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Preface 

Dans un examen recent des ameliorations a apporter aux systemes des 
statistiques sociales, Fellegi et Wolfson (1997) laissent entendre que les 
demandes pour la prise de decisions fondees sur des preuves vont en 
augmentant. Its soutiennent qu'un systeme de statistiques sociales qui repond 
adequatement a ces demandes doit posseder la capacite de faire la lumiere sur 
les relations causales. Its ajoutent que <<statistical information can facilitate 
the search for effective policies if it can point the way to those policies and 
interventions having a high probability of leading to long term improvement, 
for example of incomes.» 

Pour faire la lumiere sur les relations causales concernant le comportement 
humain, nous devons preter attention aux paradigmes et a l'analyse des 
concepts. Les paradigmes sont des verres grossissants qui nous amenent a 
considerer certaines caracteristiques d'observations comme n'ayant a priori 
aucun rapport avec l' explication d'un phenomene particulier, comme nous le 
demontrerons au chapitre 5. Les concepts servent a orienter nos observations 
des processus de telle sorte que nous ne tenions pas compte de certaines 
caracteristiques et que nous nous attardions a d'autres. Nous illustrons cette 
problematique dans nos discussions relatives au concept d'equite 
intergenerationnelle. 

Pour modifier les conceptions des systemes statistiques afin qu' ils expliquent 
plus clairement les relations causales, les statisticiens doivent chercher a 
identifier les paradigmes pertinents et a analyser les concepts. Ce livre donne 
des exemples du travail d' identification des paradigmes et analyse les concepts. 
Il fait en outre la presentation et l' interpretation des series statistiques. 

Statistique Canada et Developpement des ressources humaines du Canada 
ont tenu une conference sur r &lune intergenerationnelle en fevrier 1997. Cette 
conference a servi de tremplin a notre recherche des paradigmes et a l'analyse 
des concepts relatifs a r equite intergenerationnelle. Elle a encourage la 
production de ce livre de plusieurs manieres. 

Premierement, la conference comportait plusieurs discussions sur la 
comptabilite intergenerationnelle (voir Corak, 1998). De plus, plusieurs 
presentations d' analyses statistiques portaient sur des sujets en rapport avec 
la comptabilite intergenerationnelle ou avec la situation economique de 



groupes particuliers tels que les jeunes personnes. Les discussions traitaient 
brievement de l' identification et de la clarification des paradigmes, ainsi que 
des analyses des concepts concernant requite intergenerationnelle. 

Ce livre aborde directement les liens entre l' information statistique et les 
problemes de l' equite intergenerationnelle. Les problemes de r equite 
intergenerationnelle ont pris de l' importance au Canada parce qu'on pensait 
qu' ils etaient lies aux principaux enjeux concernant l' amelioration de la 
cohesion sociale dans la societe canadienne. Notre livre traite de ce lien. Il 
soutient que pour constater toute l'ampleur des fondations de la cohesion 
sociale, nous devons modifier le paradigme qui predomine actuellement 
propos de la comptabilite intergenerationnelle. 

La conference a stimule la publication de ce livre d'une autre maniere. Lorsque 
nous avons choisi le sujet pour notre participation aux &bats de la conference, 
nous avons etudie la documentation sur r equite intergenerationnelle et la 
comptabilite intergenerationnelle. Cette etude nous a menes a la conclusion 
que les echanges prives intergenerationnels de soutien meritent qu'on leur 
accorde plus d' attention. Ce livre met principalement l' accent sur les 
implications de l' introduction des echanges intergenerationnels prives de 
soutien dans la mesure de la realisation de r equite intergenerationnelle et par 
consequent, darts les &bats concernant equite intergenerationnelle. Quelques-
unes de nos conclusions centrales se retrouvent dans les travaux de Osberg 
(1998) et Helliwell (1998), travaux qui ont aussi ete presentes A la conference. 
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Comment ces resultats peuvent-il etre concilies avec la perception du 
conflit intergenerationnel qui a prevalu dans les spheres journalistique, 
politique et meme universitaire? Les dispositions des jeunes et des 
personnes plus agees les uns envers les autres n'apparaissent pas comme 
etant portees par de l'egoisme; nous avons aussi trouve un fort degre 
de consensus , sur plusieurs des aspects etudies . . Une interpretation 
possible serait qu'un &art s'est creuse entre les actions des groupes 
d'interets et les valeurs des personnes qu'ils defendent. 

Tire de R. Logan et Glenna D. Spitze, 
"Self-Interest and Altruism in Intergenerational Relations". 

Demography, series 32, n° 3 (aocit) 1995, p. 363. 

(Traduit par un traducteur) 
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Les echanges de soutien entre les parents et les enfants et requite intergenerationnelle 

Faits saillants 

• Quelles sont les consequences de l'inclusion, dans le domaine de 
la mesure de r equite, des flux de soutien qui sont mis en place non 
seulement par l'entremise des programmes gouvernementaux mais 
aussi au moyen d'une variete d'ententes privees? Cette question 
principale est au coeur de 1' analyse presentee ici. 

• Cette question principale est elaboree en une serie de questions 
subsidiaires : Quelles sont les definitions dominantes du concept 
d' «equite» dans les principaux &bats qui ont cours actuellement 
concernant equite intergenerationnelle? Lorsque nous etudions 
les echanges de soutien intra-familiaux, qu' est-ce qui nous indique 
que les parents et les enfants adoptent des definitions du concept 
d' «equite intergenerationnelle» qui sont les memes, ou qui sont 
compatibles avec celles qu' on retrouve dans les principaux &bats? 
Lorsque nous etudions les echanges de soutien intra-familiaux, 
avons-nous des indications qu'une generation de parents au Canada 
recoit davantage de la generation d' enfants correspondante (sa 
progeniture) qu' elle ne donne a cette derniere generation, et ce tout 
au long de la vie de ces generations? Avons-nous des indications 
que les niveaux reels des echanges de soutien intergenerationnels 
sont sensibles a des variables qui ne relevent pas de r evaluation de 

equite a l' interieur de ces echanges? 

• Le dernier chapitre traite de la signification des resultats pour les 
questions de politiques sociales. II se concentre essentiellement sur 
certains aspects de r equite intergenerationnelle et de la cohesion 
sociale. La crainte que la perception d' iniquites entre les generations 
menace la cohesion sociale motive en partie notre inter& pour 
requite intergenerationnelle. 

• Nous croyons pouvoir influencer de facon marquee les conclusions 
que les analystes tirent concernant equite intergenerationnelle en 
introduisant les echanges de soutien familiaux informels dans les 
calculs effectues pour evaluer la realisation de r equite 
intergenerationnelle. Ces resultats ont des consequences enormes 
sur les politiques gouvernementales. 
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• Les principales tendances de l' echange entre les parents et les enfants 
suggerent la pertinence de l'utilisation d'un concept d'equite base 
sur les besoins. (Les donnees de l'ESG sont utilisees pour demontrer 
certaines des tendances suivantes.) Le taux de soutien recu de la 
part des enfants augmente avec l' age du parent. Le pourcentage de 
parents qui ont affirme avoir recu de 1' aide de la part d' enfants ne 
residant pas avec eux, concernant l'une des six sortes d'aide 
mesuree, passe de presque 5 % pour le groupe d'age des 25 a 44 
ans, a 36 % pour les 75 ans et plus. En ce qui concern les niveaux 
plus eleves d' aide, les niveaux eleve et moyen, les chiffres 
correspondants sont de 8 % pour les personnes agees de 45 a 54 
ans, et de 28 % pour les personnes agees de 75 ans et plus. Le taux 
d' aide revue augmente plus rapidement lorsque les parents arrivent 
A un age avance. Cette acceleration dans le taux d' aide accord& 
aux parents d'age avance indique un besoin croissant d' assistance 
lie a la diminution de la capacite fonctionnelle. 

• Dans chaque tranche d' age, les femmes avaient un taux d'obtention 
d'aide de la part de leurs enfants plus eleve que les hommes. L'ecart 
est particulierement grand pour le groupe d'age le plus avance. 
Comparativement aux hommes les plus ages, la frequence des 
maladies chroniques qui ne sont pas fatales mais qui touchent la 
capacite de fonctionner au quotidien est plus elevee chez les femmes 
les plus agees. Cette difference entre les sexes pourrait egalement 
refleter un taux plus eleve de veuvage chez les femmes plus agees. 

• Generalement, plus le niveau d'instruction des parents est eleve, 
plus le pourcentage de parents recevant de 1' aide de la part de leurs 
enfants est faible. Parmi toutes les personnes ages de 25 ans ou 
plus, le pourcentage de personnes recevant une certaine forme d' aide 
est approximativement deux fois plus eleve pour celles qui n'ont 
pas gradue de l'ecole secondaire que pour celles qui ont un degre 
universitaire, soit 23 % contre 10 %. 

• L'instruction est, d'une certaine facon, un indicateur du statut socio-
economique (SSE). Il est probable que les gens des groupes dont le 
statut socio-economique est plus faible presentent une deterioration 
de l' etat de sante a un age plus jeune que ceux des autres groupes. 
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Par consequent, on s' attend a ce que les parents plus ages dans le 
groupe d'instruction le plus bas requierent plus d'aide a chaque 
age que ceux des niveaux d'instruction plus eleves. Les gens qui 
ont beaucoup d'instruction disposent egalement de meilleures 
ressources pour obtenir de l' aide et peuvent, par consequent, eviter 
d' avoir a recevoir de l' aide de leurs enfants. Cela suggere 

hypothese que la reponse des enfants adultes a l' incapacite 
fonctionnelle des parents est influencee par les perceptions qu'ont 
les enfants de la capacite des parents a rechercher de l'aide. 

• La pertinence du concept d'equite base sur les besoins pergus semble 
etre encore indiquee, quoique indirectement, lorsque nous observons 
les donnees concernant l'aide qui serait dorm& par les parents a 
leurs enfants ne residant pas avec eux. Le taux d'aide dorm& aux 
enfants ne residant pas avec leurs parents augmente du groupe d' age 
des 25 a 44 ans jusqu'a celui des 55 a 64 ans, puis tombe aux groupes 
d' age plus ages — 31 % pour la tranche d' age de 25 a 44 ans; 47 % 
pour la tranche de 55 A 64 ans; 18 % pour la tranche des 75 ans et 
plus. Dans la tranche d' age des 55 a 64 ans, 52 % des meres et 
42 % des peres ont rapporte qu'ils fournissaient une forme 
quelconque d' aide mesuree a leurs enfants non-coresidents. C' est 
l' age auquel les enfants sont plus susceptibles d'etre des adultes 
engages dans l'education de leur propre jeune famille. 

• Le flux de soutien des enfants ne cohabitant pas avec leurs parents 
vers les parents commence a atteindre des niveaux substantiels 
quand les parents sont au debut du troisieme age et que les enfants 
ont presque 40 ans ou ont &passe cet age. Cependant, a l'exception 
d'une petite minorite d' enfants, l' intensite et l' echelle d'aide 
n'egalent pas ce qu'ils ont recu de leurs parents quand ils etaient 
tres jeunes. Egalement, lorsque l'aide apportee par des enfants ne 
coresidant pas avec leurs parents debute son ascension durant les 
ages moyens des enfants, l'aide parentale apportee aux enfants 
demeure substantielle. 

• Pour une periode tres courte du deroulement de la vie parentale, 
une minorite de parents regoivent de leurs enfants le type de «soins 
intensifs» que la plupart des parents fournissent a leurs enfants 
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lorsque ceux-ci murissent pour devenir de jeunes adultes. Pour le 
reste du deroulement de la vie parentale, des niveaux substantiels 
d' aide sont reps des enfants, mais a un degre bien en-deca de 1' aide 
fournie par les parents lorsque les enfants etaient eduques en vue 
de devenir des adultes. 

• Le reseau de tendances des donnees suggere r hypothese suivante 
concernant le solde des soutiens intergenerationnels prives dans 
une perspective du deroulement de la vie : tout au long de la vie, 

echange de soutiens prives entre les parents et les enfants n'est 
pas equilibre; it favorise fortement les enfants. 

• Merne apres que nous ayons statistiquement garde constants les 
indicateurs pour d'autres facteurs pertinents, le type de reseau social, 
les antecedents culturels et r instruction apportent une difference 
significative dans le modele des flux intergenerationnels de soutien. 
Ce resultat appuie hypothese suivante : une fois que les echanges 
prives sont inclus dans le domaine de la mesure de la realisation de 

equite intergenerationnelle, le volume pertinent des soutiens 
echanges par deux generations adjacentes devient fonction des 
facteurs de distribution qui pourraient etre sensiblement modifies 
lorsque nous suivons une succession de generations au fil du temps. 
Si au cours de plusieurs generations successives, ces repartitions 
de la population ne sont pas stables d'une generation a une autre, la 
comptabilite generationnelle destinee a etayer les discussions 
concernant r equite intergenerationnelle doit trouver une base pour 
ventiler les flux prives de soutien dans le but d' isoler la portion qui 
releve des problemes concernant equite. 

• Une fois inclus les echanges prives de soutien dans les discussions 
concernant equite intergenerationnelle, la definition simple et 
presque univoque du concept d' oequiteo que l' on retrouve dans la 
litterature universitaire ainsi que dans la documentation traitant de 
1' analyse des politiques pourrait perdre sa predominance a travers 
la population. L'importance de cette observation est accentuee 
lorsque nous considerons que, tout au long de la vie d'une 

18 	Statistique Canada — N° 89-557-XPF au catalogue 



Les echanges de soutien entre les parents et les enfants et l'equite intergenerationnelle 

generation, la somme ou le valeur des echanges prives (familiaux) 
de soutien entre les generations peut rivaliser ou depasser les 
soutiens qui sont fourths par le gouvernement. 

• La synthese des principaux resultats de l' analyse suggere 
hypothese que la construction prolong& d'obligations d' echange 

reciproque au cours d'une vie est le reflet de la dependance soutenue 
envers d'autres personnes a l' egard de 1' aide. Si la cohesion sociale 
est fortement soutenue par les «engagements sociaux», ainsi que 
par les recompenses psychiques que procure le dechargement de 
ces obligations, alors la construction d'obligations de soutien 
reciproque, ins& sur la dependance, est un fondement de la 
cohesion sociale. A moms de regarder avec prudence ces processus 
a partir d'une perspective du deroulement de la vie, it y a une 
tendance a percevoir incorrectement que ces processus creent des 
injustices intergenerationnelles que les politiques sociales devraient 
essayer de reduire. 
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Chapitre 1— Introduction 

1.1. But 

A ce jour, la plupart des discussions concernant equite 
intergenerationnelle ont porte sur le soutien qu'une generation apporte 
A une autre au moyen de programmes etablis par des organisations, 
principalement des transferts de revenus du gouvernement. Au cours 
de ces discussions, on suppose habituellement que l'iniquite 
intergenerationnelle est presente dans les transferts de revenu du 
gouvernement, et que ce desequilibre favorise les personnes agees au 
detriment des jeunes (voir Kotlikoff, 1992; Good, 1995; Thompson, 
1989; Longman, 1987). Deux propositions dominent dans ce &bat. 

La premiere proposition stipule que les plus jeunes generations recevront 
des prestations inequitables par rapport ace qu'elles auront investi dans 
des programmes gouvernementaux de soutien qui profitent 
essentiellement aux personnes agees. Leur investissement est compose 
de l' ensemble des taxes qu'elles ont payees durant leur vie active. Leurs 
prestations sont les benefices que ces generations recevront lorsqu' elles 
seront devenues plus agees. La notion d'iniquite apparait parce que la 
valeur des benefices reps, pour chaque dollar paye en imp8ts, sera 
considerablement moindre que la valeur correspondante obtenue par la 
population Agee actuelle. (Pour une exposition des principes de base de 
cette ligne de pensee, voir Kotlikoff, 1992 et Good 1995. Pour une 
critique voir Bengtson, 1993a; Walker, 1993; Helliwell, 1998; Marshall, 
1997; Osberg, 1998.) 

Cette proposition mentionnee precedemment prend appui sur un horizon 
temporel mesure en termes de duties de vie des generations. La 
deuxieme proposition dominante porte sur une breve periode de temps, 
telle une annee. Elle suppose que les jeunes et les personnes agees 
devraient etre consideres comme ayant recu leurs ojustes contributions» 
parmi eventail des soutiens fournis par les gouvernements a l'interieur 
de cette periode de temps. Cette proposition stipule qu'au cours des 
dernieres decennies, surtout depuis les annees 1970, les plus jeunes 
generations n'ont pas rep leurs «justes contributions» des benefices 
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fournis par les programmes gouvernementaux (pour des exemples de 
cette vision, voir Thompson, 1989; Longman, 1985 et 1987; pour une 
discussion critique, voir Daniels, 1989 et Marshall, 1997). 

Les analyses qui ont conclu qu'il y avait de l'iniquite ou de l'injustice 
dans les flux de ressources intergenerationnels mis en place par les 
programmes gouvernementaux ont fait des mesures implicites des 
magnitudes de flux de soutien intergenerationnels. Quelles sont les 
consequences de l'inclusion, dans le domaine de la mesure implicite 
de l'equite, des flux de soutien qui sont mis en place non seulement par 
l'entremise des programmes gouvernementaux mais aussi au moyen 
d'une variete d'ententes privees? Cette question fondamentale est au 
coeur de l'analyse presentee ci-dessous. 

En elaborant cette analyse, nous avons essaye d' etablir une distinction 
entre la critique et l' analyse decisionnelle d'une part et l' analyse 
scientifique d'autre part. Notons que l' allegation que les flux de soutien 
intergenerationnels sont inequitables requiert une definition d' «equite 
intergenerationnelle», suivie des mesures mentionnees precedemment. 

Il est evident que l' adoption d'une definition specifique d' «equite 
intergenerationnelle» est un enjeu politique. Cependant, le probleme 
savoir quelles positions de groupe sont soutenues dans la definition 
adopt& n'est pas une question de politique; it s'agit d'un probleme qui 
releve de l'analyse scientifique. Une fois qu'une definition d' «equite 
intergenerationnelle» a ete adoptee, l'observation et la mesure qui nous 
permettent de conclure que les flux de soutien intergenerationnels sont 
ou ne sont pas equitables impliquent un ensemble de problemes 
scientifiques qui, en retour, influencent les analyses scientifiques. La 
conduite et l'etablissement de telles analyses scientifiques sont le modus 
operandi de ce livre. 

Nous limitons la discussion au domaine des soutiens sociaux. Ce 
domaine comprend l'essentiel de la documentation qui englobe des 
sujets tels que acces a des perspectives d' emploi qui procurent du 
revenu et d'autres benefices importants, les contributions apportees par 
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les families a travers un processus de formation de citoyens productifs, 
les rentes, les soins medicaux, les soins de longue duree et le revenu de 
pension de vieillesse. 

Il demeure impossible d'aborder les principales dimensions d' un 
domaine aussi vaste. Dans le but de rediger un livre concis, it est 
necessaire de limiter notre attention a une partie restreinte mais 
importante de ce domaine. 

L' analyse presentee ci-dessous traitera essentiellement des flux de 
soutien intra-familiaux, notamment de ceux de type parents-enfants. 
Notre travail est fonde sur des donnees issues de l'Enquete sociale 
generale de Statistique Canada (ESG). Meme si ce travail ne constitue 
qu'une partie du vaste domaine mentionne precedemment, rares sont 
les familles canadiennes qui ont eleve des enfants, ou qui le font 
maintenant, pour lesquelles ce n'est pas un sujet d'une importance vitale. 
Pour ces personnel engagees dans les &bats d'interet public, ce sujet 
n'est pas moins important. Comme McDaniel le stipule : 
Antergenerational transfers are the essence of societal 
reproduction . . . Without them societies would cease to exist.» 
(McDaniel, 1997, p. 2.) L' emploi du mot «transfert» ne se limite pas 
aux transferts de revenu du gouvernement ou aux autres programmes 
du secteur public. 

Malheureusement, un sujet d'une tres grande pertinence ne peut pas 
etre explore a l' aide de l'Enquete sociale generale ou de toute autre 
source de donnees disponible. Ce sujet est la masse des transferts de 
richesse prives entre les generations. Ici l' expression otransfert de 
richesse» refere au contexte de l'economie de march& Les cadeaux en 
argent ou en biens commercialisables en sont un exemple. Les transferts 
de richesse pris dans un sens large, telles les transmissions de 
connaissance qui passent en partie par le systeme d'education et en 
partie par la voie non officielle, sont egalement importants (McDaniel, 
1997 et Helliwell, 1998). 

Le reste de ce chapitre se consacre essentiellement a l' elaboration de 
series de questions importantes qui sont subsidiaires a celle mentionnee 
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precedemment. Le texte montrera aussi comment les chapitres qui 
suivent s' organisent dans le but de traiter ces questions subsidiaires. 
Le chapitre terminera avec des commentaires concernant trois termes 
cies employes dans ce livre. Ces termes sont les suivants : ogeneration», 
«famine» et qequite». Avant d'aborder ces questions, cependant, it vaut 
la peine d' expliquer pourquoi une discussion approfondie sur la question 
principale mentionnee ci-dessus est importante. 

1.2. L'importance d'une discussion sur les implications 
liees aux echanges intergenerationnels 

dans les families 

Certains analystes peuvent soutenir que les flux de soutien prives ne 
sont pas une base pertinente d' interest public. Les flux de soutien prives 
devraient etre exclus, affirme-t-on, de toute consideration d' equite 
lorsque nous analysons la reception des benefices des programmes 
gouvernementaux. Les programmes gouvernementaux devraient 
chercher a atteindre equite intergenerationnelle malgre ce qui se passe 
dans la sphere des relations privees. Selon cet argument, les echanges 
de soutien prives entre les generations pourraient etre interessants 
etudier. Cependant, ils ont peu a voir avec la necessite d'une mesure de 

equite dans le flux des benefices des programmes gouvernementaux. 

Pourquoi est-ce si important de considerer les implications de l' inclusion 
des transferts prives dans les &bats concernant la realisation de l' equite 
intergenerationnelle au Canada? Pourquoi cette question fait-elle l'objet 
d'un livre entier? Nous pbuvons apporter une reponse a cette question 
en revenant au sujet des transferts de richesse prives. 

Au cours d'une armee donnee, ou, alternativement, tout au long d'une 
cohorte, les transferts de richesse intergenerationnels des Sines aux 
generations plus jeunes ont un volume impressionnant. Aux Etats-Unis 
(on manque de donnees canadiennes — Conseil econornique du Canada, 
1989, p. 45), ce volume equivaut a une proportion substantielle des 
transferts publics des travailleurs aux aines qui vivent pour la plupart 
des pensions liees au travail et des transferts de revenu. En meme temps, 
les transferts de richesse prives de ces travailleurs aux aines constituent 
une petite fraction des transferts de richesse prives des generations plus 
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agees a celles plus jeunes. Donc, les resultats trouves lorsqu'on mesure 
les flux de soutien intergenerationnels utilisant seulement les 
programmes gouvernementaux peuvent differer nettement de ceux 
obtenus lorsqu'on tient egalement compte des transferts de richesse 
prives entre les generations. 

Nous en savons peu sur le volume des transferts de soutien prives entre 
les generations. Par consequent, ii n' est pas evident que leur volume 
soit aussi grand que celui mentionne ci-dessus. Nous sommes d' accord 
avec la remarque suivante faite par McDaniel : «adequate data are very 
scarce indeed on [intergenerational transfers] broadly conceptualized, 
and most studies that have been done remain inconclusive because of 
small samples, too narrow definitions . . . , or analytical problems . . . » 
(McDaniel, 1997, p. 8). 

Nous n' avons trouve aucune dorm& canadienne qui traite du volume 
des transferts de richesse prives intergenerationnels. Cependant, des 
donnees ont ete rassemblees pour les Etats-Unis a partir d'un vaste 
echantillon national. Le Canada et les Etats-Unis sont suffisamment 
semblables (malgre leurs differences bien connues) pour nous permettre 
de faire reference au modele presente dans les donnees americaines. 

MacDonald (1990) a analyse des donnees detainees sur les transferts 
intergenerationnels de richesse, fondees sur le U.S. National Survey of 
Family and Household de 1987. L' echantillon de l' enquete etait 
compose d' approximativement 13 000 individus, et cette enquete a 
fourni des donnees qui sont representatives pour le pays. Le sous-
echantillon pour lequel it existe des donnees concernant le nombre de 
transferts de richesse intergenerationnels approche les 10 000 individus. 
Deux tableaux, dans l' expose de MacDaniel, fournissent l'essentiel de 
l'information pertinente pour nos fins. Le tableau 2 montre les soldes 
nets de la valeur des cadeaux et des prets dorm& et reps pour plusieurs 
groupes d' ages. La reception nette se concentre entierement aux ages 
plus jeunes. Le don net apparait entierement aux ages plus avances. 

Le tableau 6 de l' expose de MacDonald (1990) presente, pour des 
groupes d' ages choisis, les moyennes annuelles estimees par personne 
pour a) la reception nette de transferts prives des proches parents; b) 
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les transferts publics au moyen de programmes gouvernementaux; c) 
le revenu total. Les donnees referent aux tranches d' ages choisies. La 
reception nette des transferts prives va de 690 $ dans le groupe des 30 
a 44 ans a 362 $ dans le groupe des 60 ans et plus. Notez bien que sur 
ce nombre de 362 $, 308 $ sont constitues d' heritages ou de cadeaux de 
parents. La somme provenant d' enfants etait d' au moins 43 $, nombre 
qui represente les «autres proches parents» (il n'y a aucune ligne pour 
les enfants dans le tableau). 

Pour l'echantillon complet, des transferts prives s' &Levant a 3 688 000 $ 
(en chiffres arrondis) ont ete recus, lesquels transferts ont ete identifies 
comme venant des generations plus agees. La somme des transferts 
publics regus par ceux ages de 60 ans ou plus atteignait 10 829 000 $. 
Ces chiffres nous donnent un bref apergu de la taille relative des 
montants d' argent impliques dans les transferts prives et publics, ceux-
ci etant limiter aux transfers regus par des personnes agees de 60 ans et 
plus. 

Ces totaux ne semblent pas tous representer la population totale des 
Etats-Unis puisque les totaux sous-jacents de la population sont les 
comptes d'echantillon (il n'y a pas suffisamment d'information pour 
faire en sorte que le calcul soit effectue a partir des chiffres ponder& 
appropries). Ce qui est important pour nos fins n' est pas la valeur absolue 
d'un de ces nombres. C'est plutot le fait que le volume des transferts 
prives des generations plus agees aux plus jeunes s'eleve a pres du 
tiers de celui des transferts publics qu' aurait regus le groupe d' age des 
60 ans et plus. 

Voici un portrait pour les transferts de revenu uniquement. Si nous avions 
englobe la valeur monetaire des services qu ' une generation a procurees 
a une autre, nous aurions augmente de fawn marquee la taille relative 
du nombre pour les flux qui profitent aux jeunes. 

Le fait que les donnees n' existent que pour une armee recente est 
egalement important. Elles doivent obligatoirement 8tre des donnees 
qui couvrent les duties de vie de plusieurs generations. Il faut estimer 
la valeur des biens et services commercialisables fournis par les parents 
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aux enfants lors du deroulement de la vie entiere de la generation plus 
jeune. Cette perspective de toute une vie augmenterait en outre la taille 
relative des transferts prives intergenerationnels. 

Desormais, a partir de ce portrait tres superficiel dresse a 1' aide des 
donnees americaines, nous pouvons influencer de fawn marquee les 
conclusions que les analystes ont tirees concernant equite 
intergenerationnelle en introduisant les echanges de soutien familiaux 
informels dans les calculs. Sur cette question, it faudrait revoir les 
remarques faites par Victor Marshall (1997) fondees sur sa revue des 
autres analyses de donnees americaines : 

«[W]hile the generational accounts show the old receiving more 
and contributing less than the young (partly because these are 
constructed in a manner as to ignore our undervalue 
contributions to youth such as through education), an 
examination of private, non-governmental exchanges shows the 
reverse situation: the old give more to the young than they 
receive from the young. 
[W]hen a broader conceptualization of transfers between age 
groups is considered, there is much less imbalance between 
contributions and benefits. By implication, as generational 
cohorts pass through the age groups of their society, there should 
be less of a difference in total exchanges of goods and services 
than would be measured solely by accounting public transfers.» 
(Marshall, 1997.) 

En resume, meme lorsque nous considerons les transferts de richesse 
seulement dans le sens des transferts de biens et services immediatement 
commercialisables, l'inclusion ou l'exclusion des transferts prives de 
la mesure implicite des flux de soutien intergenerationnels est une 
question tres importance. Cette conclusion est renforcee par 

elargissement de la signification des transferts de richesse pour inclure 
les transferts de capacites et de ressources qui ne sont pas des biens 
immediatement commercialisables (pour une discussion connexe, voir 
Helliwell, 1998). Par consequent, lorsque nous utilisons la mesure dont 
on a parle pour etayer les conclusions sur equite intergenerationnelle, 
cette question a des consequences enormes sur les politiques 
gouvernementales. 
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McDaniel (1997) offre un point de vue complementaire selon lequel 
les transferts intergenerationnels prives ont besoin d'être introduits dans 
les &bats sur la realisation de r equite intergenerationnelle au Canada. 
Elle soutient que l'Etat intervient déjà deliberement dans les decisions 
privees faites concernant les flux de soutien intergenerationnels. Selon 
McDaniel (1997, p. 6), l'intervention «ranges from outright coercion 
. . . [e.g.] the case of Canada placing a legal requirement on children to 
support their parents . . . through multiple ways in which the state 
influences how family help is provided . . . » (McDaniel 1997, p. 6). 

1.3. Concentration des chapitres sur des 
questions subsidiaires 

Nous allons maintenant elaborer la question principale enoncee au debut 
de ce chapitre en une serie de questions subsidiaires. Ces questions, 
qui apparaissent en italique dans le texte ci-dessous, feront l'objet d'une 
attention particuliere dans les chapitres qui suivent. Une revision de 
ces questions subsidiaires, accompagnee d'une indication des chapitres 
appropries, suivra. 

Les participants aux echanges de soutien prives entre les generations 
peuvent utiliser souvent des conceptions de l' equite intergenerationnelle 
qui sont incompatibles avec celles qui dominent dans les milieux 
politique et universitaire. Si cela est vrai, l'information du public a 
propos des flux de soutien qui influencent r equite intergenerationnelle 
doit inclure differents types de donnees qui correspondent a des 
conceptions differentes de l' equite intergenerationnelle. Par consequent, 
les conclusions qui ont emerge des &bats menes au cours des dernieres 
annees, dans lesquelles les definitions dominantes ont ete utilisees, 
pourraient avoir clairement besoin d'une revision majeure. 

Le deuxieme chapitre donnera de l'information relative a ce theme en 
abordant les questions suivantes : Quelles sont les definitions dominantes 
d' «equite» dans les principaux debats actuels concernant requite 
intergenerationnelle? Lorsque nous etudions les echanges de soutien 
intra-familiaux, qu'est-ce qui nous indique que les parents et les enfants 
adoptent des definitions d'«equite intergenerationnelle» qui sont les 
memes, ou sont compatibles avec celles qu'on trouve dans les principaux 
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debats? En abordant ces questions, le chapitre deux exploitera les 
donnees de l'ESG dans le but de detecter si la tendance des flux de 
soutien intergenerationnels du type parents-enfants montre que les 
participants adoptent des definitions du terme equite qui sont 
substantiellement differentes des definitions d' «equite» qui dominent 
dans les milieux politique et universitaire. Le chapitre 2 citera aussi les 
resultats de recherche publies ailleurs. 

Comme nous l'avons déjà mentionne, les principales propositions dans 
les &bats recents concernant l' equite intergenerationnelle alleguent 
que les flux de soutien intergenerationnels favorisent les generations 
plus agees au detriment des plus jeunes. Plus tot dans ce chapitre, nous 
avons déjà cite des donnees americaines sur les transferts de richesse 
prives qui soulignent un besoin de reexaminer ces propositions 
dominantes. 

Le chapitre 3 revient a cette question de la necessite de modifier les 
propositions dominantes fondees sur ce qui est presente dans les donnees 
concernant les echanges de soutien prives entre les generations, mais 
cela se fait a partir de donnees canadiennes qui concernent les services 
fournis par les parents aux enfants et vice versa. Ce chapitre s' attarde a 
la question suivante : Lorsque nous etudions les echanges de soutien 
intra-familiaux, avons-nous des indications qu'une generation de 
parents au Canada recoit davantage de la generation d' enfants 
correspondante (leur progeniture) qu'elle ne donne a cette derniere 
generation tout au long de la vie de ces generations? En abordant cette 
question, le chapitre va donner de l' information issue de l'Enquete 
sociale generale et citer les resultats provenant d'autres etudes. 

Un analyste ne peut pas tracer le deroulement de la vie reelle des 
cohortes avec ces donnees, et les donnees englobent seulement une 
portion de la gamme des soutiens pertinents. Par consequent, la chaine 
de raisonnement sera necessairement indirecte. Un effort a neanmoins 
ete fait en vue d' identifier une conclusion qui semble raisonnable a la 
lurniere de ces indications indirectes. 

Les principaux protagonistes dans les &bats concernant l' equite 
intergenerationnelle semblent dire que, compte tenu du montant 
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raisonnable d'ingeniosite et des donnees, nous pouvons calculer ce 
qu'une generation specifique paie en imptits dans le but de soutenir 
divers types de programmes gouvernementaux od' aide sociale». Un 
analyste peut traiter ce montant comme un investissement effectue en 
vue de recevoir certaines prestations au cours de la vie (voir Kotkikoff, 
1992). Ces prestations sont les benefices fournis par les programmes 
gouvernementaux. Sur une certain base, l'analyste fait une evaluation 
de ce qui est un taux de prestation equitable, etant donne l' investissement 
qui a ete fait. L' analyste pourrait affirmer que l'iniquite existe lorsque 
les generations regoivent des taux de prestations qui sont visiblement 
superieurs ou inferieurs au taux de prestation equitable. En effet, une 
fois que nous avons evalue ce qu'une generation a paye pour soutenir 
les programmes gouvernementaux «d' aide sociale», nous pouvons 
estimer ce qu'une generation devrait recevoir sur la base de requite 
intergenerationnelle. Il ne reste qu'a mesurer les volumes actuels de 
soutiens intergenerationnels &hang& dans le but de determiner dans 
quelle mesure requite intergenerationnelle a ete realisee. 

Pourquoi ce processus est-il si simple? Lorsque la mesure des flux de 
soutien intergenerationnels est limitee aux programmes 
gouvernementaux, les determinants de ces flux sont largement domines 
par des facteurs d' admissibilite pour la reception des prestations 
gouvernementales, par le nombre de gens qui sont eligibles selon ces 
regles et par 1' aptitude du gouvernement a financer le volume des 
depenses impliquees. L' aptitude du gouvernement a fournir ces 
benefices depend des niveaux d'imposition sur le revenu de sources 
privees et du montant de la dette que le gouvernement peut financer. 
Les niveaux d'imposition et d'emprunt necessaires sont, a leur tour, 
dependants du rendement de l'economie de marche. 

De plus, en utilisant un petit eventail de suppositions concernant les 
regles d'admissibilite citees ci-dessus, le nombre de gens qui 
satisferaient les regles, les niveaux et l' incidence de l' imposition 
employee pour financer le volume des prestations gouvernementales 
impliquees et l' adequation de la croissance sous-jacente de l'economie 
de marche, it est possible d'estimer le volume des prestations qu'une 
generation donnee recevrait et l'etendue dans laquelle cette generation, 
durant sa vie active, paie des impots qui servent a soutenir le programme 
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de prestations. Lorsque nous utilisons le taux de prestation equitable 
mentionne precedemment, nous pouvons aussi en arriver A la conclusion 
selon laquelle ce qui est do (en prestations) a une generation dorm& 
est le resultat des impots que cette generation a payes pendant sa vie. 
Obtenir moins que ce qui est du serait alors considers comme un cas 
d' iniquite. 

II existe cependant un probleme important pour tout projet qui tente de 
mesurer la realisation de requite. Lorsque les echanges de soutien prives 
sont introduits dans la mesure, le volume de soutien intergenerationnel 
commence a etre influence par une nouvelle sorte de determinants. 
Certains de ces determinants ont peu a voir avec la question de r equite. 
L'introduction des echanges familiaux prives peut faire en sorte qu'il 
soit impossible, sur le plan pratique, de mesurer la realisation de requite 
intergenerationnelle. 

Avons-nous des indications que les niveaux reels des echanges de 
soutien intergenerationnels sont sensibles a des variables qui ne relevent 
pas de l' evaluation de l' equite dans ces echanges? Le chapitre 4 aborde 
cette question. Ici, nous allons encore une fois utiliser les donnees de 
l'enquete sociale generale pour decrire certains aspects de la 
composition et de la repartition de la population qui ont un impact 
crucial sur le volume de soutien circulant d' une generation a une autre. 
Certains aspects pertinents de ces determinants du niveau de flux de 
soutien intergenerationnel sont rarement pris en consideration dans les 
&bats actuels concernant 1' equite intergenerationnelle. Lorsqu' ils sont 
consideres, leurs implications dans l' evaluation de ce qui est du a une 
generation, en raison de ce qui est pays aux autres generations, merite 
une attention particuliere. Le quatrieme chapitre abordera certains 
aspects de ce sujet. 

Le chapitre 5 traite de la signification des resultats pour les questions 
de politiques publiques. Il se concentre essentiellement sur certains 
aspects de l' equite intergenerationnelle et de la cohesion sociale. La 
crainte que la perception d'iniquites entre les generations menace la 
cohesion sociale motive en partie notre inter& pour l' equite 
intergenerationnelle. La discussion est elaboree en revoyant certaines 
des questions des et des resultats des chapitres anterieurs. Le chapitre 
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expose certaines implications et limites de ces resultats. Le texte identifie 
au fur et a mesure quelques renseignements importants necessaires pour 
completer ce qui est disponible dans 1'Enquete sociale generale. 

1.4. A propos des definitions 

Avant d' aborder le chapitre 2, nous devons considerer les definitions 
de deux termes des employes precedemment. Il s' agit des termes 
ogeneration» et «equite». Les prochains paragraphes s' attaquent a la 
Cache de &fink ogeneration» et mettent en lumiere la definition 
particuliere qui sera employee dans ce livre. Une definition souple de 
ofamille» servira a guider le lecteur concernant l' usage de ce mot dans 
ce livre. Comme le lecteur peut avoir remarque, la facon dont on peut 
&fink le terme «equite» est au centre de la discussion dans le chapitre 
2. Au debut de ce chapitre, on effectue une recapitulation des differentes 
definition d' «equite». 

1.4.1. Definition de «generation» 

Bengtson fait remarquer que le terme «generation» est 4requently and 
casually employed in both mass media and scholarly writing» (Bengtson 
1993a, p. 3-4). Un effort pour que ce terme soit utilise de maniere 
rigoureuse a ete fait dans les principaux ecrits universitaires (ex. : 
Bengtson et al., 1985; Daniels, 1989; Bengtson, 1993a), ecrits dans 
lesquels nous avons identifie cinq definitions distinctes du terme 
«generation», fondees en partie sur Bengtson, 1993a. 

1. Une generation est une cohorte de naissance (ex. : individus 
nes en 1929). 

2. Les generations sont definies par les liens de descendance d'une 
lignee de parente (ex. : generation de grands-parents, generation 
de parents, generation de petits-enfants, cette derniere etant la 
progeniture des membres d'une generation de parents). 

3. Une generation est un ensemble de cohortes de naissance 
annuelles qui ont ete marquees par une experience historique 
distincte (ex. : generation du «baby-boom»). 
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4. Une generation est une categorie d' age a travers laquelle des 
cohortes de naissance passent (par exemple : a chaque armee, 
nous trouverons une generation d' aines ou une generation de 
jeunes). 

5. Une generation est composee de tous les gens presentement en 
vie, amenes a parler de la generation d' aujourd'hui versus les 
generations futures (les personnes non encore nees des annees 
A venir — le contexte faisant souvent reference a plusieurs 
decennies dans le futur). 

Ces emplois du terme «generation» sont tous legitimes. Cependant, un 
redacteur qui utilise ce terme devrait prendre le temps d'aider le lecteur 
A voir quel sens s' applique au travail du redacteur. Les travaux de 
Daniels (1989) et Bengtson (1993a) illustrent cette tentative de 
maintenir ces distinctions claires tout au long d'une discussion. 

Nous donnons les directives suivantes en ce qui concerne l' usage du 
terme ogeneration» dans ce texte. Nous adoptons la definition, courante 
en demographie, que le mot cohorte refere a un groupe de gens qui ont 
vecu un evenement bien defini (ex. : naissance ou mariage) dans une 
periode de temps clairement determinee. Selon cette approche, les 
definitions 1 et 3 mentionnees ci-dessus sont semblables. On note 
toutefois une difference importante pour ce qui est de la definition 3 : il 
doit y avoir un ensemble determine d' evenements historiques dont on 
pense qu' ils ont exerce une influence formatrice sur les membres de 
l' ensemble des cohortes qui sont appelees une ogeneration». On 
rencontre cette approche surtout dans la documentation en sociologie, 
et cela a commence avec les ecrits du célèbre sociologue allemand 
Karl Mannheim. Notre texte n' emploiera pas les definitions 1 et 3. 

II est possible que, sur un point specifique, notre texte suggere que la 
definition 5 devrait etre employee, mais il devrait etre evident selon le 
contexte que ce n'est pas le cas. Nous n' avons pas l'intention d' avoir 
des discussions concernant tous les gens vivant aujourd'hui versus les 
generations futures qui ne sont pas encore nees. 

Dans ce texte, une petite partie de la discussion sera compatible avec 
des references aux alines de chaque armee comme etant la generation 
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des aines. En general, nous eviterons la notion qu' it est utile d'aborder 
une categorie d' age comme equivalent d'une generation. Par 
consequent, ce livre renfermera ties peu d'emplois de la definition 4. 

Dans ce livre, sauf lorsque nous citons ou paraphrasons le travail 
d' autrui, nous employons le terme «generation» dans le sens de 
«descendance d'une lignee de parente». Pour clarifier cette definition, 
l'analogie suivante semble appropriee. Imaginons un ensemble de meres 
&fillies a un certain point (ou periode etroite) de temps. Pour les besoins 
de notre discussion, la progeniture de ces meres constituera une 
generation. A leur tour, les enfants de la progeniture constitueront une 
autre generation. Pour ce dernier ensemble de progenitures, les meres 
imaginees seront des grands-parents. Ainsi, nous nous concentrons sur 
une sequence de naissance : les enfants, petits- enfants, arriere-petits-
enfants, etc. Toutes les donnees presentees ci-dessous se conformeront 
a cette definition du terme «generation». 

1.4.2. Definition de «famine» 

Dans ce texte, le mot «famille» refere a un ensemble d'individus que 
nous pouvons relier ou qui sont lies, a partir d'une lignee, d'un manage, 
ou d'une adoption. Cela implique la presence de ce que les 
anthropologues appellent la «famine elargie». Une telle famille va bien 
au-dela de l' epoux, de la femme et des enfants (ou parents et enfants). 
Les membres de la famille, selon cette definition, peuvent resider dans 
des habitations differentes. 

L'Enquete sociale generale appuie fortement cette conception du mot 
«famine». Elle l'a fait depuis la premiere Enquete sociale generale, 
c'est-h-dire celle de 1985. 

1.4.3. Definition d'«equite» 

Comme nous l'avons mentionne ci-dessus, des implications importantes 
des mesures des echanges familiaux impliquent ce que les familles 
considerent comme etant equitable dans l' echange des soutiens 
intergenerationnels. Il est possible que plusieurs familles canadiennes 
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ne supportent pas la conception de r equite (dans le but de discuter de 
r equite intergenerationnelle) qui se concentre sur l' identification d'un 
taux de prestation equitable sur un investissement fait au moyen des 
taxes payees. Cette question constitue le theme du deuxieme chapitre, 
chapitre dans lequel nous allons aborder de facon formelle le probleme 
de la definition du mot «equite». 
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Chapitre 2 — Conceptions divergentes de ce que signifie 
l'«equite intergenerationnelle» 

2.1. But 

Lorsque la plupart des parents et des enfants songent a l'equite dans 
l'echange de soutien, ils peuvent employer des definitions d' «equite» 
qui divergent nettement de celles qui dominent dans les milieux 
politiques et universitaires. La necessite de nous ajuster a cette 
divergence pourrait etre une consequence majeure de l'inclusion des 
echanges familiaux de soutien quand vient le temps de mesurer la 
realisation de requite intergenerationnelle. Apres cet ajustement, it peut 
etre necessaire de reviser les conclusions qui ont emerge au cours des 
&bats des dernieres annees concernant requite intergenerationnelle. 

Ce chapitre explorera la nature de la divergence mentionnee ci-dessus 
en abordant l'ensemble des questions qui suivent. Quelles sont les 
definitions dominantes d'«equite» dans les derniers debats importants 
concernant l'equite intergenerationnelle? Quand nous etudions les 
echanges de soutien entre parents et enfants, qu'est-ce qui nous indique 
que les parents et les enfants adoptent des definitions de «equite 
intergenerationnelle» qui sont les memes que celles qui dominent dans 
les principaux debats ou qui sont compatibles avec ces dernieres? 

Pour aborder ces questions, ce chapitre emploiera les donnees de 
l'Enquete sociale generale (ESG) de 1990. L'analyse de ces donnees 
nous amenera a tracer un profil des tendances de flux de soutiens entre 
les parents et les enfants. L'analyse montrera si les generations ont 
tendance a employer des conceptions d' «equite» qui different 
substantiellement de celles qui dominent dans les milieux politiques et 
universitaires. L'ESG de 1996 contient aussi des donnees pertinentes. 
Cependant, nous examinerons les grandes tendances des soutiens 
intergenerationnels qui ne risquent pas d' avoir changes 
substantiellement sur une courte periode de six ans'. L'appendice A 
presente quelques renseignements techniques au sujet de 1'Enquete 
sociale generale de 1990. 
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2.2. Equity — La notion de base acadernique 

La documentation portant sur la philosophie de r ethique est une bonne 
source d' information pour ce qui est des notions fondamentales 
concernant la signification d' «equite». Le livre 0Equity Theory», redige 
par David Messick et Karen Cook (1983), amen des idees importantes 
issues de cette documentation. Dans ce livre, un article de revue concu 
par Joanne Martin et Alan Murray est particulierement utile pour nos 
fins. Ces derniers reiterent une idee centrale du travail de Rawls (1971). 
Cette idee est qu' une preoccupation a propos de r equite est une 
preoccupation qui concerne la justice. Une personne evalue equite 
par r etablissement d'un oprocessus de comparaison» qui implique deux 
ensembles d' aboutissements ou plus. Martin et Murray expriment cette 
idee dans ces mots : «equity offers an analysis of how people come to 
find an existing system of reward allocation to be just . . . » (Martin et 
Murray 1983, pp. 169-170). 

Prenons deux personnes, A et B. Chaque personne apporte des 
contributions qui aident a soutenir un processus determine, et chacun 
recoit certains aboutissements du processus. La proposition centrale 
de la theorie de l' equity est que l' on considere que equity est realisee 
lorsque : 

(Aboutissements A/Contributions A) = 
(Aboutissements B/Contributions B). 

L' expression o(Aboutissements A/Contributions A)» signifie une 
relation definie entre ce que la personne A a recu du processus et ce que 
la personne A a, apporte pour aider a soutenir le processus. Afin que 

equite soit realisee, cette relation devrait etre la meme pour les 
personnes A et B. Martin et Murray proposent cette elaboration : 

«According to this formula, comparers decide which of their inputs, 
such as educational qualifications or years of seniority, entitle them 
to outcomes, such as money. The comparer [person A] then 
calculates the positive or negative value of each input, sums these 
up, and divides that sum into the sum of the outcomes received . A 
similar calculation is then performed concerning the inputs and 
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outcomes of a comparative referent [person B]. If the two ratios 
are equal, the relationship is equitable.» (Martin et Murray 1983, 
pp. 169.) 

2.3. Les differentes opinions possibles sur la nature de l'equite 
intergenerationnelle dans l'analyse politique 

et les ecrits universitaires 

A des degres divers, les theoriciens de la societe et les analystes des 
politiques publiques, ont evoque, dans leurs ecrits portant sur equite 
intergenerationnelle, la notion fondamentale mentionnee ci-dessus. 
Revoyons brievement certaines expressions retrouvees dans la 
documentation. 

Le travail de Laslett et Fishkin illustre ce qui est probablement rid& 
maitresse en matiere d'equite. Laslett et Fishkin affirment ceci : o[there 
is] an obligation on all present persons to conduct themselves in 
recognition of the rights of all future persons» (Laslett et Fishkin, 1992). 
Daniels applique cette idee aux generations definies a partir de l'une 
ou l'autre tranche d' age ou cohorte de naissance. Il affirme que equite 
intergenerationnelle concerne ce qui suit : owhat is a fair distribution 
of social resources among different age groups [or] between birth 
cohorts . . . » (Daniels 1989, p. 57). 

Le travail du dernier Conseil economique du Canada mentionne une 
application plus elaboree et plus pertinente de la notion fondamentale 
d' equite au cas de l' equite intergenerationnelle : 

«The stock of wealth (including knowledge) that we, the current 
working population, pass on to our children [should] enable them, 
with a comparable effort, to enjoy a standard of living at least 
equivalent to our own. . . . Where the working population augments 
the nation's net wealth and expands future opportunities for market 
and nonconsumption, this generation would generally be seen to 
have fulfilled its obligations because its children are better off when 
all its activities, including the saving and dissaving undertaken over 
its life cycle, are considered» (Conseil economique du Canada, 
1989). 

Statistique Canada — N° 89-557-XPF au catalogue 	39 



Les echanges de soutien entre les parents et les enfants et requite intergenerationnelle 

Marshall, Cook et Marshall (1993) resument clairement idee principale 
contenue dans beaucoup de documentation concernant ce qui constitue 
l'essentiel de l' equite intergenerationnelle. Cette idee s' enonce comme 
suit : «... different generations should be treated in similar ways and 
should have similar opportunities» (Marshall, Cook et Marshall 1993, 
p. 119). 

Une analyse du contenu de ces ecrits et d'autres documents pertinents 
revelerait des distinctions de sens importantes qui engloberaient des 
aspects tres differents de l' equite intergenerationnelle. Comme nous 
1 ' avons déjà mentionne au premier chapitre, la documentation 
concernant les operations gouvernementales dans le domaine du soutien 
social presente deux opinions dominantes de ce qu' est le principal 
probleme de 1' equite intergenerationnelle. La premiere opinion est que 
les membres de generations differentes devraient recevoir des paiements 
de transfert du gouvernement qui representent un taux de benefices 
egal, etant donnees leurs contributions versees au gouvernement. Les 
primes de regime de retraite et les impots sont les principaux types de 
contributions. Ainsi, equite a travers des generations signifie 
reellement regalite a travers des generations en assurant un taux de 
benefice egal par rapport aux «investissements». Thomson (1989, p. 
35) &once clairement cette opinion : 

«The generation now middle-aged is the 'welfare generation' . . . 
[and have made] . . . lifetime contributions to the programme of 
pooled resources . . . [that] have been small, and their claims much 
more considerable . . . those who follow are being asked as a 
generation to invest a great deal more than they will ever receive in 
return . . . » (Thomson 1989, p. 35). 

Pour une mise en application de cette idee, voir le travail de Kotlikoff 
(1992). 

La deuxieme opinion dominante est que sur une breve periode de temps 
donnee, telle une annee, les jeunes et les personnes agees devraient 
partager equitablement le «groupe de soutien» fourni par les 
gouvernements (voir, par exemple, McDaniel 1997, p. 9). Dans le 
secteur des soutiens non officiels, cette approche rejaillit sur les 
questions suivantes : Quel pourcentage de paiements de transfert va 
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aux personnes agees et quel pourcentage va aux jeunes? Comment est-
ce que le solde total actuel des paiements de transfert aux personnes et 
aux jeunes se compare au solde des annees anterieures? 

Parallelement, plusieurs etudes portant sur les soutiens non officiels 
tendent a se concentrer sur les echanges entre les parents plus ages et 
leurs enfants adultes a un point dans le temps, exagerant ce que les 
vieux recoivent des jeunes. Ce prejuge ressort dans beaucoup d' etudes 
qui se concentrent sur le «dispensateur de soins» primaire, plutOt que 
sur tous les enfants d'une famille. Cette concentration sur les echanges 
simultanes laisse entrevoir une forte prise de conscience, chez les 
membres des families, des attentes au cours de la vie comme un contexte 
majeur dans lequel les echanges actuels sont negocies (voir Finch, 
1989). 

2.4. L'affrontement entre les opinions dominantes et ce que la 
plupart des parents et des enfants croient etre l' equite 

intergenerationnelle 

Lorsque nous etendons la discussion sur equite intergenerationnelle 
ar echange familial, it est necessaire de reconsiderer le concept d' equite. 
Une telle redefinition nous amene a defier la premiere des deux opinions 
dominantes (citees precedemment) concernant le probleme de r equite 
intergenerationnelle. Les principales tendances de l' echange entre les 
parents et les enfants suggerent la pertinence de l'utilisation d'un 
concept d' equite base sur les besoins. (Les donnees de L'ESG sont 
employees pour presenter certaines des tendances pertinentes ci-
dessous.) Nous supposons que, dans la plupart des familles, la 
perception d'un besoin est un element qui fait partie integrante de 
l' evaluation de ce qui est considers comme un niveau de soutien 
raisonnable circulant d'un parent a un enfant ou vice versa. 

Les travaux de deux eminents specialistes en sciences sociales, Leonard 
Cain et Amartya Sen, servent de base a la discussion sur le concept de 
besoin. L' analyse de leur travail nous suggere aussi quelques hypotheses 
notables concernant les fondements de la cohesion sociale, un sujet 
dont on discutera davantage au chapitre 5. 
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Cain (1987, p. 281, 286, 291) avance Yid& que le principe d'equite 
devrait incorporer le concept de besoin. Cela signifie que Bien que les 
flux des benefices vers deux groupes differents puissent etre 
desequilibres, lorsqu' on a pris en consideration leurs «contributions», 
it est possible que les resultats soient juges justes ou equitables. Un tel 
desequilibre peut provenir de changements dans un aspect de la 
composition de la population ou de changements dans les besoins des 
diverses generations resultant de variations dans les conditions 
economiques. 

Dans l'expose presente au Third Dewey Lectures, paru dans le livre 
Inequality Reconsidered, Amartya Sen attire notre attention sur la 
«distinction between «the agency aspect» and the «well-being aspect» 
of a person . . . [A]gency success . . . would depend on the role [the 
person plays] in bringing concerning the achievement of [certain] 
objectives. . . . [A person may concentrate] on . . . success specifically 
as an agent. . . . » (Sen 1992, p. 58.) Sen continue en expliquant qu'une 
personne peut atteindre la reussite en tant qu' agent de changement, 
tout en sachant que son bien-etre se trouve ainsi diminue. (Sen 1992, 
pp. 58-63.) 

Plusieurs recherches revelent que les echanges intergenerationnels 
prives ne sont pas toujours equitables, dans le sens des definitions 
presentees precedemment, et qu'on ne s'attend generalement pas a ce 
qu'ils le soient chez ceux qui participent a ces echanges. L'hypothese 
est qu'il y a une tendance a decider de ce qui est juste dans l'echange 
des soutiens intergenerationnels a partir de la perception des besoins. 
La recherche pertinente dans ce domaine traite du sens de l'obligation 
filiale et des tendances des echanges intergenerationnels selon une 
perspective du deroulement de la vie (pour une discussion connexe, 
voir Mancini et Blieszner, 1989; Marshall, Rosenthal et Daciuk, 1987; 
Bengtson 1993a, pp.156-157; Marshall, 1997). 

Dans une recension de enjeux politiques qui concernent les relations 
intergenerationnelles, Cantor et Hirshorn ecritent ce qui suit : 

«It is unlikely that anyone . . . motivating factors . . . can explain all 
the variance in the nature and amount of assistance provided by 
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children. . . . [Some] researchers emphasize the importance of the 
nature and level of need . . . as major factors conditioning filial 
response . . .» (Cantor et Hirshorn, 1989, p. 46). 

La premiere grande source de donnees pertinentes pour un echantillon 
representatif de tous les Etats-Unis etait le Survey of Family and 
Household de 1987. Cette enquete donnait des details concernant le 
don et 1' acquisition de la richesse chez les membres d' une meme famille. 
Dans une analyse detainee des donnees, MacDonald (1990) a trouve 
des elements qui etaient incompatibles avec ce que nous avons appele 
le oconcept d' investissement» de l' equite. Ce concept implique que le 
transfert de richesse entre les generations soit largement explique par 
une regle fond& presque entierement sur l' obtention, dans un but 
interesse, de prestations adequates par rapport aux investissements 
effectues. Dans une section de son travail, concentree entierement sur 
les personnes de moms de 45 ans, MacDonald declare : «I find that 
parents are altruistic, but that they seem to follow the rule of equal 
sharing among their adult children». 

MacDonald invoque des motifs altruistes, en meme temps qu'il refere 
A un debat entre economistes concernant r &endue dans laquelle les 
echanges de soutien familiaux s'expliquent par des principes d'echange 
egoIste. Un groupe, parmi ces economistes, attribue les echecs de ces 
principes d'echange a l'altruisme. Le groupe ne definit pas l'altruisme 
de maniere precise. Il introduit plutot la notion d' altruisme a l' interieur 
de la theorie economique en proposant que la fonction d' utilite de la 
personne qui recoit le soutien entre dans la fonction d' optimisation qui 
est poursuivie par la personne qui offre le soutien (voir MacDonald, 
1990; Logan et Spitze, 1995). Le fait que la variable appelee ici 
«altruisme» soit assez differente de ce que l' on nomme la poursuite de 
r equite pour la justice, est un probleme theorique important auquel 
nous reviendrons dans le chapitre final de ce livre. 

MacDonald a constate que les enfants avaient tendance a recevoir des 
transferts de richesse de facon egale, plut6t qu' A des taux qui variaient 
selon les besoins. Cependant, dans la serie de donnees qu'il a utilisees, 
it manquait de l' information concernant ce que chaque enfant dans 
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une famille avait reellement recu. Ce n' est pas le cas pour un fichier 
plus recent qui a ete analyse dans des articles par McGarry et Schoeni 
(1995) et par Henretta et al. (1997). 

Le United States Asset and Health Dynamics Survey (AHEAD), qui 
emploie une liste de repondants suivis sur une longue periode, est unique 
en ce qu' il donne des details concernant chacun des enfants a l' interieur 
d'une famille. McGarry et Schoeni (1995) ont decouvert des indications 
de transferts inegaux de richesse parentale chez les enfants. Apres avoir 
effectue une analyse bivariee preliminaire, ils concluent que «it appears 
that parents are indeed giving greatest assistance to their least well-off 
children» (McGarry et Schoeni 1995, p. 5). A la suite d'une analyse 
multidimensionnelle plus prudente, ils declarent : «We continue to find 
strong evidence [that] parents are more likely to give assistance to their 
children who are worse off financially relative to themselves» (McGarry 
et Schoeni 1995, p. 11). 

En se penchant plus particulierement sur les soins obtenus par les 
parents, Henretta et al. (1997) citent plusieurs etudes dont les resultats 
revelent 1' importance de la perception des besoins dans 1' explication 
du niveau d' aide apportee par les enfants. Its affirment : «Research on 
the characteristics of care recipients indicates that the probability of an 
adult child's involvement in caregiving increases with the parent's age, 
intensity of care needs, and marital status . . . Help from children is 
more likely among frail widowed elderly than among frail elderly with 
a living spouse.» (Henretta et al. 1997, p. 112.) 

2.5. Les donnees pertinentes de l'Enquete sociale generale 
concernant l'aide revue et dorm& par les parents 2  a leurs 

enfants non coresidants 

2.5.1. L'aide revue de la part des enfants 

Notre Enquete sociale generale fournit des donnees qui sont 
generalement compatibles avec le modele cite ci-dessus. Bien que les 
donnees figurant dans le tableau 2.1, ainsi que dans le graphique 2.1 
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Tableau 2.1. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentalel de 
leurs enfants demeurant ailleurs, selon Page et le sexe des parents, 

Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 

Agg  Les deux sexes 	Femmes Hommes 

Toute aide 

25-44 3,1* 4,8* 1,7* 

45-54 13,2 17,8 7,5* 

55-64 19,0 23,1 14,6 

65-74 26,3 32,4 18,5 

75+ 36,0 45,5 22,5 

25+ 18,9 24,5 12,5 

Niveau d'aide faible 

25-44 0,6* 1,0* 0,2* 

45-54 4,9 7,2* 2,1* 

55-64 7,2 6,7* 7,8* 

65-74 7,5 8,7 6,0* 

75+ 8,1 10,1* 5,3* 

25+ 5,9 7,1 4,6 

Niveau d'aide moyen ou eleve 

25-44 2,6* 3,8* 1,6* 

45-54 8,3 10,6* 5,4* 

55-64 11,7 16,3 6,8 

65-74 18,8 23,6 12,5 

75+ 27,9 35,4 17,2 

25+ 13,0 17,4 7,9 

* Le coefficient de variation &passe 15 %. 
I Six types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 

transport, aide A la preparation des repas, aide au menage et au lavage, ainsi que l'aide a l'entretien 
interieur et exterieur. 

Note : Dans tous les tableaux et graphiques, «enfant(s)» peut designer un ou des enfants, «parent(s)» 
peut designer un ou des parents. 

Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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Graphique 2.1. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentalei 
de leurs enfants demeurant ailleurs, selon l'age et le sexe des parents, 

Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 

Groupes d'age 

1  Six types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 
transport, aide A la preparation des repas, aide au menage et au lavage, ainsi que l'aide A l'entretien 
interieur et exterieur. 

Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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representent le pourcentage de parents qui regoivent de l'aide d'enfants 
ne residant pas avec eux, it devrait etre mentionne que le niveau de 
coresidence diminue considerablement lorsque les enfants atteignent 
l' Age de 25 ans ou plus (generalement moins de 10 % de tels enfants 
resident avec un parent) 3 . 

L'age et le sexe. Le tableau 2.1 et le graphique 2.1 montrent que le 
taux de soutien regu de la part des enfants augmente avec rage du 
parent, et ce, A partir de 25 ans 4. Le pourcentage de parents qui ont 
affirme avoir regu de l' aide de la part d' enfants ne resident pas avec 
eux, ou avoir regu l' une des six sortes d' aide mesuree, passe de presque 
arrivent a un age avance. Cette acceleration dans le taux d' aide accord& 
aux parents d'age avance indique un besoin croissant d' assistance lie a 
la diminution de la capacite fonctionnelle (Connidis 1989, p. 49). Il est 
bien connu qu'il y a, parmi la population ayant atteint ces niveaux 
d'age, un accroissement des maladies chroniques, ainsi qu'une 
limitation des activites (Chappell 1992, p. 32). 

Le pourcentage de parents recevant de l'aide a chacun des niveaux 
(faible, moyen et eleve) augmente egalement avec l' age (graphique 
2.2). Par exemple, si nous comparons la categorie d'age des 45 a 54 
ans avec celle des 75 ans et plus, nous constatons que presque 5 % des 
personnes agees entre 45 et 54 ans ont regu de 1' aide a un niveau faible, 
comparativement a 8 % pour les 75 et plus. En ce qui concerne les 
niveaux plus eleves d'aide, les niveaux eleves et moyen, les chiffres 
correspondants sont de 8 % pour les personnes agees de 45 a 54 ans, et 
de 28 % pour les personnes agees de 75 ans et plus (tableau 2.1). 

Dans chaque tranche d'age, les femmes avaient un taux d' obtention 
d'aide de la part de leurs enfants plus eleve que les hommes. L' &art 
est particulierement grand pour le groupe d'age le plus avance, soit les 
75 ans et plus, groupe dans lequel on remarque une difference de plus 
de 20 % entre les hommes et les femmes. C' est plus que deux fois la 
taille de l' &art pour les 45 a 54 ans (voir le tableau 2.1). 
Comparativement aux hommes les plus ages, la frequence des maladies 
chroniques qui ne sont pas fatales mais qui touchent la capacite de 
fonctionner au quotidien est plus &rev& chez les femmes les plus agees 
(Chappell 1992, p. 8). 
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Graphique 2.2. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentale i  
de leurs enfants demeurant ailleurs, selon differents niveaux 2  et 

l'age des parents, Canada, 1990 
(Population des menages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 
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65-74 
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Groupes d'age 

1 Six types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 
transport, aide A la preparation des repas, aide au ménage et au lavage, ainsi que l'aide a l'entretien 
interieur et exterieur. 

2  Les niveaux faible, moyen et eleve sont &finis A l'annexe B. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990 

La difference entre les sexes, que nous venons de mentionner, pourrait 
egalement refleter un taux plus eleve de veuvage chez les femmes plus 
agees. Dans la tranche des 45 a 54 ans, par exemple, l'etat matrimonial 
predominant pour les deux sexes est celui de omarie». Cependant, pour 
la tranche d'age des 75 ans et plus, une proportion marquee de femmes 
sont veuves, tandis que les hommes sont maries de fawn predominante. 
Ainsi, comme it est bien connu, les hommes ont une plus grande 
possibilite d'obtenir l'aide necessaire de la part de leur conjointes. Les 
enfants ont une plus grande tendance a apporter leur soutien lorsque la 
conjointe est absente. Il s'agit la d'une indication indirecte que la 
perception que les enfants ont des besoins de leurs parents peut etre 
une variable cruciale dans le flux des soutiens familiaux 
intergenerationnels. 
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Le niveau d'instruction. Des variations substantielles dans 1' aide revue 
de la part d' enfants ne residant pas avec leurs parents selon le niveau 
d' instruction sont presentees au tableau 2.2 et au graphique 2.3. 
Generalement, plus le niveau d'instruction des parents est eleve, plus 
le pourcentage de parents recevant de l'aide de la part de leurs enfants 
est faible. Parmi toutes les personnes agees de 25 ans ou plus, le 
pourcentage de personnes recevant une certaine forme d' aide est 
approximativement deux fois plus eleve pour celles qui n' ont pas gradue 
de l' ecole secondaire que pour celles qui ont un degre universitaire, 
soit 23 % contre 10 %. Le tableau 2.2 montre que les taux correspondant 
respectivement aux tranches d'age les plus avancees et les plus jeunes, 
sont similaires en ce qui concerne chacune des categories d' instruction. 
Cependant, ces deux categories d'instruction ont des taux nettement 
superieurs a la categorie universitaire dans toutes les tranches d' ages 
(les details ne sont pas montres dans le tableau 2.2 en raison de la 
petite taille de l' echantillon). En general, it y a un rapport inverse entre 
le niveau d' aide revue de la part d' enfants ne residant pas avec leurs 
parents et le niveau d'instruction des parents. Plus le niveau d'instruction 
des parents est eleve, moins le taux d' aide revue de la part de leurs 
enfants est eleve. 

L'instruction est, d'une certaine fawn, un indicateur du statut socio-
economique (SSE). Donc, it est probable que ces resultats pour 
l instruction refletent, a un certain point, le taux plus eleve que la 
moyenne de pertes dans l'etat de sante pour les individus des groupes 
dont le statut socio-economique est plus faible. Les .gens des groupes 
dont le statut socio-economique est plus faible presentent une 
deterioration de l'etat de sante a un age plus jeune que ceux des autres 
groupes (Wilkins et Adams, 1987). Par consequent, on s' attend a ce 
que les parents plus ages dans le groupe d'instruction le plus bas 
requierent plus d'aide a chaque age que ceux des niveaux d'instruction 
plus eleves. 

Les gens qui ont beaucoup d'instruction vivent en meilleure sante et 
subissent d'une deterioration de la sante a un age plus avance que les 
gens qui ont peu d'instruction. Its disposent egalement de meilleures 
ressources pour obtenir de l'aide et peuvent, par consequent, eviter 
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Tableau 2.2. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentalel de 
leurs enfants demeurant ailleurs, selon le niveau d'instruction et 

Page des parents, Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 

Age 

Diplome 
Moins qu'un 	 d'etudes 

diplome 	Diplome 	postsecondaires 
d'etudes 	d'etudes 	ou diplome 

Canada 	secondaires 	secondaires 	universitaire  

  

Toute aide 

2 
25-44 3,1* 4,5* 2,8* 

2 
45-54 13,2 14,3 14,5 

2 
55-64 19,0 22,8 15,5 

2 
65-74 26,3 29,0 24,2 

2 
75+ 36,0 37,5 36,8 

25+ 18,9 23,1 16,2 10,0 

Niveau d'aide moyen ou eleve 

2 
25-44 2,6* 4,1* 2,1* 

2 
45-54 8,3 9,1 8,7 

2 
55-64 11,7 15,5 7,7 

2 
65-74 18,8 22,3 14,8 

2 
75+ 27,9 30,5 26,1 

25+ 13,0 17,1 9,8 6,6 

* Le coefficient de variation &passe 15 %. 
I Six types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 

transport, aide A la preparation des repas, aide au ménage et au lavage, ainsi que l'aide a l'entretien 
interieur et exterieur. 

2  Echantillon trop petit. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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Graphique 2.3. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentale' 
de leurs enfants demeurant ailleurs, selon le niveau d'instruction et 

rage des parents, Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui 

ne reside pas avec ses parents) 

25-44 	45-54 	55-64 
	

65-74 
	

75+ 

Groupes d'age 

1 Six types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 
transport, aide a la preparation des repas, aide au menage et au lavage, ainsi que l'aide a l'entretien 
interieur et exterieur. 

Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 

d' avoir a recevoir de l' aide de leurs enfants. Cela suggere hypothese 
que la reponse des enfants adultes a l' incapacite fonctionnelle des 
parents est influencee par les perceptions qu' ont les enfants de la 
capacite des parents a rechercher de l'aide. Donc, le besoin percu 
pourrait etre un determinant important du niveau de flux de soutien 
circulant de l'enfant vers le parent. 

La question de savoir si, dans une analyse multivariee, l' age, le sexe, 
l'etat matrimonial et l'instruction demeurent des variables significatives 
de l'aide revue par les parents d' enfants lorsque plusieurs autres 
variables pertinentes sont controlees, est d' une importance particuliere 
pour noire etude. Cette question peut 'etre abordee a 1' aide de donnees 
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qui seront presentees dans le quatrieme chapitre concernant les impacts 
potentiels des changements dans la composition de la population sur le 
niveau de soutien intergenerationnel. 

Nous nous eloignerions trop du theme central de ce* chapitre si nous 
introduisions ici le commentaire methodologique necessaire pour 
presenter les resultats de l' analyse multivariee en details. Nous nous 
contentons de mentionner que la oil nous avons analyse l' aide revue 
par les parents de leurs enfants ne residant pas avec eux, les variables 
dont la performance dans le modele etait la plus forte, etaient rage et le 
sexe (voir le quatrieme chapitre pour plus de details). 

2.5.2. L'aide dorm& aux enfants 

La pertinence des besoins reps semble etre indiquee encore, 
quoiqu'indirectement, lorsque nous observons les donnees concernant 
1' aide qui serait donnee par les parents a leurs enfants ne residant pas 
avec eux. C' est un sujet sur lequel relativement peu de recherches 
universitaires ont ete menses au Canada — les soutiens procurees par 
les allies a leurs enfants adultes ne residant pas avec eux, comme ils ont 
ete signales par les aines eux-memes. Grace au modele de l'Enquete 
sociale generale de 1990, nous pouvons etablir notre revue de cette 
matiere dans le contexte de 1' information sur les soutiens apportes aux 
enfants ages de 15 ans ou plus par les parents qui sont encore jeunes, 
c'est-a-dire les parents ages de 25 a 44 ans. 

Age et sexe. Une tendance distincte selon Page (age des parents) 
s' illustre par le taux d' aide dorm& aux enfants ne residant pas avec 
leurs parents (tableau 2.3 et graphique 2.4). Ce taux augmente du groupe 
d' age des 25 a 44 ans jusqu'a celui des 55 a 64 ans, puis tombe aux 
groupes d' age plus ages. 

Les valeurs aux points finaux et aux sommets, concernant le pourcentage 
qui serait considers comme un apport d' aide mesuree aux enfants ne 
residant pas avec leurs parents, se presentent comme suit : 31 % pour la 
tranche d' age de 25 a 44 ans; 47 % pour la tranche de 55 a 64 ans; et 
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Tableau 2.3. Pourcentage de parents qui donnent de l'aide instrumentalel 
leurs enfants demeurant ailleurs, selon Page et le sexe des parents, 

Canada, 1990 
(Population des menages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 

Age Les deux sexes Femmes Hommes 

Toute aide 

25-44 30,7 27,6 33,3 

45-54 42,3 , 46,9 36,4 

55-64 47,1 51,7 42,2 

65-74 35,2 37,5 32,3 

75+ 17,8 14,2 22,9 

25+ 37,9 39,9 35,5 

Niveau d'aide faible 

25-44 6,2 9,3* 3,7* 

45-54 10,3 10,8 9,8 

55-64 12,1 11,6 12,6 

65-74 12,1 12,2 11,9 

75+ 8,6 7,5* 10,1* 

25+ 10,5 10,8 10,2 

Niveau d'aide moyen ou eleve 

25-44 24,5 18,3 29,6 

45-54 31,9 36,1 26,6 

55-64 35,0 40,2 29,6 
65-74 23,1 25,2 20,5 

75+ 9,2 6,8* 12,7* 

25+ 27,4 29,1 25,3 

* Le coefficient de variation &passe 15 %. 
1  Sept types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux soins personnels, aide au 

transport, aide A la garde d'enfants, aide A la preparation des repas, aide au ménage et au lavage, ainsi 
que l'aide A l'entretien interieur et exterieur. 

Source: Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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Graphique 2.4. Pourcentage de parents qui donnent de l'aide instrumentale' 
leurs enfants demeurant ailleurs, selon differents niveaux 2  et 

rage des parents, Canada, 1990 
(Population des menages prives ayant un enfant qui 

ne reside pas avec ses parents) 

Groupes d'age 

1  Sept types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide financiere, aide aux coins personnels, aide au 
transport, aide A la garde d'enfants, aide A la preparation des repas, aide au menage et au lavage, ainsi 
que l'aide a l'entretien interieur et exterieur. 

2  Les niveaux d'aide sont definis a l'annexe B. 
Source : Statistique Canada, Enqu8te sociale generale, 1990 

18 % pour la tranche des 75 ans of plus. Un profil similaire, mais avec 
des nombres plus bas, se degage lorsque nous considerons 
exclusivement les niveaux haut et moyen d'aide donnes aux enfants 
non-coresidents. 

Il semble se &gager une nette tendance d' association entre le genre et 
le soutien parental. Les hommes ages entre 25 et 44 ans, et ceux ages 
de 75 ans et plus, etaient plus susceptibles que les femmes a fournir un 
certain type d' aide instrumentale a leurs enfants non-coresidents. A 
l' oppose, les femmes agees entre 45 et 74 ans ont rapporte avoir fourni 
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un taux plus eleve d'aide a leurs enfants non-coresidents que ne le 
faisaient leur vis-à-vis masculine. Cette tendance se reproduit lorsque 
nous considerons les niveaux d'aide haut et moyen (graphique 2.5). 

Le taux d' aide aux enfants non co-residents rapportes par les Ores 
ages de 25 a 44 ans etait superieur de 5 points que celui rapportes par 
les mores de la meme tranche d'age : respectivement, 33 % et 28 % 
(tableau 2.3). A l' autre extremite du spectre d'age, les hommes 
rapportaient un niveau encore plus eleve que les femmes, soit 10 % de 
plus : respectivement, 23 % et 14 % . A l' oppose, pour les trois tranches 
d' age de 45 a 74 ans, les mores rapportaient des niveaux d' aide 
oinstrumentale» accord& a leurs enfants non-coresidents de 6 a 11 
points de pourcentage plus eleves que les Ores (tableau 2.3). 

Graphique 2.5. Pourcentage de parents qui donnent des niveaux d'aide moyen 
ou eleve a leurs enfants demeurant ailleurs, selon l'age et le sexe des parents, 

Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 

25-44 	45-54 	55-64 
	

65-74 
	

75+ 

Groupes d'age 

Les niveaux d'aide sont &finis a l'annexe B. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990 
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L'echec d'un mariage et la perte subsequente de la garde des enfants 
par les hommes, pourrait etre un facteur significatif pour expliquer la 
difference que nous venons de signaler entre les genres. La perte de la 
garde des enfants signifierait que des hommes plus jeunes dont le 
manage est dissout auraient une plus grande disposition pour offrir du 
soutien a leurs enfants non-coresidents, que leurs anciennes femmes 
qui resideraient encore avec leurs enfants. 

En outre, aux groupes d' age les plus jeunes ainsi qu' aux groupes d' age 
les plus vieux, les transferts de richesse aux enfants peuvent etre 
relativement importants. En ce qui concerne de tels transferts, les 
hommes Canadiens auraient un avantage en comparaison avec leurs 
contreparties feminines. En ce qui concerne les parents d' age moyen, 
fournir de l' assistance dans des domaine tels que les soins apportees 
aux enfants, ou autre travail productif non remunere, peut etre une forme 
d' aide beaucoup plus courante que le transfert de richesse. En ce qui 
concerne l' aide par le travail non remunere, les meres auraient l' avantage 
en comparaison aux peres. Les femmes repondantes se retrouvant dans 
les groupes d' age les plus eleves offrent souvent leur assistance a leurs 
enfants non-coresidents en gardant leurs petits-enfants, pendant que 
leurs propres enfants vont travailler ou sont occupes autrement. 

L' age auquel l' aide aux enfants non-coresidents est le plus eleve, merite 
d'être commente. Dans la tranche d' Age des 55 a 64 ans, 52 % des 
meres et 42 % des peres ont rapporte qu'ils fournissaient une forme 
quelconque de l' aide mesuree a leurs enfants non-coresidents. C' est 
l' age a laquelle les enfants sont plus susceptibles d'être adultes engages 
dans l' education de leur propre jeunes familles, et requerant ainsi les 
sortes de soutien auxquelles les meres sont beaucoup plus habiles que 
les peres. 

Comme c'etait le cas lorsque nous avons traite de l' aide recu par des 
parents, nous avons produit une analyse multidimensionnelle. Dans ce 
cas encore, la variable dominante dans l'utilisation que nous avons faite 
du modele (decrit avec plus de details dans le chapitre 4) a ete Page. 
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2.6. Commentaire final 

En resume, ces donnees canadiennes, comme les donnees americaines 
dont nous avons fait mention precedemment, ont indique la pertinence 
de la «perception du besoin» comme un facteur aidant a expliquer le 
niveau d'echange de soutien intergenerationnel. Pour preciser, cette 
indication est produite de fawn indirecte, et nos interpretations des 
tendances qui se degagent des donnees peuvent nous conduire a des 
pieges. Cependant, l'«histoire» produite par les Americains et les 
donnees canadiennes paraissent coherentes. La perception du besoin 
semble etre un des facteurs operant permettant de determiner le niveau 
d' echanges de soutien familiaux. 

Ici se &gage l' element pertinent pour une discussion concernant les 
implications politiques des echanges intergenerationnels. Dans certains 
contextes, une generation peut etre motivee a faire des sacrifices afin 
de soutenir d'autres generations pour des raisons qui se justifient 
autrement que par le «concept d'investissement» de l'equite 
intergenerationnelle. Certains ont appele ces raisons «altruisme». Nous 
proposerons, dans le dernier chapitre, que ce qui est appele «altruisme» 
puisse etre interprets de fawn tout a fait legitime, tout aussi bien, qu'une 
conception d'equite ou de justice. Cette conception est differente de 
celle qui est dominante dans l'analyse politique et dans les &bats 
universitaires concernant l'accomplissement de l'equite 
intergenerationnelle. Ainsi, si 1' on inclut les echanges familiaux dans 
1' evaluation de l' equite intergenerationnelle, le concept 
d' «investissement» de requite pourrait ne pas etre aussi preponderant 
que 1' analyse politique et les &bats universitaires le suggerent. 

Statistique Canada — N° 89-557-XPF au catalogue 	57 





Les echanges de soutien entre les parents et les enfants et requite intergenerationnelle 

Chapitre 3 — Echanges de soutien prives entre les parents et 
les enfants et comptabilite generationnelle globale 

3.1. Introduction 

Jusqu' a present, la comptabilite generationnelle a ete restreinte a 
l' analyse des impots payes et des benefices obtenus des programmes 
gouvernementaux. Des calculs ont ete effectues pour des ensembles de 
cohortes qui sont considerees comme des generations. Pour chaque 
generation, un ratio des benefices reps sur les imp6ts payes peut etre 
calcule. Habituellement, les estimations montrent que les cohortes qui 
forment la population ainee aujourd'hui, ou celles qui formeront la 
population ainee dans un avenir rapproche, auront un meilleur ratio de 
benefices sur les imp6ts que celles qui constitueront les aines durant et 
au-dela de la deuxieme decennie du prochain siecle (voir Longman, 
1987; Good, 1995; Thomson, 1989). 

La comptabilite generationnelle exercee jusqu'ici n' a pas ete 
suffisamment executee en termes complets, et ce, a deux egards. 
Premierement, la gamme des benefices recus et des impots payes semble 
trop etroite (pour une discussion connexe, voir Helliwell, 1998 et 
Marshall, 1997). Deuxiemement, les analystes n'ont pas introduit des 
flux intergenerationnels prives de services et de ressources dans les 
calculs (pour une discussion connexe, voir Helliwell, 1998; Osberg. 
1998; McDaniel, 1997). Ces omissions soulevent la question 
suivante : les conclusions largement rendues publiques du travail de 
comptabilite generationelle effectuee jusqu'ici seraient-elles tits 
differentes si nous avions utilise des approches plus globales? 

Dans le but de repondre a cette question, nous avons du calculer 
nouveau les comptes generationnels, selon des approches plus globales. 
(pour un travail connexe, voir Wolfson et al. 1998). Cependant, on 
trouve des indications de changements possibles dans les conclusions 
rendues publiques mentionnees precedemment. Comme nous le 
demontrerons un peu plus loin, c' est en particulier dans les echanges 
de soutien prives entre deux generations du type parents-enfants, que 
l' on a des indications que les enfants se debrouillent mieux que leurs 
parents. 
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Si ces indications sont correctes, cela n' implique pas que pour chacune 
de ces deux generations, le ratio total des receptions sur les debours 
sera different du ratio des benefices sur les impots. Ce dernier est calcule 
seulement en fonction des benefices reps des programmes 
gouvernementaux. Le premier engloberait tous les benefices recueillis 
au moyen de transferts intergenerationnels peu importe qu' ils soient de 
source privee ou publique, ainsi que toutes les depenses monetaires et 
toutes les autres sources fournies pour supporter les autres generations. 

Cependant, cette conclusion implique que nous devrions agir avec 
prudence quant l' image d' iniquite intergenerationnelle qui est 
vehiculee lorsque seuls les benefices des programmes gouvernementaux 
et les impots sont consideres. 

Dans sa revue annuelle intitulee «Patrimoines», le Conseil economique 
de Canada, soulignait la pertinence d'une comptabilite generationnelle 
plus globale. Le Conseil enoncait que «beaucoup de responsabilite 
concerne des individus et des firmes . . en aidant a assurer que notre 
legs general a la prochaine generation soit adequat» (Conseil 
economique de Canada, 1989). 

3.2. But 

A l' aide des donnees de l'ESG sur les services que les parents procurent 
aux enfants et vice-versa, ce chapitre abordera la question suivante : 
Lorsque nous etudions les echanges de soutien dans la famille, avons-
nous des indications qu'une generation de parents au Canada recoit 
davantage de la generation d'enfants correspondante (leur progeniture), 
qu'elle ne donnent a cette derniere generation, tout au long de la vie 
de ces generations? 

La reponse a cette question ne nous permet pas de calculer de nouveaux 
comptes generationnels. Cela est vrai pour au moins deux raisons. Les 
echanges de soutien entre les parents et les enfants sont limites a une 
seule paire de generations dans les donnees presentees ci-dessous. Par 
exemple, pour une generation donnee, nous devons considerer les 
transferts qui vont non seulement vers les parents mais aussi ceux qui 
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vont vers leurs enfants (nous reviendrons a ce probleme important au 
dernier chapitre). Comme nous l' avons déjà mentionne, nous avons 
aussi besoin de considerer une sequence de generations a un moment 
précis lorsque chaque generation est devenue pratiquement eteinte 
(c'est-A-dire que tous les membres de la generation sont &cedes). 

Malgre ces limitations, une reponse negative a la question enoncee 
accentue la pertinence d'agir avec prudence. De plus, cette question 
est d'une importance cruciale dans un autre secteur des &bats 
concernant l'equite intergenerationnelle. Il s'agit du secteur dans lequel 
certaines personnes alleguent que, sur une periode de temps donnee, 
telle une armee, les personnes agees obtiennent beaucoup trop et les 
jeunes obtiennent trop peu des programmes gouvernementaux (pour 
des discussions relatives a cette question, voir Daniels 1989, Quadagno 
1989, et Marshall 1997). 

En proposant d' appliquer les donnees de l'ESG A la question mentionnee 
au debut de cette section, nous devons reconnaitre une limitation 
importante de cette enquete et de toutes les autres sources de donnees 
transversales. Le deroulement dans la vie reelle des cohortes ne peut 
pas etre trace a partir de ces donnees. Les donnees ne nous permettent 
donc pas de calculer les ratios de receptions sur les &hours de toute 
une vie pour un &entail reel de parents (ou leurs enfants). De plus, les 
donnees traitent seulement une partie du spectre des soutiens pertinents. 
Par consequent, nous serons obliges «d'etirer les donnees», en utilisant 
des chaines de raisonnement et de generalisation qui sont sujettes a des 
erreurs. 

Nous essaierons neanmoins d' identifier la conclusion qui semble 
raisonnable. Les problemes impliques sont de loin trop importants pour 
refuser simplement de faire un effort pour employer les donnees 
disponibles. D'autant plus que les simulations approfondies effectuees 
par les comptables intergenerationnels sont aussi la cible de critiques 
parce qu'elles ont «etire des donnees» avec des chalnes de raisonnement 
qui peuvent contenir des erreurs. 
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3.3. La documentation pertinente 

Une analyse appropriee requiert des donnees qui couvrent la duree de 
vie des generations. Cependant, de telles donnees longitudinales 
n' existent pas. Pour cette raison, les analystes trouveront longtemps 
qu' il est necessaire de simuler les tendances pour la duree de vie d'une 
generation en utilisant des donnees transversales etayees par des 
hypotheses. Les donnees transversales ont un autre defaut. Ces donnees 
tendent a englober seulement une partie de l'ensemble des soutiens 
pertinents'. 

De la, nous ne devrions pas etre etonnes d'apprendre que la 
documentation ne comports que tres peu de tentatives d' explication de 
la situation concernant les principales tendances et le solde des flux de 
soutien intergenerationnels prives, du moins du point de vue du 
deroulement de la vie des generations. Nous avons trouve seulement 
deux revues de recherche qui abordent ce sujet directement. Cantor et 
Hirshorn (1989) affirme ce qui suit : «recent research involving younger, 
more affluent elderly . . . suggests that such elderly may actually give 
[to their children] more than they receive in return» (Cantor et Hirshorn 
1989, p. 43). (II n' est pas evident, toutefois, que cette remarque concerne 
les flux de soutien sur une duree de vie generationnelle.) 

Marshall (1997, pp. 39-40) cite les resultats d'une etude par Kronebusch 
et Schelsinger (1994) : «an examination of private, non governmental 
exchanges shows [that] the old give more to the young than they receive 
from the young.» L' etude par Kronebusch et Schelsinger (1994) a 
employe les donnees d'un echantillon de 1990. Cet echantillon a 
represents la population des Etats-Unis. Les auteurs ont fait des 
estimations des valeurs dans le marche pour les supports instrumentaux 
qu' ont ete echanges entre les parents et les enfants. Marshall (1997) 
exprime le resultat comme suit : «The flow of private sector assistance 
is very large, more than double the magnitude of public transfers in the 
United States.» (Pour une discussion connexe voir Osberg 1998.) 
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3.4. Hypotheses concernant le solde des flux de soutien entre 
les parents et les enfants, fondees sur 

les donnees de L'ESG 

Revenons au travail de rassemblement et d' interpretation des donnees 
de l'ESG indirectement pertinentes. En procedant ainsi, nous supposons 
que notre osimulation mentale» des tendances au cours de la vie sur la 
base de donnees transversales est acceptable en l' absence d'une 
meilleure alternative. 

Les donnees de l'ESG traitent des soutiens instrumentaux echanges 
entre les parents et leurs enfants. Ces soutiens instrumentaux servent 
aider des gens a accomplir les activites de tous les jours recurrentes 
(ex. : preparation des repas). Its excluent les domaines importants des 
soutiens emotionnels, des conseils et du transfert d'information et de 
connaissance. L'Enquete sociale generale de 1990 a une bonne 
couverture des principaux soutiens instrumentaux. (Les articles 
pertinents ont déjà ete enumeres dans les notes des tableaux mentionnes 
au chapitre 2.) 

Ces soutiens instrumentaux representent des transferts indirects de 
richesse. Le manque d' estimations monetaires dans les donnees 
presentees ci-dessous ne signifie pas que les services ayant une valeur 
monetaire superficielle (estimee en dollars) sont impliques. Le travail 
de Jackson (1996) sur revaluation du travail non remunere, fonde sur 
les donnees concernant l'emploi du temps, ne laisse aucun doute que 
nous traitons ci-dessous des services commercialisables dont la valeur 
monetaire totale est considerable (estimee en dollars). 

Avant de proceder aux grander lignes de notre raisonnement, it parait 
important d' expliquer pourquoi nous considerons qu'il est logique de 
supposer que les donnees transversales de L'ESG servent de base a la 
formulation d' hypotheses pour ce qui est de la tendance des flux de 
soutien entre les parents et les enfants tout au long de la vie d'une 
cohorte de parents. 
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Les principaux types de soutien dont les parents ont besoin tendent a se 
modifier systematiquement tout au long de la vie. La nature de ces 
changements a une tendance de rester stable d' une cohorte dorm& a 
1' autre. 

Par exemple, une cohorte de parents a des responsabilites importantes 
concernant l' education des enfants au stade adulte «le plus jeune» du 
deroulement de la vie. S ' ils ont un emploi remunere, ces parents 
subissent souvent des pressions inhabituelles pour ce qui est de leurs 
budgets temps. Leurs enfants plus Ages et leurs parents qui habitent 
proximite peuvent apporter un soulagement substantiel de ces pressions. 

Dans les annees intermediaires du deroulement de la vie, la cohorte 
typique presenterait une frequence accrue de personnes ayant des 
besoins particuliers provoques par une rupture de leur manage. Dans 
ces annees, une proportion croissante de membres de la cohorte ont 
des parents a qui ils .ont commence a donner des soutiens substantiels. 
Ces soutiens peuvent avoir des consequences sur leurs demandes 
concernant les temps libres ou les ressources financieres. 

Comme age moyen de la cohorte fait entrer les principales annees de 
retraite de l'emploi remunere, une diminution de l' acces a des revenus 
d' emploi et une augmentation de l'incidence des deficiences 
fonctionnelles donnent souvent lieu a d'autres besoins pour ce qui est 
du soutien. Ces besoins s'intensifient lorsqu'on arrive a un age avance. 
En outre, de nouveaux besoins surgissent qui sont relies a la perte de 
membres importants des reseaux sociaux. 

Les paragraphes precedents permettent d' avancer une hypothese 
majeure. Divers changements surviennent dans la multitude des besoins 
courants en soutien a mesure qu' une cohorte vieillit jusqu' A son 
aneantissement. Nous proposons l'hypothese supplementaire selon 
laquelle la tendance des changements est passablement stable a travers 
les cohortes multiples dans notre societe. 

Les observations precedentes sont uniquement des speculations 
theoriques. Ces speculations sont destinees a servir de base a la 
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formulation d'hypotheses concernant les tendances de l' aide dorm& 
par les enfants aux parents tout au long de la vie. Bien que les hypotheses 
seront presentees dans le contexte des donnees de L'ESG, les donnees 
ne permettent aucunement de tester les hypotheses. Les hypotheses 
ont besoin d' etre testees a l' aide de donnees longitudinales pour des 
cohortes reelles. 

Plusieurs decennies s' ecouleront avant que nous puissions avoir acces 
A des donnees convenables de ce genre. Par consequent, nous croyons 
utile de poursuivre le developpement de ces hypotheses,' meme si les 
methodes empiriques connexes sont transversales. (Voir Hareven 1996 
pour des renseignements supplementaires concernant les tendances de 
soutien tout au long de la vie.) 

3.4.1. L'etape du deroulement de la vie ou la coresidence des parents 
et des enfants est la norme 

Dans la phase de deroulement de la vie des parents oil Hs sont de jeunes 
adultes, le soutien circulant des enfants aux parents implique 
principalement les enfants residant avec leurs parents. Le volume de 
ce soutien est probablement modere, dans la mesure ou le soutien 
instrumental est concerne. Le graphique 3.1 montre que le taux d'aide 
revue de la part d'enfants residant avec leurs parents est le plus faible 
pour le plus jeune des quatre groupes d' ages de parents, soit les 25 a 44 
ans. 

Bien stir, pendant cette phase du deroulement de la vie parentale, une 
partie importante du temps des parents est consacred a apporter du 
soutien a leurs enfants. Il n'est pas possible de preparer un tableau 
similaire base sur 1' aide que les enfants disent avoir revue de parents 
he residant pas avec eux. Trop peu de membres de l'echantillon de 
l'ESG sont des enfants adultes residant avec un parent. Cependant, on 
remarque que chez les enfants ages de 25 a 44 ans, 84 % ont affirme 
recevoir de 1' aide instrumentale de parents residant avec eux. Dans 
note analyse, 80 % de ces enfants sont consider& avoir recu des niveaux 
d' aide parentale eleves ou moyens. Les chiffres correspondants pour 
les enfants plus jeunes sefaient sans doute bier superieurs a 90 %. 
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Graphique 3.1. Pourcentage de parents qui recoivent de l'aide instrumentale' 
de leurs enfants demeurant avec eux, selon le niveau d'aide et 

Page des parents, Canada, 1990 
(Pour les parents ayant un enfant qui habite avec eux) 

1  Trois types d'aide instrumentale ont ete mesures : aide a la preparation des repas, aide au menage et au 
lavage, ainsi que l'aide a l'entretien interieur et exterieur. 

2  Les niveaux d'aide sont &finis a ]'annexe B. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 

Bref, aux &apes du deroulement de la vie ou la coresidence des enfants 
et des parents est elevee, it n' est pas surprenant de constater un 
desequilibre considerable entre le soutien circulant des parents aux 
enfants et celui allant en sens contraire. Ce desequilibre favorise 
incommensurablement les enfants. 

Comme on le sait bien, dans beaucoup de families, les parents procurent 
a leurs enfants beaucoup plus qu'un hebergement quotidien et que de 
la nourriture. Its amenent graduellement ces enfants a devenir des 
citoyens productifs. Autrement dit, les parents assument la tache 
importante de contribuer a reproduire la societe telle que nous la 
connaissons. La valeur monetaire totale (en dollars) de ces services 
parentaux, si elle etait evaluee aux taux actuels sur le marche pour des 
services comparables (voir Jackson 1996), serait tres elevee. Cette valeur 
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en dollars serait probablement aussi impressionnante que le chiffre eleve 
presents pour les transferts de revenu du gouvernement aux aines. (Pour 
une discussion pertinente voir Marshall 1997, pp. 39-40.) 

Dans leurs annees adultes, les enfants qui recoivent ces services 
parentaux ne procurent pas a leurs parents, par voie privee, des soutiens 
aussi intenses et efficaces. Ainsi, les comptes generationnels qui traitent 
seulement des flux de soutien prives pourraient bien reveler que les 
enfants ont tire beaucoup plus d' avantages que les parents. 

Les parents et les enfants qui habitent ensemble ne sont qu'une partie 
de l'histoire des echanges de soutien intergenerationnels tout au long 
de la vie. Nous avons déjà mentionne qu'une fois que la generation 
d'enfants a atteint un age moyen superieure a 25 ans, son taux de 
coresidence avec les parents chute dramatiquement. Cela est indique 
clairement au graphique 3.2. Revenons ensuite aux echanges impliquant 
les parents et les enfants qui n'habitent pas ensemble. 

3.4.2. Les echanges entre les parents et les enfants qui n'habitent 
pas ensemble 

Le flux de soutien des enfants ne cohabitant pas avec leurs parents vers 
les parents commence a atteindre des niveaux substantiels quand les 
parents sont au debut du troisieme age et que les enfants ont presque 
40 ans ou ont &passe cet age. Durant ce temps, les parents atteignent 
le milieu de la soixantaine ou l'ont &passe (voir graphique 3.3). Lorsque 
quelques parents arrivent au milieu de l' age de 70 ans, les niveaux 
d'aide revue de certains enfants commencent a se rapprocher de ce 
que les enfants ont experiments de leurs parents lorsqu'ils etaient tres 
jeunes. 

Cependant, a l' exception d' une petite minorite d' enfants (les 
dispensateurs de soins aux personnes agees vulnerables qui ont ete 
beaucoup studies), l'intensite et Fechelle d'aide n'egalent pas ce qu'ils 
ont recu de leurs parents quand ils etaient tres jeunes. Notons (graphique 
3.2) la proportion nettement accrue d'enfants qui ont affirms que leurs 
parents residaient dans des etablissements institutionnels, lorsque rage 
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Graphique 3.2. Proportion de parents' et d'enfants 2  qui cohabitent 
et de parents qui demeurent dans une residence institutionnelle, 

selon rage des enfants, Canada, 1990 
(Population des menages prives) 

1  Pour les enfants ayant un parent vivant. 
2 Pour les parents ayant un enfant vivant. 
3  Le repondant est un enfant. 
4 Le repondant est un parent. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 

moyen des enfants etait superieur a 55 ans. Les fonctionnaires en les 
etablissements qu' occupent des parents d' age avance (qui sont surtout 
des femmes) donne une partie significative de support a de tels parents. 

Notons, de plus, la difference substantielle entre les hommes plus ages 
et les femmes plus agees dans le taux d'aide qu'on affirme avoir revue 
des enfants (voir graphique 3.3). Les hommes plus Ages sont surtout 
manes. Leurs contreparties feminines ont une frequence substantielle 
et beaucoup plus elevee de personnel veuves. 

Tandis que 1' aide apportee par des enfants ne coresidant pas avec leurs 
parents debute son ascension durant les ages moyens des enfants, l' aide 
parentale apportee aux enfants demeure substantielle. Comme nous 
l'avons montre aux graphiques 2.4 et 2.5, le taux d' aide parentale aux 
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Graphique 3.3. Pourcentage de parents qui recoivent des niveaux d'aide 
moyen ou elevel de leurs enfants demeurant ailleurs, selon Page 

et le sexe des parents, Canada, 1990 
(Population des ménages prives ayant un enfant qui ne reside pas avec ses parents) 
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1 Les niveaux d'aide sont &finis A l'annexe B. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990 

enfants ne cohabitant pas va de l'etape oil les parents sont de jeunes 
adultes (25 a 44 ans ) a celle oil ils sont a un age moyen (55 a 64 ans). 
A mesure que les parents vieillissent et atteignent un age avance, leurs 
taux d' aide dorm& a leurs enfants n' habitant pas avec eux commencent 
a diminuer de fawn remarquable. Ces taux atteignent des niveaux tres 
bas chez les parents ages de 75 ans ou plus. 

Bref, pour une periode tres courte du deroulement de la vie parentale, 
une minorite de parents recoit de leurs enfants le type de «soins 
intensifs» que la plupart des parents fournissent a leurs enfants en m8me 
temps que les enfants murissent pour devenir de jeunes adultes. Pour 
le reste du deroulement de la vie parentale, des niveaux substantiels 
d' aide sont reps des enfants, mais a un degre bien en-deca de l' aide 
fournie par les parents lorsque les enfants etaient aluques en vue de 
devenir des adultes. 
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Si nous restreignons les donnees a la situation des parents et des enfants 
qui n' habitent pas ensemble, nous pouvons tenter de realiser une 
representation quantitative des niveaux relatifs de flux de soutien 
instrumental entre les parents et les enfants sur une vaste &endue de 
groupes d' ages 2. Les resultats de cette tentative sont presentes aux 
graphiques 3.4 et 3.5. 

3.4.3. Tendance, selon Page, du solde total des echanges de soutien 
instrumental entre les parents et les enfants 

Le graphique 3.4 montre la tendance du niveau d' aide dorm& aux 
enfants, et du niveau d' aide revue de la part des enfants ne residant pas 
avec leur parents, selon rage du parent. Les rapports des sous-ensembles 

Graphique 3.4. tchelle de resultatsi des niveaux auxquels l'aide instrumentale 
est donnee aux enfants et est revue des enfants demeurant ailleurs, 

selon Page des parents, Canada, 1990 
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1  La technique d'echelonnement est decrite dans le texte. 
2 Inclut seulement ceux qui ont foumi une forme d'aide. 
3  Inclut seulement ceux qui ont recu une forme d'aide 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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de parents constituent la base de ce tableau. Pour la reception d' aide, 
les donnees se limitent a celles dont on a affirme qu'elles avaient apporte 
une aide quelconque3 . 

Pour attribuer une valeur a chaque groupe d' age nous avons defini 
trois rangs : eleve, moyen et faible. Ces rangs ont ensuite ete ponderes 
suivant la proportion de la tranche d' age qui tombe a chaque niveau. 
La somme des rangs ponderes est une evaluation de l' intensite des 
dons ou de l'aide. 

Le graphique 3.5 presente des donnees analogues, cette fois-ci du point 
de vue de l'enfant. Cela implique que les reponses concernent l'aide 

Graphique 3.5. tchelle des resultate des niveaux auxquels l'aide 
instrumentale est donnee aux parents et recue des parents ne 

demeurant pas avec leurs enfants, selon rage des enfants, 
Canada, 1990 
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I La technique d'echelonnement est decrite dans le texte 
2  Inclut seulement ceux qui ont fourni une forme d'aide. 
3  Inclut seulement ceux qui ont rep une forme d'aide 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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donnee aux parents et revue de ces derniers. Ce tableau limite aussi les 
observations aux Bens qui ont reellement affirme, avoir recu ou donne 
de l' aide. 

Dans chaque graphique, la phase de «construction».d' obligations envers 
les enfants pour des services reciproques provenant des soutiens 
parentaux regus est represent& par les points de la courbe d'aide allant 
vers les enfants qui se trouvent au-dessus de la courbe d' aide allant 
vers les parents. L'etape de Aechargement» des obligations est indiquee 
les points de la courbe d' aide allant vers les parents qui se trouvent au-
dessus de celle allant vers les enfants'. 

Le but d'exposer ces deux graphiques est de nous permettre d'imaginer, 
a travers 1' inspection de la tendance des donnees, ce que pourrait etre 
la tendance tout au long de la vie des procedes de developpement, et de 
la, &charger eventuellement les enfants de certaines obligations de 
fournir des services reciproques a leurs parents. (Au chapitre cinq, nous 
reconnaitrons qu' une partie totalement inconnue du dechargement de 
ces obligations a lieu dans des services fournis par les enfants a leur 
progeniture, les petits-enfants des parents.) 

En l'absence de donnees pour les cohortes reelles, nous nous permettons 
de presumer que les graphiques 3.4 et 3.5 representent un profil dont 
les grandes caracteristiques seraient presentees par deux cohortes reelles 
de Canadiens. Le graphique 3.4 est employe pour representer une 
cohorte de parents rapportant 1' aide dorm& aux enfants et revue de ces 
derniers. Le graphique 3.5 est employe pour representer une cohorte 
d' enfants rapportant l'aide dorm& a leurs parents et revue de ces 
derniers. 

Les temoignages des parents suggerent hypothese que les courbes 
pour les dons d' aide instrumentale aux enfants et pour la reception 
d'une telle aide de la part des enfants atteignent des niveaux similaires 
quand les parents sont ages entre 40 et 70 ans (graphique 3.4) 5 . 

Les parents deviennent des recipiendaires nets d' aide dans leur milieu 
a la fin de la soixantaine, apres quoi &art entre les deux courbes 
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s'agrandit progressivement. Pendant ces dernieres annees de la vie, la 
majorite des enfants, qui ont encore un parent vivant, intensifie le 
processus de dechargement des obligations pour des services 
reciproques qui se sont develop* lorsque les enfants etaient tres jeunes. 
(Nous rappelons une fois encore que pendant que les enfants devenaient 
de jeunes adultes, ils auraient commence a acquitter une partie de leurs 
obligations par l' aide apportee a leur propre progeniture, les petits-
enfants des parents.) 

Les ages presentes au bas du gfaphique 3.4 sont ceux des parents. En 
nous deplagant sur le graphique 3.5, it est utile de synchroniser les 
deux ensembles d' ages, puisque ceux du graphique 3.5 concernent les 
enfants. Le groupe d' Age le plus bas sur le graphique des enfants (3.5) 
est celui des 25 a 29 ans. Un groupe d'enfants de cet age aurait des 
parents dont la repartition selon Page devrait avoir sa valeur modale 
dans la cinquantaine (ici nous supposons que age moyen a la premiere 
naissance est d'environ 25 ans). 

Selon le graphique 3.4, la repartition parentale de rage serait fortement 
concentree dans la tranche des 55 a 59 ans quand les courbes de dons 
et de reception se croisent, et que les enfants deviennent les 
qdispensateurs nets» . Ainsi, les deux tableaux se ressemblent du fait 
qu' ils indiquent rage parental quand l' aide courante d'enfants de parents 
(pour des supports instrumentals) devient plus grande que celle des 
parents des enfants, sur une base par personne. (Pour une discussion 
connexe, voir Chappell 1992, Hirdes et Strain 1995.) 

3.5. Conclusion 

Le graphique 3.6 est un prolongement du graphique 3.4. Il est concu 
afin de produire une representation stylisee de ce a quoi la tendance 
pourrait ressembler aux plus jeunes ages, si nous englobions les enfants 
et les parents habitant ensemble. Le graphique 3.6 est une fagon de 
reunir les resultats et les hypotheses precedentes de maniere a inclure, 
dans un modele, le volume considerable de soutiens fournis par les 
parents a leurs tres jeunes enfants. Le graphique suggere l'hypothese 
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suivante concernant le solde des soutiens intergenerationnels prives du 
point de vue du deroulement de la vie. Tout au long de la vie, l'echange 
de soutiens prives entre les parents et les enfants n'est pas equilibre. Il 
favorise fortement les enfants. Nous discuterons des implications 
politiques de cette hypothese au chapitre 5. 

Graphique 3.6. Modeler de la tendance selon rage pour les niveaux auxquels 
l'aide instrumentale est donnee aux enfants et est recue des enfants, 

selon l'age des parents, Canada, 1990 
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1 Ce graphique est similaire au graphique 3.4 a l'exception que des donnees synthetisees sur le groupe 
d'age de 25-29 ans y sont incluses de maniere a offrir un modele des niveaux Iorsque les enfants des 
parents sont tits jeunes. 

2 N'inclut que ceux qui ont donne une aide quelconque. 
3  N'inclut que ceux qui ont recu une aide quelconque. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 
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Chapitre 4 — Les implications des changements dans la 
composition de la population sur une sequence de generations 

4.1. But 

En incluant les echanges intergenerationnels prives dans la mesure des 
flux intergenerationnels de soutien, nous allons introduire un ensemble 
de nouveaux determinants du volume de soutien dans l' evaluation de 
la realisation effective de l' equite intergenerationnelle. Nous devons 
maintenant preter une attention particuliere a certains aspects de la 
composition et de la repartition de la population qui tendent a etre 
ignores lorsque nous restreignons la mesure de requite aux programmes 
gouvernementaux (voir Osberg 1998). Ces aspects incluent des variables 
telles que les types de reseaux sociaux auxquels les personnes 
participent, leurs antecedents culturels, ainsi que leur situation socio-
economique. 

Si nous avons remarque des variations substantielles sur une sequence 
de generations en fonction de telles caracteristiques, alors nous devrions 
observer une variation semblable sur le niveau de flux 
intergenerationnels de soutien. Ce type de variation pourrait survenir 
pour certaines raisons qui n'ont aucun lien avec les enjeux qui 
concernent 1' equite intergenerationnelle. Consequemment, it devient 
tres difficile d'estimer ce qu' une generation devrait recevoir comme 
benefices en fonction de ce qu' elle a investi auparavant pour l'entretien 
des programmes de soutien intergenerationnel. 

Afin de surmonter cette difficulte, it est necessaire de repartir la totalite 
des flux de soutien en diverses composantes afin de pouvoir isoler les 
elements qui relevent particulierement de l' etude de r equite 
intergenerationnelle. La complexite de la comptabilite generationnelle 
qui en resulte est attribuable au fait que nous ayons introduit les echanges 
intergenerationnels prives dans le champ des &bats concernant equite 
intergenerationnelle. Cette derniere remarque nous conduit alors au 
questionnement qui organise le theme du present chapitre. 

Avons-nous des indications que les niveaux reels d'echanges 
intergenerationnels de soutien sont sensibles aux variables qui ne 
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relevent pas de l'evaluation de l'equite des echanges? Dans ce cas, 
l'ESG sera utilisee pour demontrer les aspects de la composition .et de 
la repartition de la population qui affectent de facon substantielle le 
volume de soutien affluant d'une generation specifique a une autre. 
Ces determinants du niveau total de flux intergenerationnel de soutien 
sont rarement pris en compte dans les clebats actuels. 

Les aspects de la repartition et de la composition de la population qui , 
seront precises dans ce chapitre, sont ceux que nous venons de 
mentionner, c' est-A-dire les types de reseaux sociaux auxquels les 
personnes participent, les antecedents culturels et la situation socio-
economique telle que le niveau d'instruction nous la revele. Nous 
portons un inter& particulier a ces variables parce qu' au cours des 
deux prochaines decennies, la composition de la population canadienne 
A l'egard de ces variables se modifiera probablement. 

Nous procederons a cette etude au moyen d'une analyse 
multidimensionnelle. Dans cette analyse, plusieurs facteurs sont 
maintenus .constants de fagon simultanee. Cette procedure nous 
permettra d' indiquer si oui ou non les variables que nous avons 
selectionnees sont des facteurs d'une importance significative dans le 
flux des soutiens intergenerationnels, meme apres que nous ayons tenu 
compte d' autres variables explicatives importantes. 

Dans le cadre de notre problematique centrale, nous traiterons 
exclusivement des modeles qui tiennent compte de 1' aide revue par des 
parents de la part de leurs enfants qui n'habitent pas avec eux. Nous 
eviterons de traiter des donnees relatives aux enfants et aux parents 
vivant ensemble ,parce que ces clonnees omettent les reponses qui 
concernent l' aide que les repondants ont declare avoir fournie aux 
personnes qui partageaient leur logement. 

4.2. Variables 
• 	, 

Avant de presenter. notre methode d'analyse; it convient de discuter de 
la mesure des variables citees precedemment. Nous procederons d'abord 
avec les plus faciles pour poursuivre avec les variables qui nous 
apparaissent plus difficiles en regard des problemes relatifs a la mesure. 
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4.2.1. L'instruction 

Comme nous l' avons note ci-dessus, l'instruction sera ici abordee 
comme un indicateur de la situation socio-economique. Il ne semble 
pas necessaire d' elaborer sur la pertinence de l'utilisation de la situation 
socio-economique comme un facteur aidant a determiner les besoins 
en soutien des personnes de l'entourage ou de la capacite a aider les 
autres. 

Les niveaux d'instruction sont classes en trois groupes relativement 
0-ands 1) «pas de formation au niveau secondaire»; 2) «etudes 
secondaires et postsecondaires» sans diplome . ou degre universitaire»; 
3) •odiplome ou degre universitaire». Les analyses preliminaires ont 
indique que le seuil le plus significatif est celui qui se situe entre les 
categories 1) et 2). Une repartition plus detaillee du niveau d' instruction 
ne fournirait que tres peu d'information nouvelle et valable. Dans le 
chapitre 2, des variations des taux d' aide revue par des parents d' enfants 
ne vivant pas avec eux selon l'instruction ont ete indiquees. 

4.2.2. Antecedents culturels 

L' expression «groupe d' antecedents culturels» signifie une population 
constituee de groupes qui partagent certaines ressemblances en ce qui 
concerne la region de naissance (sur une echelle mondiale), l'origine 
ethnique (telle qu' elle a •ete rapport& par les repondants de l'ESG) et 
la langue maternelle'. La langue maternelle signifie la langue qui a ete 
la premiere apprise et qui est encore comprise 2 . 

Puisque chacune des variables presentees (region de naissance, origine 
ethnique et langue maternelle) peut se repartir en plusieurs douzaines 
de categories, it est possible de distinguer des milliers de combinaisons 
entre ces variables. Dans la poursuite de notre objectif qui est de her 
les aspects de la composition de la population au volume du flux de 
soutien intergenerationnel, seul un petit nombre de classifications assez 
larges nous seront utiles. 

Les deux nations fondatrices du Canada representent deux sous- 
populations significatives, quoique grandes, de la population 
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canadienne. Les deux sont des populations flees aux Canada: la premiere 
est issue du groupe d'origine ethnique provenant des Iles Britanniques; 
la seconde est d'origine ethnique frangaise. Comme on le sait, les 
Quebecois sont presque entierement issus du deuxieme groupe. Le fait 
que ces deux groupes d' antecedents culturels representent des sous-
populations ayant des antecedents culturels distincts est pratiquement 
accepte de tous. 

Les groupes qui sont d'origine ethnique europeenne (autre que frangaise 
ou britannique) peuvent etre agreges sous une categorie de population 
possedant certaines distinctions culturelles, lorsqu' on la compare a la 
population canadienne qui ne fait pas partie des deux peuples fondateurs 
que nous venons de definir. Nous creons alors deux autres sous-
categories: la premiere «née au Canada», et la deuxieme «née a 

exterieur du Canada». La deuxieme sous-categorie est constituee, en 
grande partie, de personnes qui sont noes en Europe. Ces sous-categories 
contiennent une proportion relativement elevee d'immigrants ages et 
dans presque tous les cas, leur langue maternelle n'est ni l'anglais ni le 
frangais. En ce qui concerne les groupes de personnes nees au Canada, 
la plupart sont de langue maternelle anglaise, et on peut emettre 
l'hypothese qu'ils se distinguent par des valeurs culturelles et des 
modeles de comportement nord-americains. 

Le reste de la population canadienne est composee de groupes ayant 
des antecedents culturels extremement heterogenes. Cependant, la 
composition de cette portion de la population du pays se concentre 
dans un nombre restreint d' antecedents culturels. Plus important encore 
pour les fins de notre recherche, cette partie de la population est 
constituee d'une forte proportion d' immigrants en provenance des pays 
en voie de developpement dont les enfants sont nes au Canada. Cette 
population presente aussi d'autres caracteristiques importantes comme 
un revenu moyen faible et une distance moyenne qui separe les enfants 
des parents exceptionnellement elevee. Ici nous creons encore deux 
sous-categories : !lees au Canada, et flees a l'exterieur du Canada. 

Parmi les six categories presentees ci-dessus, certaines jouissent d'une 
situation socio-economique qui est incontestablement plus elevee que 
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la moyenne, tandis que dans le cas d' au moins une de ces categories, la 
situation socio-economique est nettement plus basse que la moyenne. 
La repartition de la proximite entre les parents et les enfants a rinterieur 
de ces categories se partage egalement de fawn distincte selon le groupe. 
Ces deux variables — la situation socio-economique et la proximite — 
influencent la potentialite d'etre engage dans un echange de soutien 
qualifie d'instrumental entre les parents et les enfants 3 . 

4.2.3. Le type de reseau social 

La potentialite de participer a des echanges de soutien 
intergenerationnels vane selon les personnes. Il est evident, par exemple, 
qu'une fille dont les parents sont &cedes n' a aucune potentialite de 
prodiguer de 1' aide a ses parents. A 1' autre extreme, cette potentialite 
peut etre enorme pour une fille qui partage un logement avec sa mere. 
Ces idees qui paraissent elementaires ont pourtant des consequences 
importantes sur notre travail. 

A une etape particuliere du deroulement de la vie, les membres d' une 
generation se repartissent de facon differente selon le degre de 
potentialite qu'ils ont de participer a des echanges de soutien 
intergenerationnels. A une meme etape du deroulement de la vie, une 
autre serie de generations pourrait se repartir de fawn substantiellement 
differente. Les differences entre ces repartitions pourraient influencer 
la variation dans le volume des soutiens qui sont echanges. Cette 
incidence accroit la difficulte de determiner si une generation 
particuliere a participe equitablement a l' echange de soutien 
intergenerationnel. 

Nous avons donc cite une variable que l' on nomme «type de reseau 
sociab> qui servira d'indicateur de la potentialite qu' a un repondant de 
l'ESG d'être engage dans des echanges de soutien intergenerationnels. 
La variable «type de reseau sociab> tient compte a la fois de la proportion 
d'enfants qui se trouvent dans le reseau social du repondant, de la 
frequence des contacts avec des enfants, de la frequence des contacts 
avec des parents, de l'etat matrimonial, ainsi que de la composition du 
ménage. Stone et Rosenthal (1996) ont decrit la procedure employee 
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pour creer ces variables (sur cette question, voir egalement Wellman et 
Hall, 1986; Wellman, Carrington et Hal1,1988; Wellman et Wellman, 
1997; Wellman, Wellman et Lloyd, 1997). 

Dans le cadre de cette etude, nous avons identifie cinq types de reseaux 
sociaux. La figure 4.1 presente certaines de leurs caracteristiques. Ces 
caracteristiques mettent 1' accent sur la potentialite qu' a une personne 
d'être engagee dans des echanges de soutien intergenerationnels. Dans 
cette figure, nous distinguons deux niveaux de potentialite: le niveau 
«eleve» et le niveau ofaible». La potentialite de participer a des echanges 
avec les enfants et la potentialite de participer a des echanges avec les 
parents ont ete traitees de facon distincte. Pour chaque type de 
potentialite, nous tentons d'evaluer si elle design une tendance a la 
concentration des echanges — lorsque le flux de soutien circule dans les 
deux directions, entre le parent et l'enfant ou si elle designe une 
tendance a des echanges unilateraux, c'est-A-dire lorsque le soutien 
circule dans une seule direction (dans cette discussion,' nous referons 
exclusivement a la definition du soutien instrumental4). 

Figure 4.1. Types de reseaux sociaux bases sur lit potentialite de participer 
des echanges intergenerationnels, Canada, 1990 

(Population des menages prives) 

Potentialite de participer a des echanges avec des enfants  

Eleve 	 Faible 

Potentialite de 	Eles4 	Type de reseau n° 2 : 	Type de reseau n° 3 : 
participer a des 	 «A generations 	 qEchange orients viers le 
echanges avec 	 multiples» — 	 parent» 
des parents  	 echange avec les 

parents et soins aux 
enfants 

Faible 	Type de reseau n° 4 : 	Type de reseau n° 1 : 
«Soutien favorisant 	«Faible echange — peu ou 
r enfant» 	 pas d'echange entre les 

generations» 
Type de reseau n° 5 : 
<tchange orients vers 
renfant» 
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La figure 4.2 presente le profil de chacun des cinq types de reseaux 
sociaux. Ces types de reseaux sociaux sont presentes dans les colonnes 
du tableau. Les rangees de la figure 4.2 referent a diverses 
caracteristiques. La premiere caracteristique reunit etat matrimonial 
et la composition du menage', tandis que les autres se repartissent 
comme suit : la proportion d'enfants qui se trouvent dans le reseau 
social du repondant, la frequence des contacts avec les enfants, la 
frequence des contacts avec les parents et enfin, la potentialite de 
participer a des echanges entre parents et enfants. 

Certaines rangees de la figure 4.2 contiennent des pourcentages. Ces 
pourcentages designent la proportion de personnes qui sont classees 
dans des types de reseaux sociaux par rapport au nombre total de 
personnes classees dans ces types specifiques. Prenons un exemple : a 
la premiere rang& de la premiere colonne, on retrouve, associee a la 
variable «seule», la valeur 42,3 %. Ceci indique qu'environ 42 % des 
personnes classees dans le type 1 «faible echange» vivaient seules au 
moment de l'enquete. Dans la meme rangee, a la deuxieme colonne, 
on retrouve la valeur 82,8 % associee a la variable «conjoint et 
enfant(s)». Ceci indique qu'environ 83 % des personnes classees dans 
le type 2 «A generations multiples» habitaient avec un conjoint ou au 
moins un enfant. 

Les termes tels que «bas», «faible», «eleve» ou ornodere», qui sont 
employes dans la figure 4.2, sont des evaluations que nous avons faites 
A partir del"analyse des donnees; les tableaux 4.1 a 4.4 sont les resultats 
des statistiques que nous avons employees pour arriver a ces evaluations. 
Nous resumons l' information contenue dans la figure 4.2, ainsi que 
dans les tableaux 4.1 a 4.4, dans les paragrapher suivants. 

Le type 1. «tchange faible» : faible potentialite d'etre engage dans 
des echanges orient& vers un parent et vers un enfant. Le type 1 se 
caracterise par une faible proportion d'enfants dans le reseau. Quatre-
vingt-quatre pour cent des personnes classees dans ce reseau n'ont pas 
d' enfant (voir le tableau 4.2); la plupart des personnes classees dans le 
type 1 vivent seules (42 %), ou vivent seulement avec leur conjoint 
(43 %). Aucun des ménages de ce type de reseau social ne comporte 
d' enfants (tableau 4.1). Cela sous-entend que les personnes du type 1 
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Figure 4.2. Profils des types de reseaux sociaux 

Type 3 : 	Type 4 : 	Type 5 : 
Type 1 : 	Type 2 : A 	Echange 	Soutien 	Echange 
Faible 	generations 	oriente vers 	favorisant 	oriente 

Caracteristiques 	echange 	multiples 	le parent 	l'enfant 	vets l'enfant 

Composition 	Seul 	Conjoint 	Conjoint 	Conjoint 	Conjoint 
du menage 	(42,3 %) 	et enfant 	seulement 	et enfant 	seulement 

ou conjoint 	(82,8 %), 	(40,1 %), 	(80,5 %), 	(68,6 %), 
seulement 	conjoint 	parent 	enfant, sans 	seul (27,7 %) 
(43,4 %) 	seulement 	(27,3 %), 	conjoint 

(9,2 %) 	seul (22,3%) 	(17,9 %) 
enfant, 
sans 
conjoint 
(5,0 %) 

Proportion 	Tres faible 	Moder& 	Tres faible 	Moder& 	Elevee a 
des enfants 	 a elevee 	 a elevee 	tits elevee 
dans le 
reseau 

Frequence 	Aucune 	Elevee 	Aucune 	Elevee 	Moderee a 
des contacts 	 (demeure 	 (demeure 	elevee mais 
avec les 	 avec 	 avec 	faible 
enfants 	 l'enfant) 	 l'enfant) 	cohabitation 

Frequence 	Peu 	De moderee 	De moderee 	Peu (44 %) 	Aucun ou 
des contacts 	(39,1 %) 	a elevee 	a elevee 	ou aucun 	peu de 
avec les 	ou aucune 	mais ne 	(27,3 % 	contact 	contact 
parents 	(60,9 %) 	demeure 	demeure 	(52,3 %) 	(90,4 %) 

pas avec 	avec le 
le parent 	parent) 

Potentialite 	Potentialite 	Potentialite 	Elevee 	Faible 	Faible 
d' echange 	faible 	elevee avec 	concernant 	concernant 	concernant les 

les parents 	les parents, 	les parents, 	parents, 
et les 	faible 	elevee 	elevee 
enfants, 	concernant 	concernant 	concernant les 
mais les 	les enfants 	les enfants, 	enfants qui 
enfants 	 mais les 	sont adultes 
sont jeunes 	 enfants 

sont jeunes 
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Tableau 4.2. Reparation des types de reseaux sociaux selon la proportion 
d'enfants dans le reseaul, Canada, 1990 

(Population des ménages prives) 

Moins 
que 10% a 20% à 50% ou 

Types de reseaux sociaux Zero 10% 19% 49% plus Total 

1. Faible echange 84,4 3,9 5,2 4,8 1,7 100,0 
2. A generations multiples 0,3 13,9 44,7 39,4 1,6 100,0 
3. Echange oriente vers 

le parent 87,5 2,9 4,8 4,2 0,6 100,0 
4. Soutien favorisant 

l'enfant 0,6 11,3 44,1 39,7 4,3 100,0 
5. Echange oriente vers 

l'enfant 0,4 9,5 35,5 46,5 8,1 100,0 

1  La proportion d'enfants est la proportion estimee du reseau social qui est compose d'enfants. 
Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 

sont typiquement sans enfant. Ainsi, l' immense maj °rite des personnes 
de ce genre, soit 95 %, n'ont aucun contact avec des enfants, (voir 
tableau 4.3). De plus, les personnes incluses dans cette classe n'ont 
que tits peu de contact (37 %) ou aucun contact (61 %) avec des parents 
(tableau 4.4). Les resultats relatifs au type de reseau social 1 indiquent 
donc une tres faible potentialite d'echange avec un parent ou un enfant. 
De facon generale, dans ce cas, le parent ou l'enfant est 
«structurellemenb> absent (c'est-A-dire qu'il n'existe pas) ou bien, dans 
une faible proportion, it est fonctionnellement absent (c' est-A-dire qu'il 
existe, mais qu'il n' y a aucun contact). 

Type 2. A generations multiples» : potentialite elevee d'être engage 
dans un flux de soutien oriente vers un parent et vers un enfant. 
Dans le type de reseau social 2, on retrouve une proportion a tout le 
moins moderee d'enfants dans le reseau. La plupart des personnes du 
type 2 vivent avec leur conjoint, ainsi qu' avec un enfant (83 %). Tous 
ont au moins un contact modere avec un de leurs parents, bien que 
seulement 1 % vivent reellement avec ces derniers. La grandennajorite 
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resident avec un enfant (88 %), et, par consequent, les personnes classees 
dans ce type ont un niveau de contact avec des enfants tres eleve. Ces 
personnes sont activement impliquees dans des relations avec leurs 
parents et leurs enfants. Dans cette perspective, nous pourrions dire 
que, pour les personnes du deuxieme type, la potentialite d'avoir des 
echanges de soutien intergenerationnels avec les enfants et les parents 
est tres elevee. 

En ce qui concerne les enfants, la potentialite s' etablit a partir des flux 
de soutien allant du parent a l' enfant. Nous fondons cette estimation 
sur le fait que la plupart des enfants de ces ménages sont, selon toute 
vraisemblance, relativement jeunes. 

Le type 3. 00riente vers le parent» : potentialite elevee d'etre engage 
dans des echanges orient& vers un parent, et faible potentialite 
d'être engage dans des echanges orient& vers un enfant. Une tits 
faible proportion d'enfants se retrouvent dans le reseau des personnes 
classees dans le type 3 : 88 % de ces personnes n'ont pas d'enfants 
dans leur reseau). Les personnes du type 3 tendent a vivre avec leur 
conjoint seulement, avec des parents, ou seules dans les proportions 
approximatives suivantes : respectivement, 40 %, 27 %, et 22 %. Toutes 
les personnes de ce type de reseau social ont au moins un contact modere 
avec un ou des parents. Le type 3 se distingue des autres types de reseaux 
sociaux parce qu' il est le seul a inclure une proportion substantielle de 
personnes vivant avec des parents. A cause de cette caracteristique, 
plus du quart des membres du type de reseau social 3 ont un contact 
tres eleve avec leurs parents. La grande majorite des personnes (96 %) 
n'ont aucun contact avec des enfants (et selon toute vraisemblance, 
elle n'ont pas d' enfant). Le type 3 represente donc une potentialite 
elevee de participation a des echanges de soutien intergenerationnels 
orientes vers les parents, mais une faible potentialite de participation 
a des echanges de soutien intergenerationnels orient& vers les enfants. 

Le type 4. <Soutien vers l'enfant» : faible potentialite d'etre engage 
dans des echanges orient& vers un parent et potentialite elevee 
d'être engage dans des echanges orient& vers un enfant. Les 
personnes classees dans le type 4 ont une proportion moderee d'enfants 
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dans leur reseau social. La plupart de ces personnes habitent avec leur 
conjoint ou leur conjointe et un enfant (81 %), tandis que pros de 18 % 
de ces personnes vivent avec un enfant mais n'ont pas de conjoint ou 
de conjointe a la maison (chefs de famille monoparentale). Les 
personnes dans ce type de reseau social n'ont que tres peu de contact 
(44 %) ou aucun contact (52 %) avec des parents, alors qu'ils ont un 
niveau tres eleve de contact avec un ou des enfants; presque la totalite 
habitent avec un enfant. Par consequent, le type de reseau social 4 peut 
se caracteriser par une potentialite tres elevee de participer a des 
echanges de soutien orientes vers les enfants et une tres faible 
potentialite de participer a des echanges intergenerationnels orientes 
vers les parents. 

Une fois de plus, pour ce qui est des enfants, la potentialite est 
principalement occasionnee par un flux de soutien allant du parent vers 
l' enfant. Cela signifie que les parents fournissent de l'aide a leurs 
enfants, mais qu'ils ne recoivent qu'une faible portion d'aide en retour. 
Cette constatation s'explique largement par le fait que les enfants des 
ménages concernes sont jeunes (comme l'indique la coresidence). 

Le type 5. <tchange orients vers les enfants» : faible potentialite 
d'etre engage dans des echanges orientes vers les parents et 
potentialite elevee d'etre engage dans des echanges orientes vers 
les enfants. Le type 5 se caracterise par une proportion elevee d'enfants 
dans le reseau; it s'agit, en fait, de la plus forte proportion parmi tous 
les types de reseaux sociaux. La plupart des personnes du type 5 vivent 
avec un conjoint seulement (69 %), ou vivent seules (28 %). L' immense 
majorite (90 %) n'ont aucun contact avec des parents, tandis que le 
reste n'ont qu'un faible niveau de contact. Les personnes dans ce type 
ont, a tout le moins, un contact modere avec des enfants. On peut 
caracteriser le type 5 comme ayant une potentialite elevee d'être engage 
dans des echanges intergenerationnels avec des enfants et une faible 
potentialite d'être engage dans des echanges avec des parents. De plus, 
puisque les personnes de ce type de reseau social ont des enfants d' age 
adulte (tel que l'indique 1' absence de coresidence), it y a une potentialite 
elevee d'echanges reciproques avec les enfants. 
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En résumé, a partir d'un croisement des classifications entre la 
potentialite d'8tre engage dans des echanges intergenerationnels avec 
des enfants et celle d'être engage dans des echanges intergenerationnels 
avec des parents, une typologie des cinq types de reseaux sociaux a ete 
definie (comme l'illustre la figure 4.1) : Le type de reseau social 1 
(«Falble echange») se caracterise par une faible potentialite d'être 
engage dans des echanges de soutien diriges vers les parents ou vers 
les enfants; le type de reseau social 2 («A generations multiples») se 
caracterise par une potentialite elevee dans les deux sens, bien que les 
enfants de ces ménages resident avec leurs parents; le type de reseau 
social 3 («Echange oriente vers le parent») est eleve lorsqu'il s' agit 
d'echanges potentiels avec des parents, et faible lorsqu'il s'agit 
d'echanges potentiels avec des enfants. La potentialite des personnes 
du type 3 d'être engagees dans des echanges intergenerationnels se 
limite aux echanges orientes vers des parents. Les types de reseaux 
sociaux 4 («Soutien oriente vers l'enfant») et 5 («Echange oriente vers 
l'enfant») ont une potentialite elevee d'être engage dans des echanges 
orientes vers les enfants, mais faible lorsqu'il s'agit d'echanges orientes 
vers des parents. La difference principale entre ces deux types de reseaux 
est que le type de reseau social 4 est compose de personnes ayant de 
jeunes enfants (coresidents), tandis que le type 5 est compose de 
personnes ayant des enfants d' age adulte (non-coresidents). Le tableau 
4.5 montre le denombrement de l' echantillon, ainsi que les tailles 
estimees des populations relatives a chacun des types de reseaux 
sociaux. 

4.3. La methodologie 

La breve analyse multidimensionnelle dont nous presenterons les 
resultats ci-apres est col - cue dans le but de verifier si le type de reseau 
social, ainsi que les facteurs educationnels et culturels contribuent de 
facon significative a expliquer le taux des echanges de soutien des 
enfants aux parents, lorsque plusieurs autres facteurs sont simultanement 
gardes constants. 

Donc d' autres determinants, autres que ceux que nous avons 
selectionnes, incluant certains qui sont d'une grande importance d'un 
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Tableau 4.5. Taille des cinq types de reseaux sociaux, Canada, 1990 
(Population des ménages prives) 

Types de reseaux sociaux 	 Echantillon 	Population estimee 

(en milliers) (en milliers) 

1. Faible ethane 1 337 1 520 9,1 
2. A generations multiples 3 025 4 823 28,9 
3. Echange oriente vers le parent 1 861 2 835 17,0 
4. Soutien favorisant l'enfant 2 129 4 200 25,2 
5. Echange oriente vers l'enfant 3 144 3 309 19,8 
Total 11 496 16 687 100,0 

Source : Statistique Canada, Enquete sociale generale, 1990. 

point de vue statistique, sont pris en consideration dans 1' analyse. Ces 
determinants sont par exemple age, le sexe et l' etat matrimonial. 
Cependant, pour les fins de cette analyse, ils seront trait& comme des 
variables de controle. Dans notre travail, les variables de controle ne 
seront pas discutees ou le seront tres peu. 

Nous avons cree un modele general d' analyse multidimensionnelle. 
Ce modele, illustre par la figure 4.3, presente toutes les variables 
selectionnees pour la discussion qui suit, ainsi que certaines autres qui 
seront traitees comme variables de controle statistique. La performance 
generale du modele, en fonction de la coherence aux observations 
donnees, sera, dans un premier temps, evaluee et abordee tres 
brievement. Nous discuterons ensuite des resultats des essais concernant 
des variables individuelles 6 . 

Avant de continuer, nous apportons ce bref commentaire concernant la 
nature de la methode que nous avons employee. Nous avons utilise un 
modele log-lineaire et une logique predictive afin d' evaluer le modele. 
(Pour une discussion connexe, voir Hildebrand, Laing et Rosenthal. 
1975; Goodman 1973b). C' est une procedure appropriee quand la 
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variable predite (la probabilite d' aide revue d' enfants ne residant pas 
avec leurs parents) est categorique et qu'elle a plus que deux categories. 
Nous avons egalement choisi cette methode parce que nous faisions en 
meme temps une analyse connexe dans laquelle on devait rechercher, 
parmi toutes les combinaisons possibles de valeurs des variables 
predictives, les combinaisons particulieres qui sont associees a des 
probabilites exceptionnellement elevees de parents recevant un niveau 
eleve d' aide d' enfants non coresidant avec eux 7. Cette recherche doit 
produire une liste facile a manoeuvrer (relativement petite) de ces 
combinaisons. L' information technique supplementaire concernant le 
type de modelisation que nous avons choisi d'employer ici est disponible 
dans un appendice non publie (cet appendice peut etre obtenu en ecrivant 
aux auteurs). 

4.4. Resultats 

Le modele pour l' aide revue des enfants ne residant pas avec leurs 
parents, par des personnes qui avaient un enfant vivant ailleurs, constitue 
une amelioration modeste comparativement au modele de «1' hypothese 
nulle» 8 . Le niveau d' amelioration, appele le «coefficient d' exactitude 
predictive», est de 40 % (d'un possible 100 %) (voir Goodman 1973b, 
pour le raisonnement mathematique de ce coefficient). Lorsque le 
coefficient est zero, le modele n' est pas plus précis que le modele de 
1' hypothese nulle. 

L' amelioration de 40 % sur 1' exactitude de prediction du modele de 
hypothese nulle est substantielle, parce que le nombre total de degres 

de liberte pour l'hypothese nulle dans ce modele est de 1 234 et que 
seulement 32 ont ete employes par le modele declare. Dans les tableaux 
pour la loi de chi cane, le niveau de signification statistique indique 
pour ce resultat est bien superieur a 1 %. 

On peut soutenir, bien stir, que le plan d' echantillonnage de L'ESG est 
si complexe que l'emploi de la loi de chi carre, qui suppose 
l'echantillonnage aleatoire simple, est inapproprie. 

Il est neanmoins recommande ici de considerer le tableau pour la loi de 
chi cane comme une maniere objective d'aborder le probleme de la 
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variabilite de l' echantillonnage, a supposer que le vrai niveau de 
signification ne soit pas presque aussi eleve que celui indique dans le 
tableau. Par exemple, un chi carre de plus de 500 avec 32 degres de 
liberte se situe 'en dehors des limites' pour la loi de chi cane — la 
probabilite d'observer un chi cane aussi eleve est extremement faible. 
Un niveau de signification statistique superieur a 1 %, pourrait bien 
sous-entendre qu' au moms 10 %, si l' on est plus conservateur, de 
signification statistique a ete realisee. Meme le niveau de 10 % serait 
suffisant dans ce type de travail. Cela signifie qu'il semble y avoir 
beaucoup plus de chance pour que le coefficient d'exactitude predictive 
atteigne les 40 %. 

Le tableau 4.6 presente les resultats sommaires de ''estimation des 
contributions des variables predictives a la realisation de ce 40 % de 
coefficient d'exactitude predictive, appele desormais «CEP». Les 
pourcentages qui se trouvent au-dessous des trois premieres lignes du 
tableau sont les portions du CEP qui sont attribuables a chacune des 
variables dans le modele. La methode pour calculer ces portions tient 
compte du reseau presume de relations mutuelles parmi les variables 
predictives. Ce reseau est presente A la figure 4.3. (Pour un commentaire 
concernant ce reseau et ''application des methodes de calcul, voir 

appendice D.) 

Comme nous l'avons déjà explique, le but de ces calculs est de tester si 
les contributions d'un sous-ensemble choisi de variables peuvent etre 
considerees comme &ant significatives. Ce sous-ensemble est compose 
du type de reseau social, des antecedents culturels et de ''instruction. 
Rappelons que les autres variables ont ete incluses seulement comme 
variables de controle statistiques. 

Les determinants ayant le plus grandement contribue a la performance 
du modele sont age et le sexe, avec respectivement 49 % et 22 % du 
CEP. En comparaison, les contributions du type de reseau social, de 
'Instruction et des antecedents culturels sont les plus modestes. Le 
type de reseau social compte pour 10 % de la performance du modele, 
''instruction represente legerement moins que 7 % du CEP, les 
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antecedents culturels representent 3 %. Cependant, meme ce 3 % est 
tits peu susceptible de s'etre produit par hasard selon les tableaux pour 
la loi de chi cane, utilisant les 8 degres de liberte associes a sa 
contribution au CEPS. 

Le fait que nous renforcerions notre impression de la pertinence des 
antecedents culturels et de 1' instruction en utilisant des categories plus 
detainees et en incluant les contributions de termes d'interaction, est 
un sujet qui fera objet d'une analyse supplementaire. Nous avons evite 
cette analyse supplementaire parce que nous croyions que les resultats 
du tableau 4.6 avec le modele associe de coefficients de fiabilite, 
indiques en consultant les tableaux pour la loi de chi cane, sont suffisants 
pour montrer le resultat qui suit. 

Meme apres que nous ayons statistiquement garde constants les 
indicateurs pour d' autres facteurs, le type de reseau social, les 
antecedents culturels et l'instruction font une difference dans le modele 
de flux intergenerationnel de soutien. Ce resultat appuie une hypothese 
generale qui peut etre exprimee comme suit. 

Une fois que les echanges prives sont inclus dans le domaine de la 
mesure de la realisation de l'equite  intergenerationnelle, le volume 
pertinent des soutiens &hang& par deux generations adjacentes devient 
une fonction des facteurs distributionnels qui pourraient etre 
sensiblement modifies lorsque nous suivons une succession de 
generations au fil du temps. Ainsi, la somme et le valeur du soutien 
fourni, par chaque personne, de la generation G+1 a la generation G 
(appelons-la oh(G+1 a G)») pourraient etre beaucoup plus grandes que 
celles du soutien fourni par G+2 a G+1, ou h(G+2 a G+1), en grande 
partie a cause des changements distributionnels d'une generation a la 
prochaine. 

Si au cours de plusieurs generations successives, ces repartitions ne 
sont pas stables d'une generation a une autre, la comptabilite 
generationnelle destinee a etayer les discussions concernant l'equite 
intergenerationnelle doit trouver une base pour decomposer les flux 
prives de soutien dans le but d'isoler la portion qui releve des problemes 
concernant l'equite. 
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Tableau 4.6. Performance du modele de prediction log-lineaire pour l'aide 
recite par les parents de leurs enfants demeurant ailleurs 

Modeles alternatifs 
Seuil critique 	Degre de 
de chi-carre 	Ebert& 	CEP2  

        

Modele d'hypothese nulle 	1390 	 1234 

Modele verifie 	 830 	 1202 	 0,40 

Contribution 
relative au 

Variables du modele verifie 3 	 CEP 

Age 	 6 	49,1 
Sexe 	 2 	21,9 
Antecedents culturels 	 8 	3,1 
Niveau d'instruction 	 4 	6,9 
Etat matrimonial 	 2 	8,3 
Etat de sante 	 2 	0,4 
Types de reseaux sociaux 	 8 	10,3 

Somme des contributions relatives>-> 100,0 

1 Lorsque certaines combinaisons de valeurs des predicteurs n'ont pas de membres, le calcul des degres 
de liberte du «SPSS» est sujet a des erreurs, et le programme &net un message d'avertissement. Quoi 
qu'il en.soit, avec des chiffres aussi volumineux que ceux utilises ci-dessus pour indiquer le degre de 
liberte, une approximation semble acceptable. 

2 «CEP» est Fabreviation de coefficient d'exactitude previsionnelle. II est la reduction proportionnelledu 
chi-carre du modele d'hypothese nulle qui est obtenu par le modele verifie. 11 est famelioration de 
l'erreur de prediction qui est effectuee par le modele verifie, lorsque ce demier est compare au modele 
d'hypothese nulle. Cette amelioration est exprimee en pourcentage. 

3 Modele (Specification «SPSS») : 

LOGLINEAR HLPR_XPG (1,3) BY DVSEX (1,2) GROUP2 (1,5) DVEDUCRI (1,3) CULTG 
(1,5) MAR2 (1,2) BROADAGE (1,2) HEALTH (1,2) 

/DESIGN=HLPR_XPG, 
HLPR_XPG BY DVSEX, 
HLPR_XPG BY BROADAGE, 
HLPR_XPG BY GROUP2, 
HLPR_XPG BY DVEDUCR1, 
HLPR_XPG BY CULTG, 
HLPR_XPG BY MAR2 
HLPR_XPG BY HEALTH 
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Definition des categories: 

HLPR_XPG — L'aide revue par les parents de leurs enfants demeurant ailleurs : 
Aucune 
Faible ou moyenne 
Elevee 

DVSEX — Sexe : 
Hommes 
Femmes 

GROUP2 — Types de reseaux sociaux : (voir chapitre 4 pour plus de details) 
Type 1 — Faible echange 
Type 2 — A generations multiples 
Type 3 — Echange oriente vers le parent 
Type 4 — Soutien favorisant l'enfant 
Type 5 — Echange oriente vers l'enfant 

DVEDUCR I — Niveaux d'instruction : 
MoMs qu'un diplome d'etudes secondaires 
Dipl8me d'etudes secondaires 
Dipleane d'etudes postsecondaires ou dipl8me universitaire 

CULTG — Groupes d'antecedents culturels : 
Ne au Canada d'origine britannique 
Ne au Canada d'origine francaise 
Ne au Canada d'origines autres 
Non ne au Canada d'origine europeenne autre 
Non ne au Canada d'origine non europeenne 

HEALTH — Etat de sante : 
Bonne ou excellente 
Passable ou mediocre 

BROADAGE — Age : 
25-44 
45-64 
65-74 
75+ 

MAR2 — Etat matrimonial : 
Marie 
Non mane 

L'echantillon etait limite a ('inclusion des personnes qui ont un enfant age de 15 ans ou plus qui demeure 
ailleurs, a ('exception des enfants demeurant a plus de 100 km. 
4 712 cas ponder& ont ete utilises. 
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Chapitre 5 — Les implications pour la cohesion sociale 

5.1. But 

II est temps de nous concentrer plus directement sur les implications 
des resultats que nous avons obtenus pour les politiques sociales. Le 
maintien et l'accroissement de la cohesion sociale figurent parmi les 
principaux enjeux de telles politiques. L' inter& porte a l'equite 
intergenerationnelle est en partie motive par la crainte que la perception 
d' iniquites menace la cohesion sociale (pour une discussion analogue, 
voir Le Comite politique de recherche, 1996). Que cette crainte soit 
fond& ou non, on remarque toutefois que l'utilisation rhetorique des 
perceptions d'iniquite peut produire des resultats fracassants (pour la 
discussion analogue voir Quadagno 1989, Marshall, Cook et Marshall 
1993, et Marshall 1997). Comme nous l'avons déjà mentionne, les 
discussions qui ont cours sur le place publique relativement a l'equite  
intergenerationnelle s'articulent en grande partie sur ce que nous avons 
appele le «concept d'investissement» de l'equite intergenerationnelle. 

Nous avons cependant souleve les difficultes qui sont relatives a 
l'utilisation de ce concept. Lorsque nous analysons les soutiens &hang& 
par les parents et les enfants, nous remarquons que certaines 
observations ne sont pas bien expliquees a partir du «concept 
d'investissement» de requite. Quelques analystes suggerent que ces 
observations peuvent etre comprises a partir du concept d'altruisme 
(voir MacDonald 1990, Cox 1987). Nous soutenons que ces 
observations peuvent s'expliquer par une definition du concept d'equite 
qui est incompatible avec son acception en terme d'investissement. 

Avant de poursuivre et de developper notre argumentation, it convient 
de revenir sur les questions qui ont determine les themes des deuxieme 
et troisieme chapitres, ainsi que sur les reponses que nous avons 
proposees'. Apres la presentation des resultats obtenus, nous 
poursuivrons avec une breve discussion des limites et des implications 
de ces reponses. A ce moment, nous tenterons de voir si les 
caracteristiques du soutien entre les parents et les enfants qui sont 
considerees comme etant opposees a la notion d'investissement, 
s'expliquent exclusivement en termes d'altruisme. 
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5.2. La pertinence de revaluation des besoins pour 
equite intergenerationnelle 

Dans le deuxieme chapitre, nous avons pose les questions suivantes : 
quelles sont les definitions d'«equite» qui dominent actuellement dans 
les debats concernant l'equite intergenerationnelle? Lorsque nous 
etudions les echanges de soutien dans la famille, quelles indications 
avons-nous que la definition de l'equite intergenerationnelle adopt& 
par une majorite des parents et des enfants est compatible avec les 
definitions dominantes dans les discussions universitaires? Lorsque 
nous avons examine les modeles de soutien intergenerationnel en 
fonction des associations avec l' age, r etat matrimonial, et l'instruction, 
nous avons trouve des indications qui pouvaient demontrer de fawn 
indirecte que la perception qu'un enfant a des besoins de ses parents 
peut etre une variable cruciale dans le flux des echanges familiaux 
intergenerationnels de soutien. 

Lorsque nous avons examine l'aide donnee par les parents aux enfants 
selon l' age des parents, un modele complexe de soutien 

A intergenerationnel a emerge.  certains ages, le taux d' aide dorm& par 
les Ores etait plus grand que celui de l'aide dorm& par les meres; 
tandis qu' A d'autres ages, le contraire s'est produit. Nous avons explique 
ce modele en soulignant les variations des besoins chez les enfants a 
differentes &apes de leur vie. 

On a fait un sommaire des conclusions exposees dans le deuxieme 
chapitre en presentant l'hypothese selon laquelle la perception des 
besoins est un facteur essentiel pour expliquer le niveau du flux du 
soutien intergenerationnel. Cette hypothese est conforme a la theorie 
de la solidarite intergenerationnelle, qui suggere qu'une generation 
specifique puisse etre motivee a faire des sacrifices en faveur d'une 
autre generation pour des raisons qui depassent le simple principe 
d' «investissement» de r equite intergenerationnelle. 

Ces resultats ne devraient pas surprendre les parents qui ont soutenu 
leurs enfants pendant plusieurs annees, ni les enfants adultes qui ont 
pris soin de leurs parents viellissants. Ce qui est remarquable, ici, est 

98 	Statistique Canada — N° 89-557-XPF au catalogue 



Les echanges de soutien entre les parents et les enfants et requite intergenerationnelle 

que malgre le nombre important de &bats qui ont eu lieu concernant 
equite intergenerationnelle, tres peu d' attention a ete port& a 

l' incidence des divergences dans la signification que les parents et les 
enfants concernes donnent a 1' oequite intergenerationnelle». 

Les sacrifices mentionnes au paragraphe precedent pourraient-ils etre 
simplement des exemples de la force du facteur d' altruisme? Si cela 
etait vrai, quelle serait lapertinence d'un questionnement sur l'equite 

A intergenerationnelle?  quels problemes refererait-on alors ici? Afin 
de repondre a ces questions, nous presentons l' observation suivante. 

Aucune definition d'un terme quelconque ne peut etre consider& 
intrinsequement «exacte» de telle sorte que toute autre serait «inexacteo. 
Pour tout terme, tel que le terme «equiteo, c'est A la science qu'il revient 
de determiner quelles definitions sont acceptees dans l'usage courant, 
quelles en sont les acceptions dominantes, etc. Une certaine hypothese 
qui circule (hypothese non-testee) veut que la definition qui domine 
dans les milieux politique et universitaire soit semblable a celle que 
partagent les parents et les enfants. Nous croyons que cette hypothese 
est fausse, mais nous comprenons que cette afffirmation ne decoule 
pas logiquement de toutes les donnees qui sont aujourd'hui disponibles. 
Les resultats de l' analyse des donnees que nous avons exposés dans 
les chapitres precedents suggerent, en effet, que l'hypothese en question 
n' est pas valide. Nous avons par consequent besoin d'une enquete fiable, 
qui presenterait aux parents et aux enfants des questions concernant 
leur conception de ce qu'ils entendent par «equite 
intergenerationnelle». Une grande enquete nationale n'est cependant 
pas necessaire parce qu'un echantillon — tres bien collo — 
d'approximativement 1 000 enfants et parents canadiens serait suffisant. 

A ce point, l' hypothese selon laquelle les parents et les enfants 
expriment leur conception de l' equite lorsqu' ils affirment repondre 
un sens de la justice si le soutien qu' ils apportent depend de la perception 
qu'ils ont des besoins, nous semble raisonnable. Il est maintenant 
generalement admis, depuis l' impact du travail de Rawls (1971), que 
les questions relatives a ce qui est equitable sont des questions relatives 
A ce qui est juste. 
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Le probleme concernant les diverses acceptions du concept d'equite 
parmi la population est important. Les implications sont significatives 
parce que l' analyse politique est reputee etre soumise A la protection de 
rinteret public. Or, le public est constitue de ces memes parents et 
enfants dont il est question ici! 

Il convient cependant d'exprimer une reserve en ce qui concerne les 
implications des remarques precedentes. Le type d'equite dont il vient 
d'être question — equite determinee par la perception des besoins — 
n' est pas un enjeu d'ordre public, du moms pas en ce qui concerne 
l'equite intergenerationnelle. L'enjeu politique qui est associe a l' equite 
intergenerationnelle se formule selon un schema d' investissement : le 
public, en payant des impots, investit des sommes dans le but de soutenir 
des programmes assurant une mise en commun des benefices. A 
certaines &apes de sa vie, un individu peut reclamer les benefices de 
ces programmes. Dans cette perspective, le principe de l' equite 
intergenerationnelle requiert alors que le rapport entre les benefices 
rect.'s et les investissements effectues (c'est-A-dire les taxes payees) 
soit similaire a chaque generation. C'est seulement de ce type de soutien 
particulier dont on discute lorsqu'il est question de r equite 
intergenerationnelle dans les discussions d'interet public. 

Malheureusement, les politiques d' interet specifiquement public 
peuvent avoir des impacts directs sur la repartition et le volume des 
flux prives de soutien intergenerationnel (voir Barro 1974, Lampman 
et Smeeding 1983). Si , comme le soutenait le Conseil economique du 
Canada (1989), la responsabilite de l'accomplissement de l' equite 
intergenerationnelle est partagee entre les acteurs prives et les acteurs 
publics, il est necessaire de considerer les consequences des programmes 
publics sur les flux intergenerationnels prives de soutien. Tot ou tard, 
les conceptions divergentes de «equite intergenerationnelle» devront 
etre confrontees. 

Cela nous conduit a notre point central : une fois que nous avons inclus 
les echanges prives de soutien dans les discussions concernant requite 
intergenerationnelle, la definition du concept d'«equite» que l' on 
retrouve dans la documentation universitaire, semble pouvoir perdre 
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sa predominance a travers la population. L' importance de cette 
observation est accentuee lorsque nous considerons que, tout au long 
de la vie d'une generation, la somme ou la valeur des echanges prives 
(familiaux) de soutien entre les generations peut rivaliser ou &passer 
les soutiens qui sont fournis par le gouvernement (pour une discussion 
connexe, voir le travail de Jackson 1996 sur evaluation de travail non 
remunere). 

5.3. Les implications de l'equilibre entre les parents et les enfants 
dans les flux intergenerationnels prives de soutien 

Dans le troisieme chapitre nous avons aborde la question suivante : 
quelles indications avons-nous qu'une generation parentale au Canada 
recoit davantage de la generation d'enfants qui lui correspond que ce 
qu'elle donne a celle-ci tout au long de sa vie? En enoncant cette 
question, nous reconnaissons que echange intergenerationnel prive 
va bien au-dela de ce qu'une seule paire de parents et d'enfants peuvent 
faire pour s'aider mutuellement. Nous precisons cependant qu' une telle 
question devrait nous amener a etre prudent en ce qui concerne enonce 
populaire selon lequel les «aines ont obtenu des avantages inequitables» 
en vertu de leur acces aux benefices des programmes gouvernementaux 
(pour des discussions connexes, voir Daniels 1989 et McDaniel 1997). 

A partir de la construction d'une chaine d' arguments plausibles, fond& 
sur des vreuves circonstancielles» tirees des donnees de l'ESG, nous 
avons propose l'hypothese selon laquelle pendant le deroulement de la 
vie, l' echange intergenerationnel prive de soutien entre les parents et 
les enfants n'est pas equilibre; it favorise largement les enfants. Nous 
n' avons cependant trouve que peu d' etudes abordant directement cette 
question et aucune reference lice a un fichier approprie. 

Comme nous l'avons mentionne, les implications de cette conclusion 
pour les &bats au sujet de l' equite intergenerationnelle semblent 
substantielles. Cela permet notamment a certains groupes d' interets de 
soutenir que si les flux de soutiens gouvernementaux avantagent de 
fawn disproportionnee la generation parentale (dans une large mesure 
a partir des programmes de transferts de revenu aux aines), cela peut 
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etre considers comme une compensation au fait que, dans le domaine 
prive, le soutien intergenerationnel profite largement a la generation de 
l' enfant. Ces groupes d'interets peuvent alors conclure que ce qui justifie 
qu'il faille modifier les parts respectives des aines et des enfants dans 
le budget des gouvernements afin de favoriser les enfants, n'est pas le 
concept d'equite intergenerationnelle, mais bien la notion que l'avenir 
de la societe necessite un plus grand flux des services de soutien aux 
jeunes. 

Supposons maintenant que le professeur Amartya Sen de l'Universite 
de Harvard ait raison lorsqu' it affirme que certains groupes peuvent 
etre motives a accepter des reductions dans leur propre bien-etre, afin 
que d'autres groupes puissent accroitre leurs benefices (Sen, 1992). Le 
professeur a, en effet, suggere qu'une telle motivation puisse etre 
fructueuse lorsque ces groupes se percoivent eux-memes comme des 
agents servant une grande «cause» ou une communaute que tous les 
groupes partagent (voir chapitre 2, pour une discussion connexe). Il 
est alors envisageable que les dries eux-memes acceptent de soutenir 

ajustement des depenses gouvernementales afin d'apporter de 
meilleurs benefices aux enfants, meme si cela implique une reduction 
de leurs propres benefices. Par voie de consequence, les revendications 
exigeant que les iniquites intergenerationnelles soient corrigees par 
l' amelioration du flux des services procures aux enfants, pourraient, 
par inadvertance, porter un coup inutile au niveau de cohesion sociale 
qui existe actuellement dans la societe en provoquant des conflits entre 
les differents groupes d' age (pour une discussion connexe, voir Kingson, 
Hirshorn, and Cornman 1986, and Bengtson 1993a). 

5.4. Le besoin d'une perspective qui implique 
trois generations 

Il faut maintenant discuter d'une limite importante dans l' estimation 
des echanges de soutien entre les parents et les enfants dans le cas ou 
seule une paire de generations est consideree. Cette limite prend la 
forme d'une critique des comparaisons que nous avons effectuees 
jusqu' a present. En vertu de cette critique, it est essentiel de demontrer 
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qu'il y a equite entre ce que les parents (la odeuxieme generation0 ont 
recu de leurs parents (la «premiere generation0, et ce qu'ils donnent 
leurs enfants (la «troisieme generation0. 

Il est reconnu qu'une portion de ce que la deuxieme generation donne 
A la troisieme est une reponse a 1' aide qu' elle a revue de la premiere 
generation. Cependant, nous contredirions les faits connus si nous 
ignorions 1' aide fournie par la deuxieme generation a la premiere. Les 
resultats d'une recherche suggerent que la principale raison pour laquelle 
les Canadiens croient que les enfants adultes devraient aider leurs 
parents est que ces derniers leur ont procure les soins adequats lorsqu' ils 
etaient jeunes (Storm, Storm and Strike-Schurman, 1985; pour une revue 
voir Connidis, 1989). Cette conclusion indique que, lorsqu' on mesure 
requite entre les generations, du moins dans les reseaux non officiels, 
la plus jeune generation fait un retour en arriere par rapport a ce qu'elle 
a rep de ses parents. 

Peut-etre qu'une autre mesure qui ramenerait tous les types pertinents 
d' aide a un denominateur commun de valeur serait-elle necessaire? 
Cette mesure permettrait alors de comparer deux agregats de valeur : 
1) la valeur totale de toute l' aide revue par la deuxieme generation 
pendant le deroulement de la vie de la premiere et de la troisieme 
generation; 2) la valeur totale de toute l' aide donna par la deuxieme 
generation, au cours du deroulement de la vie, aux premiere et troisieme 
generations. (On peut additionner d'autres generations aux calculs.) 
Cela est precisement ce que les comptables generationnels tentent de 
faire (voir Corak, 1998). Toutefois, comme nous en avons discute au 
chapitre 3, leur recherche n' est pas adequattement comprehensive (voir 
Helliwell 1998, Osberg 1998, Wolfson et al. 1998). 

Menne si leur travail etait suffisamment comprehensif, it convient de 
rappeler l'essence de la discussion presentee dans le deuxieme chapitre. 
De facon generale, les gens qui participent aux echanges 
intergenerationnels peuvent soutenir que les besoins qu'ils percoivent, 
ainsi que leur capacite a donner, est une partie essentielle de ce qu'ils 
considerent etre equitable dans ces echanges. Il y a un probleme a 
considerer le ratio de 1' aide revue agregee sur 1' aide dorm& agregee. Il 
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s'agit 1A, soit d'une base de discussion tout a fait nave pour l' etude de 
l'accomplissement de r equite intergenerationnelle, soit d'une 
perspective qui ignore les systemes de valeur des generations qui sont 
reellement engagees dans les echanges de soutien. 

5.5. La reciprocite et la cohesion sociale 

5.5.1. Les paradigmes 

La discussion qui precede contient d'importantes implications d'interet 
public en ce qui concerne la cohesion sociale. Pour mieux voirces 
implications, it est essentiel de reflechir au concept du paradigme. 
Precisons note emploi de ce concept a l' aide d'un exemple. 

Supposons qu'il soit necessaire d'expliquer X, et qu'il y ait 
potentiellement trois classes de variables pertinentes : {A }, {B } , {C }. 
Un paradigme (appelons-le «Paradigme 1») vous incite a developper 
votre interpretation en utilisant les variables des ensembles { Al et {B 
seulement. Un autre paradigme vous incite plutot a poursuivre vos 
explications en utilisant des variables pour les ensembles { A } et { C } 
seulement (appelons le «Paradigme 20. De plus, supposons que la 
variable a dans l' ensemble (A) contienne les proprietes [al, a2, a3]. Un 
paradigme peut conduire a definir a en utilisant seulement les proprietes 
al et a2, tandis que l'autre conduit a &fink a en utilisant seulement les 
proprietes al et a3. Lorsque vous entreprenez d'expliquer le niveau 
des soutiens echanges entre les parents et leurs enfants, le paradigme 
vous aide a decider quelles classes de variables seront eventuellement 
pertinentes et quelles sont celles qui devraient "etre ignorees. 

Si cette discussion est trop abstraite, considerons l'exemple suivant : 
pendant plusieurs annees la gestion d'un logement a represents, pour 
celui qui l'effectuait, une tache analogue a celles qu' on retrouve sur le 
marche du travail. Cependant, dans le cadre de discussions relatives au 
developpement de politiques de l'emploi, on demandait aux Canadiens 
de ne pas affirmer qu' ils travaillaient si ce travail etait la gestion d'un 
logement. Sous le paradigme qui prevalait en ce qui concerne activite 
economique, la gestion d'un logement n' etait alors pas une variable 
pertinente. 
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Dans le champ des explications scientifiques, nous pourrions trouver 
que le groupe qui soutient le paradigme 1 peut avoir de la difficulte 
communiquer avec ceux qui appuient le paradigme 2. Lorsque le 
paradigme 1 est dominant dans l' etude d'un probleme, les modeles de 
causalite qui sont pertinents et qui surviennent sous le paradigme 2 ne 
seront pas vus, ou ils seront consideres comme inconsequents, du moins 
chez les partisans du paradigme dominant (Paradigme 1). Si le 
paradigme 1 etait suffisamment dominant, nous pourrions avoir grande 
confiance de posseder une explication de type causal concernant un 
procede complexe. Mais, en fait, la connaissance demeure inexacte en 
raison de la selectivite du paradigme 1. 

Deux paradigmes sociologiques qui concernent les motivations de la 
cooperation chez les gens qui ont des interets divergents (c' est-A-dire 
les parents et leurs enfants), sont ici dignes d'interet. Le premier nous 
conduit a un courant de pens& qu' on appelle «la theorie de l'echange», 
l'autre refere a un ensemble d' idees qui se demarquent et que l' on 
nomme «la theorie de la solidarite intergenerationnelleo. 

La theorie de l' echange (voir Dowd 1975 et 1980; Homans 1961; 
Wellman et Hall 1986; Ingersoll-Dayton et Antonucci 1988) classe les 
relations des individus en trois categories : les relations reciproques 
(egalite dans Fechange); les relations dans lesquelles ii y a un «excedent 
dans les benefices» (plus d' aide recite que donnee); les relations dans 
lesquelles it y a un «deficit dans les benefices» (plus d' aide dorm& que 
revue). Selon la theorie de l' echange, les individus entretiendront des 
relations qui sont reciproques ou qui tendent a l' excedent dans les 
benefices. Cette theorie insiste sur la notion que les individus cherchent 
toujours les «profitso qu'ils realiseront en echange de l' effort qu'ils 
ont fourni. Si nous acceptions la theorie de l' echange, nous serions 
rapidement conduits a ce que nous avons appele le «concept 
d'investissemento de l' equite intergenerationnelle. 

La theorie de la solidarite intergenerationnelle presente un ensemble 
different de principes. Cette theorie identifie six dimensions de la 
solidarite : structurelle, associative, fonctionnelle, efficace, normative, 
et consensuelle. (Pour les explications, voir Bengtson et Schrader, 1982; 
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Bengtson et Mangen, 1988; Roberts et Bengtson, 1990.) Cette theorie 
propose que ces diverses dimensions s'appuient mutuellement, bien 
que la recherche n'ait pu trouver, jusqu' a present, que cela se produisait 
dans tous les cas (voir Atkinson , Kivett et Campbell 1986; Roberts et 
Bengtson, 1990). Le rapport entre la somme d' aide &hang& par des 
parents et des enfants et les sentiments de proximite et d'affinite entre 
eux se revele pertinent pour la theorie de la solidarite intergenerationelle 
(Rossi et Rossi 1990; Crawford, Bond et Balshaw 1994). D'autres 
recherches traitent de la responsabilite filiale comme d'un facteur 
important pouvant motiver les enfants a aider leurs parents (Connidis 
1989, p. 52). L' element qui est ici essentiel a notre discussion est que 
cette theorie de la solidarite nous amene a considerer certaines 
caracteristiques des «engagements sociaux» comme pouvant favoriser 
le soutien, alors qu' elles engendrent des «profits» juges injustifies 
lorsqu'on les utilise dans la perspective de la theorie de l' echange. 

5.5.2. La reciprocite 

Afin de comprendre le processus de l'«engagement social», it convient 
d' adopter une perspective a long terme (la perspective du deroulement 
au cours de la vie) afin d'etudier les soutiens intergenerationnels. Sous 
cette perspective, it est necessaire de otter une attention particuliere 
la valeur de la reciprocite, ainsi qu' au fait que les parents et les enfants 
fournissent de 1' aide en esperant en recevoir de fagon reciproque, meme 
si cette aide arrive longtemps apres l'avoir fournie 2 . 

Les echanges reciproques tendent a accroitre le niveau de satisfaction 
des relations entre le parent et l'enfant (voir Carruth, Tate, Moffet et 
Hill, 1997; Noonan, Tennstedt et Rebelsky 1997). Les recompenses 
psychiques qui accompagnent la distribution de cadeaux en temps, en 
biens ou en services, developpent 1' experience de la solidarite sociale 
de fawn a accroitre la force de la cohesion sociale, et cela a plusieurs 
niveaux : interindividuel, familial, et communautaire. 

La solidarite intergenerationnelle depend donc du degre auquel 
l'echange intergenerationnel encourage un sentiment de participation 
dans les interactions sociales reciproques. Cela peut survenir meme 
lorsque l' aide qui est dorm& en retour est fournie plusieurs annees 
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avant que l' action reciproque ne se developpe. Dans ce cas, lorsque 
l'aide est fournie, l' anticipation de reciprocite favorise la cohesion 
sociale (pour des discussions relatives a cette question, voir Bengtson 
et Schrader, 1982; Bengtson et Mangen 1988; Roberts et Bengtson, 
1990). 

Afin d'explorer les aspects de la reciprocite et leurs liens avec la 
cohesion sociale, nous sollicitons des innovations dans les 
questionnaires de l'ESG. Ii y a plusieurs manieres d'offrir de l'aide de 
facon reciproque a l'aide qu' on a revue (Wellman et Hall, 1986). 
Lorsque nous considerons ces types d' aide, it devient apparent que 
l'etendue de la reciprocite intergenerationnelle va bien au-dela de ce 
que les membres d'une paire specifique de generations font l'un pour 
1' autre. 

La complexite des canaux d'echange reciproque s'est accrue dans notre 
societe principalement a cause d'une baisse de mortalite significative 
au cours du 20e siècle. Cette baisse favorise la survie prolong& de la 
famille elargie. Actuellement, une famille de trois generations vivantes 
constitue une caracteristique plus commune de la vie que cela n'en 
etait le cas au 19e siècle (Himes 1992). 

La discussion qui precede nous amen finalement a une proposition 
theorique frappante. La construction prolong& d'obligations d'echange 
reciproque au cours d'une vie est le reflet de la dependance soutenue 
envers d'autres personnes a regard de l'aide. Si la cohesion sociale 
est fortement soutenue par les «engagements sociaux», ainsi que par 
les recompenses psychiques que procure le dechargement de ces 
obligations, alors la construction d'obligations de soutien reciproque, 
basee sur la dependance, est un fondement de la cohesion sociale. 
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Annexe A — Introduction a l'Enquite sociale 
generale de 1990 

L'Enquete sociale generale (ESG) est un echantillon national de la 
population Agee de 15 ans et plus. Cet echantillon exclut : 

1. les residents du Yukon et des Territoires du Nord-Ouest; 
2. les pensionnaires a plein temps des etablissements 

institutionnels; 
3. les membres des ménages n' ayant pas le telephone. 

Deux objectifs de l'ESG sont d'un inter& particulier pour notre etude. 
Le premier de ces objectifs est de recueillir des donnees sur les tendances 
sociales, afin de decrire les changements dans la societe canadienne; le 
deuxieme est de fournir de l'information relative a des problemes 
specifiques d' inter& public. 

En 1990, l'echantillon etait constitue de 13 495 Canadiens. Le taux de 
reponse a ete de 80 %. 

La taille de l'echantillon habituel a ete augment& par l'ajout de deux 
echantillons supplementaires constitues d' allies. Le plan de ponderation 
de rechantillon tenait compte de cette augmentation. 

L'ESG de 1990 a recueilli, aupres des personnes ayant participe 
enquete, de l'information concernant un grand nombre de sujets. Ceux-

ci-incluent certains aspects de la relation du repondant avec ses parents, 
ses grands-parents, ses freres et soeurs, ses amis et ses enfants. A l' egard 
des enfants, les questions de l'ESG couvraient les sujets suivants : 
l'historique de la naissance de leurs enfants, la garde de leurs enfants, 
le niveau de relation entretenu avec les enfants residant hors du ménage, 
ainsi que les intentions a l' egard de la fecondite. Le sondage comportait 
des questions sur l'historique des manages et des unions libres. Etaient 
aussi inclues des questions relatives a l' aide dorm& et revue par le 
milieu, ainsi que la satisfaction a l'egard de la vie et certaines 
caracteristiques-socio-economiques et demographiques. 
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Les communications avec le repondant se sont faites par telephone. 
Les repondants ont ete selectionnes selon de deux types de techniques 
de composition aleatoire de numeros de telephone. Les intervieweurs 
ont d'abord employe les numeros de telephone choisis au hasard par 
un ordinateur. Lorsqu'un intervieweur contactait un ménage prive, le 
repondant devait enumerer tous les membres du ménage, puis 
l'intervieweur selectionnait au hasard une personne Agee de 15 ans ou 
plus, afin de l'interviewer. 

En prevision du prelevement de l'echantillon, les provinces ont ete 
divisees en strates. Generalement, pour chaque province, une strate 
represente la region metropolitaine du recensement (RMR); l' autre strate 
inclut les regions autres que les RMR. L'exemple de l'Ile-du-Prince-
Edouard qui n'a pas de RMR, et ainsi ne comprend qu'une seule strate 
figure comme exception a cette regle. De meme, les villes de Montreal 
et de Toronto figuraient comme exception parce que chacune 
representait une strate distincte des deux autres de la province. 

Dans le cadre de l'ESG, un nombre important de questions relatives a 
1' aide revue des personnes qui partageaient le logement du repondant 
ont ete posees. Aucune question a l' egard de l' aide dorm& a des 
membres du ménage autre que le repondant ne figurait dans le 
questionnaire. Ces questions concernaient la preparation des repas, le 
ménage, le lavage et la vaisselle, les travaux d'entretien interieur et 
exterieur (tels que les reparations, les travaux de menuiserie, la tonte 
du gazon). Les questions suivantes illustrent de fawn typique les 
interrogations du questionnaire : 

(F3a) Qui participe a la preparation des repas chez vous? 

(F3b) Au cours des 12 derniers mois, quelle a ete la contribution 
de . . . a la preparation des repas? Est-ce . . . 
[] moins du quart [] moins de la moitie [] la moitie ou plus 
[] Tout? 

(F3c) Qui est le PRINCIPAL responsable de la preparation des 
repas chez vous? 
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Dans le sondage de 1990, beaucoup plus de questions portaient sur 
1' aide revue de la part de personnes ne partageant pas de logement du 
repondant; plusieurs concernaient 1' aide dorm& par le repondant a telles 
personnes. Les types d' aide alors enumeres etaient les travaux menagers 
non remuneres (la cuisine, la couture etc.), l'entretien de la maison, le 
transport (conduire quelqu'un a un rendez-vous), la garde d' enfant, les 
soins personnels (aider quelqu'un a s'habiller), ainsi que l' aide 
financiere. II n'a ete question de la garde d'enfants que lorsque le 
repondant avait repondu par l'affirmative aux questions concernant 
1' aide dorm& a d'autres personnes. Le type de questions posees s'illustre 
de la facon suivante : 

( F18) Au cours des 12 derniers mois, est-ce qu'une personne ne 
faisant pas partie de votre ménage vous a vehicule 
gratuitement, par exemple pour vous conduire a un rendez-
rendez-vous a un magasin ? 

(F19a) Qui vous a rendu ce service? 
[] Fils [] Fille [] Parent [] Frere ou soeur [] Autre personne 
apparent& [] Ami(e) ou voisin(e) [] Organisation ou autre 
(Precisez) 

(F19b) Combien de fois cette personne vous a-t-elle rendu ce 
service? 
[] Au moins une fois par semaine [] Au moins une fois par 
mois [] Moins d'une fois par mois 
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Annexe B — Echelle du degre de soutien instrumental recu, selon 
les donnees de l'ESG de 1990 

Les annotations techniques que Barbara Payne a fourni avec bonte aux 
auteurs de cet ouvrage servent de base aux specifications apportees 
dans le texte suivant. Ces specifications modifient l'index presente dans 
l' ouvrage de Payne et Strain (1990). 

Dans le cadre de la discussion qui suit, nous supposons que le repondant 
est un parent qui est la personne qui recoit de 1' aide d'un fils ou d'une 
fille. En utilisant cette reference specifique, nous pourrons expliquer 
de fawn plus claire notre propos. (Le meme procede technique a ete 
employe lorsque le repondant etait un enfant qui recevait l'aide d'un 
parent.) 

Les procedures utilisees pour mesurer l aide donnee a d'autres 
personnes etaient essentiellement les memes que celles que nous avons 
decrites plus haut. Des precisions additionnelles ne seront pas 
necessaires pour traiter de cette dimension de la mesure de 1' aide. 

Echelle 1— L'aide revue des personnes non-coresidantes 

Le developpement de cette echelle a commence par l'elaboration d'une 
liste des types de soutien instrumental que les repondants affirmaient 
recevoir. L' annexe A a demontre que les types de soutiens dont it est 
question incluent des elements tels le magasinage, les soins personnels, 
la gestion de 1' argent, et la preparation des repas. Pour chaque element, 
la procedure suivante a ete executee : nous avons estime le repondant 
selon un des quatre niveaux de l' &belle 1A. 

tchellelA 
Niveau 3 : si le repondant a affirme avoir obtenu l'aide d'un fils 
ou d'une fille au moins une fois par semaine. 
Niveau 2 : si le repondant a affirme avoir obtenu 1' aide d'un fils 
ou d'une fille au moins une fois par mois (mais moins souvent 
qu'une fois par semaine). 
Niveau 1 : si le repondant a affirme avoir obtenu l' aide d'un fils 
ou d'une fille de temps a autres, mais moins souvent qu'une 
fois par mois. 
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Niveau 0 : si le repondant a affirms ne pas avoir obtenu d' aide 
d'un fils ou une fine concernant le soutien en question. 

Cinq types de soutiens instrumentaux prodigues par des personnes non-
coresidentes ont ete couverts dans le sondage (voir l' annexe A). Un 
des repondants s'est classe dans cinq niveaux d'echelle conformement 
A la procedure que nous venons de decrire. 

Notre prochaine demarche vise a evaluer le nombre de fois qu' un 
repondant s'est classe a chacun des quatre niveaux (du niveau 0 au 
niveau 3). Nous pourrions, par exemple, classer un repondant une fois 
au niveau 3, trois fois au niveau 2, et une fois au niveau 0. Il s'agit la 
d'un exemple des cinq classifications possibles pour un repondant. 
Chacune de ces classifications Were a un type particulier du soutien 
instrumental qui a ete rep. 

Nous avons donc etudie la frequence de chaque niveau de l'echelle de 
classification, et nous avons realise qu' il est peu probable qu' une 
personne se classe plus de deux fois au niveau 3. Gardant a l'esprit 
cette information, nous avons construit l'echelle suivante pour mesurer 
la frequence de l'aide en fonction du soutien instrumental. 

tchelle 1 B : 
Eleve : si la personne a rep de l' aide au niveau 3 au moins 
deux fois (sur une possibilite de cinq fois). 
Moyen : si la personne a recu de l'aide au niveau 3 au moins 
une fois, ou a rep l'aide au niveau 2 au moins deux fois. 
Bas : si la personne n' a pas rep de 1' aide aux niveaux moyen 
et eleve, mais qu'elle a rect.' une certaine aide. 

Selon la procedure, nous avons evalue, a chaque repondant, s'il se 
classait au niveau eleve de l'echelle et, s'il ne s'y classait pas, nous 
avons evalue s'il se classait au niveau immediatement inferieur, en 
l' occurrence, le niveau moyen. Cette procedure est analogue a la 
classification de la population selon les niveaux de revenu. 

Dans la construction de l'echelle 1B, notre travail diverge de celui de 
Payne et Strain (1990). Dans leur ouvrage, ils ont transforms les niveaux 
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cites a l' echelle lA comme s'ils etaient des mesures du niveau 
d' intervalle. Avec l'emploi de cette mesure, une personne qui recevrait 
un seul type d' aide au niveau 3 — par exemple pour la preparation des 
repas — aurait un score plus eleve qu'une personne qui recevrait trois 
types d' aide au niveau 2. Selon notre procedure, un tel resultat est evite. 

Echelle 2 — L'aide revue des personnes coresidentes 

Tel que nous l' avons note dans l' annexe A, it y avait, dans l'ESG de 
1990, un ensemble de questions concernant le soutien recu d'une 
personne residant dans le meme logement que le repondant. Ces 
questions ne produisent aucune mesure de la frequence d'aide. 
Lorsqu'une personne — par exemple, un epoux ou une fille — a ete 
identifiee par le repondant comme fournissant de l'aide a l'entretien 
menager — par exemple a la preparation des repas — it a alors ete demande 
au repondant d'indiquer si la personne a effectue tout le travail, la moitie 
ou plus, le quart ou plus etc. (voir annexe A pour des illustrations du 
questionnaire). Afin de creer notre echelle, nous avons employe ces 
niveaux d'intensite de l'aide, plutot qu'une mesure de frequence. Les 
niveaux suivants etaient attribues aux repondants, pour chaque type 
d'aide mesure. 

tchelle2A 
Niveau 3 : si la personne qui a donne 1' aide (par exemple, une 
fille) a fait au moins la moitie de tout le travail. 
Niveau 2 : si la personne qui a donne l'aide a fait au moins un 
quart du travail, mais moins que la moitie. 
Niveau 1 : si la personne qui a donne l'aide a fait une partie du 
travail, mais moins le quart. 
Niveau 0 : si la personne concern& n' a fourni aucune aide du 
type mesure. 

L' echelle que nous avons presentee s' applique a une sorte particuliere 
d' aide. Afin de creer une echelle qui resume l'information pour plusieurs 
types d'aide instrumental de la part d'enfants non-coresidents, nous 
avons employe la mane procedure que celle que nous venons de decrire. 

Cependant, seulement trois types d'aide dans le logement ont ete utilises 
dans la construction de 1' echelle presentee afin de demontrer 1' assistance 
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revue des enfants coresidents. Les trois types d' aide sont les travaux 
menagers (nettoyage, blanchissage, etc.), la preparation des repas, et 
les travaux d'entretien interieur et exterieur (les reparations a la maison) 
(voir l' annexe A). Ainsi, contrairement a l'echelle 1B, une personne 
peut obtenir un maximum de trois evaluations au niveau 3 (c'est-à-
dire, obtenir le niveau 3 sur chacune des trois mesures). Les rangs sur 
l' echelle se presentent de la fawn suivante : 

Echelle 2B : 
Eleve : si la personne a eu au moins deux evaluations au niveau 
3 sur l'echelle 2A. 
Moyen : si la personne a eu l'un ou l'autre : deux evaluations 
au niveau 2, ou une evaluation au niveau 3 sur l'echelle 2A. 
Bas : si la personne n'a pas satisfait aux criteres pour les niveaux 
eleve et moyen, mais qu'elle a rep une certaine aide. 
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Annexe C — Tableaux de reference 

Cette annexe vise deux objectifs. Dans un premier temps, it s'agit de 
presenter les tendances generales d' association entre la mesure d' aide 
revue des enfants non-coresidents et certaines variables discutees dans 
le chapitre 4. Cette presentation est limit& aux variables pour lesquelles 
les tendances d' association n' ont pas ete demontrees dans les chapitres 
precedents. Les variables pertinentes sont le «groupe d' antecedents 
culturels» (tableau C.1) et le «type de reseau social» (tableau C.2). 

L' instruction est la troisieme variable dont it est question dans le 
quatrieme chapitre. Le tableau 2.2 du chapitre 2 presente 1' association 
bidimensionelle entre le niveau de scolarite et la mesure de 1' aide revue 
des enfants non-coresidents. 

Un tableau additionnel presente les donnees relatives a la tendance 
d' association de 1' analyse multidimensionnelle. Le chapitre 4 indique 
certains des resultats obtenus par le modele «log-lineaire». Le tableau 
C.3 est un sous-produit de ce modele. L' ensemble des parametres 
estimes pour le modele «log-lineaire» y sont montres ainsi que les 15 
combinaisons des categories de variables predictives pour lesquels la 
probabilite d'etre classees a un niveau eleve de l' aide des enfants non-
coresidents excede 0,30. C' est a partir de ces combinaisons qu'il a ete 
demontre que les repondants ont ete plus susceptibles de recevoir un 
niveau eleve d' aide de la part d'enfants non-coresidents. 

Dans un deuxieme temps, l'objectif de cette annexe consiste a presenter 
les definitions actuelles pour les categories des variables employees 
dans le modele «log-lineaire» dont resultats sont partiellement exposés 
dans le chapitre 4. Les renvois en bas de page aux tableaux contiendront 
les definitions. 

Aucun texte descriptif n'est fourni concernant les tendances montrees 
dans les tableaux ci-dessous. Les tableaux sont presentes seulement 
afin d' offrir aux lecteurs avises en statistiques la possibilite de consulter 
les informations qui ont servi a soutenir nos arguments. 
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Annexe D — Introduction a l'analyse multidimensionnelle de 
l'aide revue par des parents d'enfants non-coresidents 

Dans le quatrieme chapitre, nous avons evite de presenter plusieurs 
remarques techniques afin de ne pas rompre le cours de l' argumentation. 
Cette annexe contient les remarques qui ont ete exclues. Nous eviterons 
d' utiliser des expressions de nature mathematique, cependant les auteurs 
pourront, sur demande, fournir les details statistiques et mathematiques 
necessaires. 

La figure 4.3, presentee dans le chapitre 4, est une presentation non 
technique du modele; le texte qui lui correspond n' a pu servir au lecteur 
pour interpreter les fleches employees dans la figure. Le texte suivant 
fournira les informations necessaires. 

Le modele a ete concu de fawn a traiter de questions relatives aux 
groupes de population, plutot qu' aux individus. Il constitue une forme 
d'analyse multidimensionnelle demographique. Nous aurions employe 
un type different de modele si notre but avait ete d' analyser la probabilite 
estimee qu' un repondant seul dans l'ESG ait rep un rang particulier 
sur l' echelle correspondant a l' aide revue d' enfants non-coresidents. 
Le modele a ete utilise pour predire la repartition d'un sous-groupe de 
la population parmi les trois niveaux de l'aide revue d'enfants non-
coresidents. 

Commencons par introduire le concept de repartition d'un sous-groupe 
de population a travers trois niveaux de l'aide revue. Les trois niveaux 
d' aide sont : aucun, bas ou moyen, et eleve (voir annexe B). La 
repartition est l' ensemble des proportions (ou pourcentages) pour les 
sous-groupes qui se retrouvent dans chacun des trois niveaux. (Nous 
aurons pu employer les quatre niveaux : aucun, bas, moyen, et eleve. 
Cependant, l' agregation des categories bas et moyen en une seule 
categorie n' induit aucun changement substantiel dans la tendance 
generale des resultats de 1' analyse multidimensionnelle:) La repartition 
elle-meme n' est que la variable dependante du modele. 
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Dans la figure 4.3, nous representons cette repartition par une boite. 
Cette boite se trouve du cote extreme droit de la figure. Supposons que 
la boite represente la repartition de la population de Moose Jaw (en 
Saskatchewan), selon les trois niveaux d' aide revue des enfants non-
coresidents. Au-dessus, legerement a la gauche, est la repartition qui 
correspond a la population entiere (celle de Canada). Une fleche passe 
de la boite correspondant au Canada a la boite correspondant a Moose 
Jaw de fawn a indiquer la prediction que la reparation de la population 
de Moose Jaw est la m8me que la repartition de la population de Canada. 
Dans notre modele, cette prediction specifique se pose comme 
alternative a l'hypothese specifique. 

Tous les cercles qui se trouvent a la gauche des deux boites representent 
l'information supplementaire que nous desirons considerer, concernant 
la population de Moose Jaw, afin d'obtenir une meilleure prediction 
que celle offerte par le modele de 1' hypothese nulle. II s'agit de donnees 
demographiques. Cette information consiste en des repartitions 
selectionnees de la population de Moose Jaw. Ce sont des repartitions 
de la population selon les niveaux de plusieurs de variables. L' analyste 
considere ces variables comme etant pertinentes pour expliquer la 
repartition de la population selon les niveaux d' aide revue d' enfants 
non-coresidents. 

Nous pouvons, par exemple, considerer hypothese alternative «forte» 
suivante. Si Moose Jaw a une proportion exceptionnellement elevee de 
parents qui sont veufs a l' Age avance (cela est indique dans le modele 
par la variable de l'etat matrimonial), nous nous attendons a ce que 
Moose Jaw ait une proportion inhabituelle de personnes recevant des 
niveaux &eves d' aide de leurs enfants. Cette proportion sera plus grande 
que pour Canada. Gardez a l'esprit que tous les cercles de la figure 4.3 
(ceux qui representent les variables predictives du modele) 
correspondent aux attributs de la population de Moose Jaw, et non aux 
attributs de chacun des repondants de l'ESG. 

Le modele indique, comme des hypotheses, que certaines tendances 
des variables predictives influencent la fawn dont se distribue la 
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population de Moose Jaw relativement aux niveaux d' aide revue 
d'enfants non-coresidents. Ces hypotheses sont representees par les 
fleches de la figure 4.3. 

L' influence d'une variable predictive peut s'effectuer sous des degres 
differents de contrainte exercer par d'autres variables dans le modele. 
(Cette relation est analogue au concept de variable endogene dans 

econometrie.) Dans la figure 4.3, nous representons la situation 
od'aucune contrainte» au moyen d' un cercle qui n' est pas touché par 
une tete de fleche. 

Un exemple d'une variable predictive est ici celle des «antecedents 
culturels». Il faut porter attention a la prise de la fleche qui va du cercle 
correspondant au groupe d' antecedents culturels a la boite qui represente 
la repartition predite. Cette fleche signifie 1' influence de la distribution 
des groupes d' antecedents culturels sur la repartition de la population 
de Moose Jaw relativement aux niveaux d' aide revue. La tranche d' age 
et le sexe ne sont pas contraints par d'autres variables dans le modele. 

Les contraintes sur l'influence d'une variable specifique peuvent se 
faire a des niveaux differents : niveau 1, niveau 2, niveau 3, etc. 
L' instruction a une contrainte de niveau 1 parce que seulement une 
variable a une fleche qui conduit a l' instruction. La fleche qui va de la 
tranche d' age au niveau d'instruction illustre une signification 
specifique. Le modele indique que l' influence de la repartition du niveau 
d'instruction de Moose Jaw est contraint par la pyramide des ages de 
sa population. Autrement dit, la tendance qui se &gage du niveau 
d' instruction de Moose Jaw depend de la pyramide des ages de la 
population de la ville. 

Dans ce modele, un niveau plus eleve de contrainte se &gage pour le 
type de reseau social. Cette variable se situe au niveau 3 de contrainte 
parce que le modele affirme que la repartition de la population de Moose 
Jaw a l'egard du type de reseau social depend de la repartition relative 
au sexe, a rage ainsi qu' a l'etat matrimonial. 
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Nous arrivons maintenant a un point important concernant les 
contributions des variables predictives a l' exactitude de prediction du 
coefficient a modeler. Nous devrions estimer ces contributions en 
utilisant une procedure qui tient compte des tendances qui ont ete 
presumees parmi ces variables. Ce que nous retrouvons dans la figure 
4.3 etre une structure des rapports qui incluent plusieurs contraintes 
parmi les variables predictives. 

Le tableau D.1 illustre comment nous estimons la contribution de 
chacune des variables en ce qui concerne l' exactitude du modele, en 
tenant compte de la structure mentionnee. Le tableau D.1 est 
essentiellement le meme que le tableau 4.6 presente au chapitre 4, a 
l' exception qu'il expose la formule d' estimation qui soustend les 
nombres derives montres dans ce tableau. Le tableau D.2 montre des 
informations analogues, a partir du modele de prediction pour l' aide 
revue par des enfants dont les parents ne cohabitent pas avec eux. 

Afin de representer les influences des interactions entre les variables 
predictives, la figure 4.3 illustre des lignes courbees n'ayant aucune 
tete de fleche et qui relient ensemble les variables predictives. Dans sa 
forme initiale, ce modele incluait une ligne courbee representant 
1' interaction entre la tranche d' age et le sexe. Cet element n'apportant 
qu'une contribution negligeable a la validite de 1' argument, it a ete 
omis dans la presentation. 

L'exactitude de prediction du modele est mesuree par le degre auquel 
l'erreur de prediction dans le modele de 1' hypothese nulle est reduite 
par le modele alternatif. Le modele alternatif tient compte de 
l'information supplementaire cit.& precedemment. Le coefficient 
d'exactitude predictive varie de 0 % (dans ce cas, le modele alternatif 
n'est pas meilleur que le modele d'hypothese nulle) a 100 %. A un 
niveau de 50 %, le coefficient signifie que chaque fois que nous 
emploierons le modele de prediction, nous aurons une chance sur deux 
de realiser une meilleure prediction que celle du modele de l'hypothese 
nulle (pour une discussion connexe, voir Goodman 1973b). 
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Tableau D.1. Performance du modele de prediction log-lineaire pour l'aide 
revue par les parents de leurs enfants demeurant ailleurs 

Information sur les donnees 

	

4712 	cas non ponderes acceptes. 

	

0 	cas rejetes parce que les valeurs des facteurs sont hors limite. 

	

0 	cas rejetes en raison de donnees maquantes. 

	

4712 	cas ponder& seront utilises dans l'analyse. 

Information sur les facteurs' 
(The nombre situe A la droite de chaque symbole indique le nombre de categories.) 

HLPR_XK 
DVSEX 
GROUP2 
DVEDUCR1 
CULTG 
HEALTH 
BROADAGE 
MAR2 

3 	Niveaux d' aide revue d'enfants demeurant ailleurs 
2 	Categories de sexe 
5 	Type de reseau social 
3 	Niveau d'instruction 
5 	Grandes categories d'antecedents culturels 
2 	Sante percue comparee 
4 	Categories d' Age 
2 	Categories d' etat matrimonial 

Restrictions assignees a Pechantillon 
SELECT IF (CHILDOUT GE 1). 

• Choisit des personnes ayant un enfant Age de 15 ans ou plus demeurant 
ailleurs. 

SELECT IF (CULT GT 0). 
• Omet CULT non assigne. 

SELECT IF (KIDPROX2 EQ 1 OR KIDPROX2 EQ 2). 
• Omet les enfants demeurant a plus de 100 km. 

Commande «SPSS», espace de connees, modele verifie 
LOGLINEAR HLPR_XPG (1,3) BY DVSEX (1,2) GROUP2 (1,5) 
DVEDUCR1 (1,3) CULTG (1,5) MAR2 (1,2) BROADAGE (1,2) 

/DESIGN=HLPR_XPG, 
HLPR_XPG BY DVSEX, 
HLPR_XPG BY BROADAGE, 
HLPR_XPG BY GROUP2, 
HLPR_XPG BY DVEDUCR1, 
HLPR_XPG BY CULTG, 
HLPR_XPG BY MAR2 
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Tableau D.1. Performance du modele de prediction log-lineaire pour l'aide 
revue par les parents de leurs enfants demeurant ailleurs — suite 

Modeles partiels utilises pour la partition chi-cane, prenant en consideration la 
structure d'influence admise comme hypothese, parmi les variables predictives (voir 
figure 4.3) 

(Les designations en italiques montrent le nom de la variable dont la contribution est 
mesuree.) 

Modeles alternatifs 

1DESIGN=HLPR_XK 
/DESIGN=HLPR_XK 

HLPR_XK BY BROADAGE 
/DESIGN=HLPR_XK 

HLPR_XK BY DVSEX 
/DESIGN=HLPR_XK 

HLPR_XK BY CULTG 
/DESIGN=HLPR_XK 

HLPR_XK BY BROADAGE 
HLPR_XK BY DVEDUCR1 

/DESIGN=HLPR_XK 
HLPR_XK BY BROADAGE 

HLPR_XK BY DVSEX 
/DESIGN=HLPR_XK 

HLPR_XK BY BROADAGE 
HLPR_XK BY DVSEX 
HLPR_XK BY MAR2 

/DESIGN=HLPR_XK 
HLPR_XK BY BROADAGE 
HLPR_XK BY DVSEX 
HLPR_XK BY HEALTH 

/DESIGN=HLPR_XK 
HLPR_XK BY BROADAGE 
HLPR_XK BY DVSEX 
HLPR_XK BY MAR2 

/DESIGN=HLPR_XK 
HLPR_XK BY BROADAGE 
HLPR_XK BY DVSEX 
HLPR_XK BY MAR2 
HLPR_XK BY GROUP2 

Seuil critique 
	

Degre de 
	

Contribution 
	

Contribution 
du 
	

liberte 
	

absolue 	relative 
chi-carre 	approx. 2 

	
au CEP' 
	

au CEP 

D12=1390 	1234 
	

(Modele d'hypothese nulle) 

D15=1107 	1228 
	

283,24=D12-D15 	49,1% 

D17=1264 	1232 
	

126,02=D12-D17 	21,9% 

D19=1372 	1226 
	

18,07=D12-D19 	3,1% 

D22=1067 	1224 
	

39,68=D15-D22 	6,9% 

D25=987 	1226 

D29=940 	1224 
	

47,79=D25-D29 	8,3% 

D33=985 	1224 
	

2,17=D25-D33 	0,4% 

D37=940 	1224 

D42=880 	1216 	59.64=D37-D42 	10,3% 

Somme des contributions >-> 	576,61 	 100,0% 

CEP construit a partir des 
contributions 	 0,41 

Chi-carre approx. du 
modele verifie 	 813,394  
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Tableau D.1. Performance du modele de prediction log-lineaire pour l'aide 
recue par les parents de leurs enfants demeurant ailleurs — fin 

1  Definitions des categories : 

Attribution de la valeur 

HLPR_XK 	Aucune 
Faible ou moyenne 
Eleve 

DVSEX 
	

Hommes 
Femmes 

GROUP2 	Types de reseaux sociaux : (voir chapitre 4 pour plus de details) 
Type 1 — Faible echange 
Type 2 — A generations multiples 
Type 3 — Echange oriente vers le parent 
Type 4 — Soutien favorisant l'enfant 
Type 5 — Echange oriente vers l'enfant 

DVEDUCR I 	Morns qu'un diplome d'etudes secondaires 
Diplome d'etudes secondaires 
Diplome d'etudes postsecondaires ou diplome universitaire 

CULTG Ne au Canada d'origine britannique 
Ne au Canada d'origine francaise 
Ne au Canada d' origines autres 
Non ne au Canada d'origine europeenne 
Non ne au Canada d'origine non europeenne 

HEALTH 	Bonne ou excellente 
Passable ou mediocre 

BROADAGE Age: 
25-44 
45-64 
65-74 
75+ 

MAR2 	Marie 
Non-marie 

Lorsque certaines combinaisons de valeurs des predicteurs n'ont pas de membres, le calcul des degres 
de liberte du «SPSS» est sujet a des erreurs, et le programme emet un message d' avertissement. Quoi 
qu'il en soit, avec des chiffres aussi volumineux que ceux utilises ci-dessus pour indiquer le degre de 
liberte, une approximation semble acceptable. 

«CEP» est l'abreviation de coefficient d'exactitude previsionnelle. Il est la reduction proportionnelle 
du chi-carre du modele d'hypothese nulle qui est obtenu par le modele verifie. II est ]'amelioration de 
l'erreur de prediction qui est effectuee par le modele verifie, lorsque ce dernier est compare au modele 
d'hypothese nulle. Cette amelioration est exprimee en pourcentage. 

Chi-carre de l'hypothese nulle morns la somme des contributions. 

2 

3 

4 
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Tableau D.2. Performance du modelle de prediction log-lineaire pour l'aide 
recite par les enfants de leurs parents demeurant ailleurs 

Information sur les donnees 
3737 	cas non ponder& acceptes. 

0 	cas rejetes parce que les valeurs des facteurs sont hors limite. 
0 	cas rejetes en raison de donnees maquantes. 

3737 	cas ponderes seront utilises dans l'analyse. 

Information sur les facteurs' 
(The nombre situe a la droite de chaque symbole indique le nombre de categories.) 

HLPR_XPG 	3 	Niveaux d' aide revue d' enfants demeurant ailleurs 
DVSEX 	2 	Categories de sexe 
GROUP2 	5 	Type de reseau social 
DVEDUCR1 3 	Niveau d'instruction 
CULTG 	5 	Grandes categories d'antecedents culturels 
MAR2 	2 	Categories d'etat matrimonial 
BROADAGE 2 Categories d' age 

Restrictions assignees a l'echantillon 
SELECT IF (PA_LIV EQ1 AND LOC_PAR NE 1). 

• Limite le calcul aux cas qui ont un parent vivant qui demeure ailleurs. 
SELECT IF (CULT GT 0). 

• Omet CULT non assign& 
SELECT IF (PROXPAR EQ 1 OR PROXPAR EQ 2). 

• Omet les parents demeurant a plus de 100 km. 
SELECT IF (BROADAGE EQ 1 OR BROADAGE EQ 2) 

• Choisit les groupes d'age 25-44 et 45-64. 

Commande «SPSS*, espace de donnees, modele verifie 
LOGLINEAR HLPR_XPG (1,3) BY DVSEX (1,2) GROUP2 (1,5) 
DVEDUCR1 (1,3) CULTG (1,5) MAR 2 (1,2) BROADAGE (1,2) 

/DESIGN=HLPR_XPG, 
HLPR_XPG BY DVSEX, 
HLPR_XPG BY BROADAGE, 
HLPR_XPG BY GROUP2, 
HLPR_XPG BY DVEDUCR1, 
HLPR_XPG BY CULTG, 
HLPR_XPG BY MAR2 
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Tableau D.2. Performance du modele de prediction log-lineaire pour l'aide 
revue par les enfants de leurs parents demeurant ailleurs — fin 

Modeles partiels utilises pour la partition chi-carre, prenant en consideration la 
structure d' influence admise comme hypothese, parmi les variables predictives (voir 
figure 4.3) 

(Les designations en italiques montrent le nom de la variable dont la contribution est 
mesuree.) 

Seuil critique Degre de Contribution Contribution 
du liberte absolue relative 

chi-carre approx.  au CEP2  au Modeles alternatifs 

IDESIGN=HLPR_XPG 	 766 	 638 
/DESIGN=HLPR_XPG 

HLPR_XPG BY DVSEX 	763 	 636 	 3,38 	 1 % 
/DESIGN=HLPR_XPG 

HLPR_XPG BY BROADAGE 	603 	 636 	162,80 	 49 % 
/DESIGN=HLPR_XPG 

HLPR_XPG BY CULTG 	748 	 630 	17,55 	 5 % 
/DESIGN=HLPR_XPG 

HLPR_XPG BY BROADAGE 
HLPR_XPG BY DVEDUCRI 	579 	 632 	24,53 	 7 % 

/DES1GN=HLPR_XPG 
HLPR_XPG BY BROADAGE 
HLPR_XPG BY DVSEX 	585 	 634 

/DESIGN=HLPR_XPG 
HLPR_XPG BY BROADAGE 
HLPR_XPG BY DVSEX 
HLPR_XPG BY MAR2 	 571 	 632 	14,20 	 4 % 

/DESIGN=HLPR_XPG 
HLPR_XPG BY BROADAGE 

HLPR_XPG BY DVSEX 
HLPR_XPG BY GROUP2 	473 	 626 	112,01 	 33 % 

Somme des contributions >-> 	 334,47 	 100 % 

CEP construit a partir des 
contributions 	 0,44 

Chi-carre approx. du 
modele verifie 	 431,53 

I Les definitions des categories sont les memes que dans la note de bas de page 1 du tableau D.1. 
2 Voir note 2 du tableau D.1. 
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Notes 

Chapitre 2 

1 Ceci veut dire qu'il y a peu de valeur en l'attente pour les donnees 
de l'ESG de 1996. A present, ces donnees ne sont pas accessibles 
en une forme qui permet leur utilisation immediate pour nos buts. 

2 Nous utilisons une echelle qui a quatre niveaux pour mesurer 1' aide 
rep des enfants. Les niveaux sont Aucun, Bas, Intermediaire et 
Haut. Quelques details a propos de la conception de l'echelle sont 
presentes dans Appendice B. 

Une propriete importante de l'echelle doit 8tre citee. L'echelle tente 
fournir une mesure generale de la frequence de la reception de 1' aide. 
Cette mesure couvre une liste heterogene de genres d' aide. Donc, 
l'analyse manquera de faire des distinctions importantes associees 
avec les genres de personnes qui peuvent avoir besoin, ou qui peut 
donner, des types particuliers d' aide. 

3 De temps en temps, nous ferons des citations des chiffres 
specifiques, ou des tendances en les donnees, basees sur l'ESG, et, 
dans ce livre, it n'y a pas de tableau ou graphique supporter ces 
citations. Nous pouvons fournir de tel tableau ou graphique au 
lecteur interesse. 

4 Nous utilisons des asterisques dans les tableaux pour signaler les 
chiffres qui ont des niveaux bas de precision, a cause de la petite 
taille du sous-echantillon. Normalement, nous ne publierions pas 
ces chiffres. Its sont affiches ici sur la base de rid& raisonnable 
que quelques chiffres peuvent communiquer des modeles 
systematiques de variation en travers des sous-groupes de 
population m8me s'ils sont peu fiables individuellement. 

Chapitre 3 

1 Il y a une rang& large de genres possibles de transferts du 
intergenerationels prives, comme montree dans le travail de Cremer, 
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Kessler et Pestieau (1994). McDaniel (1997, tableau 3) presente 
une adaptation utile de leur travail, dans la forme d'un tableau de 
types de soutiens. Comme nous verrons, la couverture offerte par 
l'ESG paraitra, en comparaison, plutot etroit. Cependant nous 
apprecions l'accomplissement de l'ESG en obtenant les donnees 
pertinentes; parce que nous n' avons pas les ressources exigees pour 
couvrir toute la rang& de types de supports cites en McDaniel (1997) 
tableau 3. D' ailleurs, toute tentative a couvrir une rang& si large 
rapporterait probablement seulement une armee. 

2 Nous devons exclure les rapports concernants 1' aide &hang& chez 
les individus qui partagent le meme ménage, puisque les questions 
de l'ESG ne traitent pas de l' aide dorm& aux parents ou aux enfants 
qui vivent ensemble. 

Par consequent, dans le groupe d' age le plus bas, les points sur la 
courbe pour l' aide dorm& aux enfants (graphique 3.4) et pour l' aide 
revue des parents (graphique 3.5) devraient etre beaucoup plus eleves 
qu'ils ne 1p sont lorsqu'ils sont fond& uniquement sur les donnees 
de l'ESG. Pour corriger ce biais un peu, nous avons observe le 
resultat le plus eleve sur la courbe pour l' aide dorm& aux parents 
dans le graphique 3.5 et nous l' avons assigne A la premiere position 
sur la courbe pour l'aide revue des parents. Aucune correction de 
ce genre n' a ete faite pour le graphique 3.4 parce que les chiffres 
initiaux faisaient apparaitre une tendance correcte, meme si la valeur 
A la premiere position sur la courbe pour l'aide dorm& aux enfants 
etait trop basse. 

3 Les observations ne devraient pas etre limitees aux personnel qui 
ont donne et regu de 1' aide, puisque nous aurions oublie celles qui 
ont rapporte avoir donne de 1' aide a leurs enfants mais n' en avoir 
regu aucune de la part de leurs enfants. 

Deux limitations importantes de ces donnees devraient etre 
mentionnees. Premierement, les donnees refletent les perceptions 
des parents de ce qu'ils ont donne et recu, de meme que notre emploi 
du mot «rapporte». Il est bien connu que le dispensateur et le 
prestataire d'un service peut avoir des evaluations tres differentes 
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de la quantite et de l'utilite de ce qui a ete prodigue. Deuxiemement, 
ces donnees sont loin des mesures de l' echange reciproque du point 
de vue du deroulement de la vie. 

4 Ce sont, comme nous l'avons souligne, des observations 
transversales, et nous n' avons aucune idee si elles donnent une 
bonne estimation de la realite pour une cohorte reelle de Canadiens. 
L' expression «construction» et le mot «dechargemenb>, tels que 
nous les avons utilises ici, refere a un processus dans lequel nous 
soustrayons continuellement la valeur totale des services prodigues 
de celle des services recus. 

5 De la quarantaine a la soixantaine, on constate, dans ce tableau, 
que le niveau de 1' aide dorm& aux enfants a tendance a etre juste 
un peu plus eleve que celui de 1' aide revue des enfants. Cependant, 
cela peut etre un biais occasionne par le fait que l'aide pour la 
garde d' enfants s'ajoute comme un soutien auxiliaire possible ou 
les parents etaient interroges dans l'ESG concernant l'aide qu' ils 
avaient donne a leurs enfants ne cohabitant pas avec eux. 

Chapitre 4 

1 Cette remarque implique que la variable soit employee pour classer 
des individus faisant partie de sous-populations qui sont reputees 
etre significatives pour l' analyse. 11 ne s'agit aucunement d'identifier 
1' heritage culturel des individus. 

2 Dans la discussion qui suit, la langue maternelle ne sera pas 
mentionnee explicitement puisqu' elle n' est applicable qu' aux 
definitions des categories qui representent les deux nations 
fondatrices du Canada. 

3 En theorie, les distinctions parmi les groupes culturels qui refietent 
les systemes de valeur et les traditions concernant le soutien chez 
les membres de families et les obligations filiales ont beaucoup 
voir avec notre analyse. L'ESG ne contient cependant aucune 
dorm& qui nous permette de mesurer de telles variables. Pour des 
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discussions connexes, voir Cantor, Brennan et Sainz, 1994; Lee et 
Sung, 1997; Gee et Chappell, 1997; Connell et Gibson, 1997; Aranda 
et Knight, 1997; Ishii-Kuntz, 1997, Cantor et Hirshorn, 1989. 

Sur un autre plan, certains lecteurs se demanderont pourquoi nous 
n' avons pas abandonne cette variable et utilise a sa place la proximite 
geographique, ainsi que certaines mesures supplementaires de la 
situation socio-economique. La raison est que ces variables sont 
endogenes a la variable d' antecedents culturels. Par exemple, un 
statut socio-economique faible est explique en partie par des 
antecedents culturels. Un modele adequat ne peut donc pas eviter 
d'inclure la variable des antecedents culturels comme etant un 
element de l'ensemble des facteurs exogenes. 

Le concept de soutien instrumental a ete defini ulterieurement dans 
le texte. Si nous avions inclus le soutien affectif dans la typologie, 
it y aurait un ensemble different de modeles que ce qu'on montre 
dans la figure 4.1. L'ESG n' a pas inclus des questions concernant 
le soutien affectif. 

5 Le fait qu'une personne habite avec son conjoint ou qu'elle ait un 
autre type d' arrangement de cohabitation (ce que l' on nomme ici la 
«composition du menageO, notamment en raison de la mort de son 
conjoint ou de l'echec de son manage, est un facteur important 
dans la potentialite d'une personne a etre engagee dans des echanges 
intergenerationnels de soutien. Nos donnees identifient les personnes 
qui vivent avec le conjoint de facon isolee. Nous avons cependant 
juge que la taille de l'echantillon etait trop petite pour justifier 
l'identification des personnes qui sont divorcees ou separees dans 
le reste de l' echantillon. Seulement les personnes qui habitent avec 
un parent ou un enfant encore vivant sont inclus dans ces donnees. 

6 Il n'y a aucune necessite implicite, dans ces questions, de conduire 
une evaluation generale qui inclut l' examen de l' importance relative 
de toutes les variables dans le modele, et ainsi concentrer la 
discussion sur les plus importants contributeurs a la performance 
du modele. 
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7 La modelisation du type log-lineaire est une generalisation de la 
regression logistique. Elle est souvent employee quand la variable 
dependante a plus que deux categories et it est utile de traiter toutes 
les variables dans le modele comme des variables discretes, chacune 
ayant un nombre limite de categories. 

8 Le modele de l' hypothese nulle affirme que tous les sous-groupes 
de la population ont la meme repartition en ce qui concerne l' aide 
revue des enfants ne residant pas avec leurs parents. 

9 On peut soutenir que le plan d' echantillonnage de L'ESG est si 
complexe que cet emploi de la loi de chi cane, qui suppose un 
echantillonnage aleatoire simple, est inapproprie. Cette critique est 
acceptee. Nous pouvons, cependant, considerer le tableau pour la 
loi de chi cane comme une maniere objective de proceder pour 
aborder le probleme de la variabilite, en supposant que le vrai niveau 
de signification n'est pas presque aussi eleve que celui indique dans 
le tableau. 

Chapitre 5 

1 Le quatrieme chapitre est exclus de cette discussion parce qu'il 
traite d'un probleme specifique relatif a la methodologie. Les 
principaux questionnements ainsi que les resultats des recherches 
ont ete presentes plus haut. II est difficile d' elaborer sur ces resultats 
sans soulever quelques observations d'ordre technique relativement 
aux problemes de mesure. Cependant, it convient de noter que les 
changements dans la composition de la population que nous avons 
anticipes dans le cadre de ce chapitre entraineront probablement 
des modifications du type d' aide dont les membres d'une famille 
auront besoin, ainsi que des changements dans la disponibilite des 
membres de la famille a fournir cette aide. 

2 On devrait garder a l' esprit que la reciprocite et l' egalite de l'echange 
ne sont pas la meme chose. 
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